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INTRODUCTION 


Dans un survol des genres de Cetoniidae malgaches que, faute de mieux, 
les auteurs plus anciens avaient regroupé sous le nom de Malagassae, Krikken 
(1984) a isolé et défini trois tribus spéciales : les Stenotarsini, les Goliathini et 
les Xiphoscelidini. 

De ces trois tribus, la première est, de loin, la plus importante et réunit 
la quasi-totalité des formes malgaches. 

Reprenant, en les modifiant quelque peu, les coupures proposées par 
Pouillaude, il isole alors, parmi les Stenotarsini, une sous-tribu des Copto- 
miina, caractérisée, entre autres, par les sétules de la partie terminale des 
paramères de l’édéage mâle, par l’écusson triangulaire à sommet vif et par un 
ensemble de caractères négatifs. 

Il place parmi les Coptomiina, le genre Pygora Burmeister, 1842, sans en 
modifier les limites, ce qui revient, implicitement, à y inclure des espèces à 
apex de l’écusson arrondi et apex des paramères parfois sans sétules distinctes. 
Ce genre Pygora est, il est vrai, l’un des plus importants des genres de Céto- 
niides malgaches, comptant en effet quarante-six espèces, et un des plus hété- 
rogènes. 

Cette grande diversité a entraîné la création, par Kraatz, entre 1881 et 
1889, d’un certain nombre de coupes génériques et sub-génériques. Ces 
coupes, mal définies à leur création, n’ont pas été retenues par les auteurs sui- 
vants, et, en particulier par Pouillaude, en 1919. 


Nous avons été amené à revoir la question. Les espèces actuellement ran- 
gées dans le genre Pygora diffèrent entre elles, de façon souvent très marquée, 
par la forme de la tête et du pronotum, par la ponctuation, par le patron de 
coloration, par la striation des élytres, par la sculpture du corps et par le revê- 
tement pileux, et, enfin, par la forme des hanches postérieures et de l’édéage. 

Il n’a malheureusement pas été possible d'établir de corrélations précises 
entre ces divers caractères, ce qui limite singulièrement leur intérêt systéma- 
tique. 

Cependant, l'examen comparatif de toutes les espèces connues (une seule 
d’entre elles n’a pu être retrouvée) et de la plupart des types, ainsi que la mise 
en évidence de huit espèces nouvelles, permet, semble-t-il, de mettre un peu 
d’ordre dans un ensemble certainement polyphylétique. Une révision res 
tant les relations phylétiques exigerait l'examen de la totalité des Coptomiina 
au moins, et dépasse nos possibilités actuelles. 

On a donc tenté de dresser un cadre taxonomique pour les espèces clas- 
sées jusqu'ici dans le genre Pygora, isolant un certain nombre d’espèces aux 
caractères bien tranchés, et laissant dans deux groupes un peu fourre-tout, les 
autres espèces. L'absence de documentation sur les larves du genre et de toute 
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information précise sur leur biologie, contribue à limiter la portée de cet effort 
de classification, qui s’est voulu plus pratique que théorique. Il nous a paru 
très remarquable, en particulier qu'il xiste aucune corrélation, contraire- 
ment à ce que j’espérais, entre les caractères des hanches postérieures et ceux 
tirés des édéages ou de la sculpture élytrale. 


Malgré ces difficultés, et avec encore certaines réserves, je propose de 
reconnaître, dans l’ancien genre Pygora, six coupes subgénériques. Certaines 
d’entre elles ayant déjà été proposées par Kraatz. 


Le sous-genre Pygora sensu stricto, comprend l’espèce type du genre, P. 
lenocinia Gory & Percheron, et trois autres espèces ayant, à la fois, le même 
patron de coloration, la même sculpture du pronotum et des élytres et, sur- 
tout, le même type très particulier d’édéage : P. ignita, P. nigrofasciata et P. 
andranovory. 


Un deuxième sous-genre regroupe deux espèces reconnaissables à la forme 
des hanches postérieures, non rebordées en dehors et dilatées en une lame tri- 
angulaire ; le pronotum rebordé sur les côtés est régulièrement élargi du bord 
antérieur jusqu’à la base : les élytres portent quatre stries discales. Ce sous- 
genre, Tetrarhabdotis Kraatz (= Pseudopygora Kraatz), est fondé sur P. ery- 
throderes. Il comprend, en outre, une espèce nouvelle, P. vohemar. 


Un troisième sous-genre réunit des espèces à corps relativement allongé, 
vert varié de sombre, à écusson à côtés droits et non concaves et à apex 
arrondi ; la pubescence dorsale est très longue et fournie ; les élytres portent 
cinq stries discales. L'espèce type de ce sous-genre Jansongora nov. est le P. 
hirsuta et on y rattache le P. beryllina. 


Un quatrième sous-genre est établi pour le seul P. cultrata, qui partage 
la forme de l’écusson des Jansongora mais en diffère par le corps glabre (en 
réalité à très courte pubescence rare et rase, comme celle de toutes les autres 
espèces du genre), par la forme du corps ramassée et large, par les élytres à 
six stries discales jumelées deux par deux, les intervalles impairs étant beau- 
coup plus larges que les intervalles pairs. Je désigne sous le nom de Gemini- 
gora nov., cette coupe. 


Un cinquième sous-genre, Stizopygora Kraatz, rassemble des espèces à 
corps vert métallique, normalement sans taches dorsales de tomentosité 
blanche. Etabli par Kraatz pour P. puncticollis Waterhouse, en se fondant sur 
la description de cette espèce, qu’il ne connaissait pas en nature mais dont la 
sculpture du pronotum et du pygidium lui paraissait caractéristique, le sous- 
genre regroupe des espèces dont certaines n’ont cependant pas la même sculp- 
ture ; l'existence d’une série de formes intermédiaires impose cependant ce 
regroupement ; il n’est donc pas possible de limiter le sous-genre Stizopygora 
aux espèces 17 à 24 du tableau ci-dessous (de P. puncticollis à P. sakarahae) 
car le caractère tiré de la ponctuation du pronotum n’est pas assez précis pour 
caractériser à lui seul un sous-genre. Par contre, le patron de coloration, 
caractère qui n’a sans doute pas valeur phylétique, permet de diviser les 
Pygora n’entrant pas dans l’un des quatre premiers sous-genres en deux 
groupes bien distincts. On propose donc de réunir dans un sous-genre Bour- 
goinigora nov. les espèces à corps noir, normalement taché dorsalement de 
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tomentosité blanche, avec, parfois, des taches dorsales rouges plus ou moins 
clairement définies ce qui les sépare des Stizopygora. 


Il est certain que les caractères définissant ces deux derniers sous-genres 
n’ont pas la valeur de ceux qui marquent les quatre premiers : ils s’accompa- 
gnent cependant de caractères de détail, souvent subjectifs, mais dont l’accu- 
mulation semble justifier la partition proposée. 

Aux espèces recensées ou décrites ci-dessous, pour la première fois, il fau- 
drait ajouter un P. pseudoerythroderes, commercialisé sous ce nom par Ursula 
Lürcher de Bad Umbach ; l’espèce ne paraît pas avoir été publiée et je n’ai 
obtenu aucune réponse lorsque j’ai tenté de l’acquérir. Peut-être s’agit-il en 
réalité de P. vohemar, seule espèce connue méritant le nom de pseudoerythro- 
deres. 


BIOLOGIE 


Nous ne disposons d’aucune information sur la biologie des Pygora : il 
est remarquable que, si certaines espèces paraissent abondantes, au moins en 
certaines localités, d’autres au contraire, et en fait la plupart d’entre elles, 
n’ont été récoltées qu’en de très rares occasions et par exemplaires isolés, 
même dans les localités “classiques”. 

Les documents dont nous disposons sont trop peu abondants et trop frag- 
mentaires pour que nous puissions définir la phénologie des espèces ou du 
genre. Tout au plus peut-on noter que l'essentiel des captures datées avec pré- 
cision a été effectué pendant la saison des pluies. La portée de cette indication 
est limitée par le fait que les récoltes entomologiques à Madagascar sont en 
général propres à cette saison, réputée plus favorable. 


DISTRIBUTION DES PYGORA DANS L'ILE 


Si certaines espèces semblent étroitement localisées, en particulier dans 
l'Ouest et dans le Sud, mais aussi, à un moindre degré, il est vrai, dans le Nord 
et dans l'Est, d’autres, au contraire ont une aire de distribution très vaste, 
pouvant même chevaucher sur plusieurs régions naturelles. 

Tout en tenant compte de ce que la répartition précise de la plupart des 
espèces n’est encore connue que de façon très incomplète on peut cependant 
tenter de dresser un tableau (tableau 1) de la distribution des espèces sur le 
territoire de Madagascar, en rappelant qu’à ce jour, tel qu’il est compris ici, 
le genre Pygora est strictement localisé à Madagascar et à Nosy Be et fait 
défaut aux Comores, et, bien entendu, aux Mascareignes. 


TABLEAU I 


Distribution des espèces de Pygora 


NORD  SAMBIRANO Esr CENTRE OuEsr Su» 
13(4) 10(2) 23(4) 21(2) 15(3) 9(3) 


Les chiffres entre parenthèses indiquent le nombre d’esp 
de la région. 


endémiques 
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Un certain nombre d’espèces ne sont connues, à ce jour, que de la loca- 
lité du type, mais ont sans doute une répartition plus étendue. Compte tenu 
des erreurs de provenance possibles, il semble que fort peu d’espèces couvrent 
l’ensemble des régions naturelles malgache. Dans ce cas, et lorsqu'on dispose 
de séries suffisantes, il apparaît de subtiles différences entre les diverses popu- 
lations (par exemple chez P. ignita et chez P. erythroderes). Le matériel devant 
nous n’est cependant pas suffisant pour décider de la valeur éventuelle de ces 
différences, mais leur étude serait du plus haut intérêt. 

Même avec toutes ces réserves, en comparant la répartition des Pygora 
et celle des autres genres de Cetoniidae malgaches, on est frappé de ce que les 
premiers sont particulièrement bien représentés dans le Nord, l'Ouest et le 
Sud, et que l’écart habituel entre les faunes de ces régions, plus sèches, et celle 
de la région Est, plus humide, est, ici, faible. De même, le peuplement du 
Centre, même s’il paraît lo aux faibles restes forestiers des Hauts Pla- 
teaux, s’avère important, bien qu'avec un faible niveau d’endémisme. 

Tout se passe comme si le peuplement des Pygora malgaches était relati- 
vement uniforme, avec une faible tendance à la vicariance géographique. Les 
Pygora feraient figure d’espèces eurytopes parmi les Cetoniidae, tout comme 
les Helictopleurus parmi les Scarabaeïdae. De plus, certains types morpholo- 
giques sont caractéristiques de l’Ouest et du Sud, et ne se retrouvent pas dans 
l'Est. 

Il est certain qu’une étude biologique précise des Pygora, de leur exacte 
répartition et de leurs formes larvaires, pourrait nous apporter de très riches 
informations sur les mécanismes de la spéciation chez les Cétoniides malgaches 
et sur l’histoire de leur peuplement après l’arrivée de leurs premières souches 
africaines. 


ABRÉVIATIONS UTILISÉES 


BMNH British Museum (Natural History) / Natural History Museum, 
Londres. 

DEI Deutsches Entomologisches Institut, D-O  Eberswalde-Finow 
(Allemagne). 

MNHN Muséum national d'Histoire naturelle, Paris. 

RNH  Rijksmuseum van Natuurlijke Historie, Leyde 

ZMHU  Zoologisches Museum der Humboldt-Univer. 


S.-P. Sous-préfecture / Fivondronampokontany. 


t, Berlin. 


Genre Pygora Burmeister 


Pygora Burmeister, 1842 : 563 
cheron, 1835, décrit de Madagascar 


ra Gory & Per- 


spèce type du genre : Cetonia lent 
eule espèce citée). 


Stizopygora Kraatz, 1881 : 70 (espèce type du genre : Pygora puncticollis Waterhouse, 
1879, décrit de Madagascar, seule espèce citée). 


388 ( ype du genre : Tetrarhabdotis nigra Kraatz, 


un synonyme de Cetonia erythroderes Blan- 


Pseudopygora Kraatz, 1897 : 404 (espèce type du genre : Cetonia eythroderes Blanchard, 
1842, décrit de Madagascar, seule espèce citée). 


Source : MNHN, Paris 
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Description. — Corps de taille moyenne ou faible, plus ou moins allongé 
et parallèle ; noir pouvant être varié de rouge et porter des taches de tomen- 
tosité blanche sur le pronotum et les élytres et très généralement sur la face 
sternale, ou de couleur métaillique, brillante, parfois à pubescence dre 5 

Clypéus à rebords latéraux plus ou moins fortement marqués ; bord anté- 
rieur à sinuosité ou à faible échancrure. Tête sans saillies. 

Pronotum de forme assez variable, rebord plus ou moins marqué, parfois 
effacé. Base presque droite, ou échancrée en courbe plate devant l’écusson, 
parfois légèrement saillante vers l'arrière en un lobe large et très court, échan- 
cré en courbe concave vers l’arrière. 

Ecusson à côtés fortement concaves en dehors ou exceptionnellement 
droits ; apex en angle aigu ou, exceptionnellement, obtus. 

Elytres à épaules très marquées, fortement saillantes ; échancrure post- 
humérale profonde, à bord postérieur fortement arqué. Angle sutural non 
marqué. Striation très variable. 

Saillie prosternale droite, plane, plus ou moins anguleuse en avant ; peu 
développée. 

Hanches postérieures rebordées en dehors, ou non, parfois saillantes en 
dehors. 

Edéage à paramères en général symétriques et relativement simples, par- 
fois biramés et complexes : terminés par une rangée de soies sensorielles. 

Les caractères sexuels portent sur les tibias antérieurs, en général à dents 
marginales externes plus faibles chez le mâle ; parfois plus grêles chez le mâle. 
Abdomen en général creusé d’une dépression où d’un sillon longitudinal 
médian chez le mâle, chez lequel la face sternale est en général beaucoup plus 
richement dotée de tomentosité blanche. 

Pygidium souvent profondément différent selon le sexe, creusé de sillons 
ou portant des callosités ou des carènes. 

Parfois tibias, tarses et griffes des paires postérieures de pattes portant 
des caractères sexuels secondaires, en particulier des brosses de poils. 


Kraatz a décrit le genre Pyrrhopoda (Dt. ent. Z., 1880 311) pour un &« 
tain nombre d'espèces de Cétoniides malgach il donne comme première 
espèce de ce genre Pygora hirsuta Waterhouse, 1879. Mais sa description du 
genre comporte des caractères qui ne peuvent absolument pas s’appliquer à 
cette espèce, en particulier la forme du elypéus. Pouillaude a donc proposé de 
limiter le genre Pyrrhopoda Kraatz aux espèces citées par cet auteur et aux- 
quelles la diagnose générique s’appliquait, en prenant comme espèce type du 
genre Pyrrhopoda le P. mantis Kraatz, décrit dans ce même travail (p. 312). 
Cette mise au point s’imposait d'autant plus que les deux genres Pyrrhopoda 
Kraatz (emend. Pouillaude) et Pygora Burmeister, n’appartiennent pas à la 
même sous-tribu. Le P. hirsuta Waterhouse présentant des caractères particu- 
liers, il a été nécessaire de créer, à son intention, le sous-genre Jansongora nov. 
(voir infra). 
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TABLEAU DES SOUS-GENRES DE Pygora 


Stries élytrales géminées, chaqe paire de stries bien écartée de 
la paire suivante .… Sous- genre Geminigora nov. (p. 87) 
Stries élytrales plus ou moins régulièrement écartées, jamais dis- 

tinctement géminées Fè 


Ecusson à côtés droits ou seulement très légèrement concaves ; 
apex arrondi …... .… Sous-genre Jansongora nov. (p. 89) 
Ecusson à apex aigu et côtés fortement concaves en dehors ….. 3 


Edéage à paramères biramés. Corps vert métallique luisant, à 
bande longitudinale sombre sur le pronotum qui a une ponctua- 
tion très fine et très écartée. Elytres à une ou deux stries, y com- 
pris la strie suturale Sous-genre Pygora sensu stricto (p. 10) 
Edéage à paramères simpl DR FOOT se Le 


Hanches postérieures à rebord marqué sur la partie antérieure 
du bord externe, effacé ensuite ; la hanche saillante en dehors 
en lobe obtusément anguleux au milieu, en dehors. Corps de 
petite taille, de coloration souvent verte. Quatre stries discales 
sur chaque élytre .. Sous-genre Tetrarhabdotis Kraatz (p. 82) 
Hanches postérieures, soit entièrement rebordées en dehors, soit 
entièrement sans rebord, ne formant pas un angle obtus en 
dehors au milieu du bord externe 


CA 


Couleur générale du fond verte, pouvant passer au bleu ou au 
violet . Sous-genre Stizopygora Kraatz (p. 18) 
Couleur du fond noire, variée de rouge, avec, en général des 
taches farineuses blanches Sous-genre Bourgoinigora nov. (p. 51) 


Sous-genre Pygora sensu stricto 
Espèce type du sous-genre : Cetonia lenocinia Gory et Percheron, 1835. 
TABLEAU DES ESPECES DE Pygora (sensu stricto) 


Pygidium avec deux taches basales blanches 
Pygidium sans taches blanches 


ce No 


Elytres sans taches longitudinales sombres …. 
Pygora (Pygora) andranovory n. sp. 
longitudinales sombres 
.2. Pygora (Pygora) nigrofasciata Moser 


Élytres avec deux tach 


Elytres sans taches longitudinales sombres. 
Sidi Pygora (Pygora) ignita Westwood 
avec deux taches ‘longitudinales SomDres :.:15655e200 
1. Pygora (Pygora) lenocinia (6: &P.) 


Source : MNHN, Paris 
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1. Pygora (Pygora) lenocinia (Gory & Percheron) 


Cetonia lenocinia Gory & Percheron, 1835 : 126. 

Pygora lenocinia Gory & Percheron ; BURMEISTER, 1842 : 563. 

Pygora lenocinia Gory & Percheron ; PARRY, 1848 : 82, pl. XI, fig. 8. 

Anochilia lenocinia Gory & Percheron ; KÜNCKEL D'HERCUILAIS, 1887, pl. 3, fig. 10. 
Pygora lenocinia Gory & Percheron ; ALLUAUD, 1900 : 284. 

Pygora lenocinia Gory & Percheron : POUILLAUDE, 1919a : 38, pl. VIII, fig. 31. 


Type. — Holotype, Madagascar (sans autre précision) (ZMHU). 


Description. — Fig. 1 à 5. — Long. 13 à 16 mm ; larg. 7,5 à 9,5 mm. 
— Corps subparallèle, assez allongé. Vert brillant à reflets cuivreux ou rou- 
geâtres, avec deux taches longitudinales brun foncé sur le pronotum et sur les 
élytres, ces dernières parfois effacées. Téguments dorsaux à chagrination iso- 
diamétrale bien visible sur les élytres, effacée sur le pronotum. 


Fig. 1 à 5, Pygora lenocinia (Gory & Percheron). — 1, édéage, vue dorsale. — 
2, hanche postérieure. — 3, apex du tibia antérieur, mâle. — 4, éperons terminaux 
du tibia postérieur, mâle. — 5, saillie mésosternale. 


Clypéus transverse ; côtés légèrement divergents en ligne droite vers 
l'avant, à rebord peu distinct ; angles antérieurs arrondis ; échancrure 
médiane en U très ouvert mais bien marqué. Ponctuation fine et éparse en 
avant ; moyenne et écartée au milieu, formée de rides obliques longitudinales 


sur la moitié postérieure des côtés. Front à points assez fins et très épars au 


Source 
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milieu ; vertex lisse au milieu ; front et vertex à gros points irréguliers et pas 
très serrés sur les côtés 

Pronotum transverse, non rebordé sauf étroitement au bord antérieur 
derrière les angles antérieurs qui sont saillants en angle aigu vers l’avant ; 
côtés élargis en courbe concave en dehors jusqu'aux angles médians qui sont 
effacés, puis entre ces angles et les angles postérieurs droits, à sommet arrondi, 
un peu saillants vers l'extérieur. Base légèrement sinuée devant l’écusson. 
Ponctuation très fine et très éparse. 

Ecusson à côtés concaves en dehors, sommet aigu. Ponctuation nette sur 
les côtés, le reste de la surface lisse. 

Elytres à strie suturale forte, arquée, en sillon, atteignant l’apex de 
l’écusson en avant et l'apex de l’élytre en arrière ; une seconde strie, plus ou 
moins développée, arquée, proche de la première, sur la partie médiane du 
disque. Ponctuation très fine et extrêmement éparse. 

Saillie mésosternale parabolique ; suture métasternale entière, prolongée 
au milieu, vers l'arrière par un sillon métasternal longitudinal entier, fort, 
élargi en un ou deux points. 

Hanches postérieures à bord externe droit, rebordé ; l’angle postérieur 
largement arrondi, parfois un peu saillant en dehors ; le rebord éloigné de 
l'angle antérieur ; surface presque lisse en dehors, avec quelques gros points 
rares, groupés, et des stries obliques le long du bord postérieur. Arête dorsale 
à peine un peu explanée, simple. 


Mâle. — Tibias antérieurs à trois fortes dents marginales externes, équi- 
distantes, les deux basilaires plus faibles, la basale même, parfois, effacée. Epe- 
ron terminal supérieur des tibias postérieurs long, grêle, faiblement sinué, à 
peine obtus à l’apex. 

Abdomen non creusé au milieu en sillon. 

Hanches postérieures avec une petite tache blanche près du bord posté- 
rieur. 

Pygidium très régulièrement et nettement bombé, apex un peu tronqué, 
avec quelques points transverses, le reste de la surface lisse. 


Femelle. — Tibias antérieurs nettement et fortement tridenté: 

Pygidium à partie basale non convexe, un peu ondulée en travers, avec 
quelques gros points sur les côtés, lobe médian saillant et légèrement arrondi ; 
moitié apicale limitée par une ligne transverse fortement saillante en courbe 
vers l’arrière au milieu, à surface plane et gros points transverses. 


Distribution dans l’île. — MADAGAsCAR EST : Région de Maroantsetra, 
XI1-1935 (J. Vadon) ; Fampanambo, XII (4. Peyrieras). — Sud de la baie 
d’Antongil (A. Mocquerys). — Région de Soanierana [lvongo], 1905 (4. 
Mathiau). — Fénérive (E. Perrot). — Antsianaka, 2° semestre 1899 (Perrot 
frères) et lac Alaotra, 2° semestre 1899 (Perrot frères) ; forêts d’Antsianaka, 
1909 (L. Humblot) ; forêt d’Ambatondrazaka, IV/V-1966. — Rogez. — Ouest 
de Moramanga, nouvelle route de Beparasy, XI1-1975 (4. Peyrieras). — Mora- 
manga (Cap. Brée). — Sud de Moramanga ou forêt au Nord d’Anosibe, 1-1951 
(R. Paulian), I-1957 (L. Lasère). — Route de Lakato, IV/VI-1963 (ex coll. 
Breuning). — Périnet (J. Vadon), 1-1941 (L. Lasère) ; environs de Périnet, 
forêt d’Analamazoatra, 910 m, XII-1972 (A. Peyrieras). — Fanovana, 1906 
(Dr Crenn). — Région de Mananjary (4. Mathiau). — Vondrozo, 1931. — 


Source : MNHN, Paris 
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Ouest de Vondrozo, forêt du col de Madiorano, XII-1975 (À. Peyrieras). — 
Befotaka (ex coll. R. Oberthür). — Forêt au Nord de Fort Dauphin, 1900 (Ch. 
Aion 


MADAGASCAR CENTRE : La Mandraka, 11-1962 (R. Vieu). — Tananarive, 
1912 (Lamberton), 1931 (L. Lasère). — Ambatolampy, XI-1961 (R. Vieu). — 
Massif de l’Ankaratra, forêt de Manjakatompo. — Fianarantsoa, 2° semestre 
1892 (Perrot frères). 


6 


Fig. 6 à 8, Pygora nigrofasciculata Moser. — 6, édéage, vue dorsale. — 7, 
hanche postérieure. — 8, éperons terminaux des tibias postérieurs, mâle. 


2. Pygora (Pygora) nigrofasciculata Moser 


Pygora nigrofasciculata Moser, 1907 : 146. 
Pygora nigrofasciculata Moser ; POUILLAUDE, 1919a : 41. 


Type. — Holotype : Madagascar Nord, Amber Gebirge [Montagne 
d’Ambre] (ZMHU). 


Description. — Fig. 6 à 8. — Long. 17 à 18 mm ; larg. 9,5 mm. — 
Espèce très proche extérieurement de P. lenocinia : elle s’en distingue cepen- 
dant nettement par la forme de l’édéage (cf. fig. 1 et 6) et par les taches 
blanches de la base du pygidium, des hanches postérieures et de la face ster- 
nale de l’abdomen. Le caractère tiré de la coloration des bandes sombres du 
pronotum et des élytres (noir au lieu de brun-rougeâtre), est moins constant. 


Source : MNHN, Paris 
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Les hanches postérieures de P. nigrofasciculata ont le rebord externe très 
arrondi au niveau des angles antérieurs et la surface porte, vers la base, des 
points arqués très allongés ; une tache blanche est bien distincte, beaucoup 
plus développée chez le mâle. 

L’éperon terminal supérieur des tibias postérieurs du mâle est moins long 
et moins grêle que celui de P. lenocinia et n’est pas sinueux. 

Le pygidium du mâle est bombé et simple, avec une ponctuation éparse. 

Le pygidium de la femelle porte un net relief longitudinal médian à la 
base, flanqué de deux légères dépressions tachées de blanc. La partie distale 
porte deux légères callosités séparées par un sillon longitudinal ; la surface est 
peu convexe et porte d’assez gros points. 


Distribution dans l’île. — MADAGASCAR NORD : Montagne d’Ambre (holo- 
type et ex coll. Sicard). — Vohémar (ex coll. Le Moult). 


10 


9 


Fig. 9 à 11, Pygora ignita Westwood. — 9, édéage, vue dorsale. — 10, apex des 
tibias antérieurs, mâle et femelle. — 11, hanche postérieure. 


3. Pygora (Pygora) ignita Westwood 


Pygora ignita Westwood, 1879 : 204, pl. IV, fig. 1. 
Pygora ignita Westwood ; ALLUAUD, 1900 : 284. 
Pygora ignita Westwood : POUILLAUDE 19194 : 42, pl. VIII, fig. 32. 


Type. — Holotype © : Madagascar (sans autre précision) (MNHN). 


Description. — Fig. 9 à 11. — Long. 13 à 14,5 mm ; larg. 7 à 7,5 mm. 
— Corps oblong, parallèle, vert métallique brillant à reflets cuivreux, le pro- 
notum avec deux bandes longitudinales discales brunes à reflets parfois 
bleuâtres. Chagrination iso-diamétrale presque effacée. 

Clypéus transverse ; côtés légèrement en courbe convexe en dehors, fai- 
blement élargis vers l’avant, à rebord continu, fort et régulier ; échancrure 


Source : MNHN, Paris 
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médiane en large courbe. Ponctuation moyenne et peu serrée, plus forte cepen- 
dant et confluente en rides obliques de chaque côté à la base. Front à points 
forts et épars au milieu, confluents en lignes obliques dirigées vers l'avant et 
l'extérieur sur les côtés ; milieu du front à ponctuation assez fine et très 
éparse. Vertex à ponctuation fine et éparse, presqu’effacée au milieu. 

Pronotum transverse, rebordé au niveau des angles antérieurs sur le bord 
antérieur ; côtés à rebord entier et fin, effacé avant les angles postérieurs ; 
base sans rebord. Côtés élargis en courbe concave en dehors jusque vers le 
milieu, puis plus faiblement élargis en ligne droite, à peine concaves en dehors 
jusqu'aux angles postérieurs qui sont droits ; angles antérieurs droits. Base à 
peine légèrement courbée devant l’écusson. Bandes discales sombres écartées 
et pas très larges. 

Ecusson en triangle à côtés concaves et sommet aigu ; la base des deux 
côtés et, plus faiblement les côtés, avec des stries transverses serrées et plus ou 
moins confuses ; le reste de la surface imponctué. 

Elytres à strie suturale profonde, entière, arquée, n’atteignant pas tout à 
fait l’écusson vers l’avant, à points assez fins, assez peu distincts. Une seconde 
strie ne dépasse pas vers l’avant le premier tiers et atteint vers l’arrière Je calus 
apical, cette seconde strie est distinctement ponctuée et parfois réduite à une 
simple ligne de points ; on observe parfois aussi une ligne de points sur le bord 
de la déclivité latérale. Interstries I à III légèrement convexes, à ponctuation 
moyenne et très éparse. 

Saillie mésosternale en triangle à côtés un peu arrondis, pas élargie à la 
base ; sillon longitudinal médian du métasternum élargi en fossette localisée au 
quart basal ; une tache cuivrée sur les côtés du disque du métasternum. 

Hanches postérieures à bord externe droit ; angle postérieur saillant en 
arrière ; le rebord large sur le bord externe ; des stries obliques, longitudi- 
nales, plus ou moins sinueuses, peu serrées et assez courtes, le long du bord 
postérieur. Arête dorsale avec une dépression étroite, triangulaire, atteignant 
la moitié de la longueur de l’arête, à fond rugueux. 


Mâle. — Tibias antérieurs avec une forte dent marginale externe apicale, 
suivie vers la base d’une échancrure sur le bord externe, avec une faible saillie 
basilaire, puis le bord en courbe convexe en dehors jusqu’à la base. Eperon 
terminal supérieur des tibias postérieurs long et simple. 

Abdomen non creusé en sillon sur la ligne longitudinale médiane. 

Pygidium convexe, court et large, à points fins et épars, sans tache 
blanche à la base. 


Femelle. — Tibias antérieurs à trois dents marginales externes aiguës, 
rapprochées, la basale plus faible. 

Pygidium déprimé à la base, à faible relief longitudinal médian ; partie 
apicale relevée et saillante en lobe transverse. 


Distribution dans l’île. — MApAGascaR NORD : Diégo-Suarez. — Mon- 
tagne d’Ambre (Dr 4. Sicard, ex coll. V. Mayet). 


MADAGasCAR Esr : Ouest de Moramanga, vallée du Mangoro, 1915 (H. 
Ungemach) ; nouvelle route de Beparasy, XI1-1975 (A. Peyrieras). — Périnet, 
XI1-1961 (R. Vieu). 


Source : MNHN, Paris 
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MADAGASCAR CENTRE : La Mandraka, IV-1964 (R. Vieu). — S.-P. de Man- 
jakandriana, Andrangoloaka. — Tananarive, 1912 (C. Lamberton). 


MADAGASCAR OUEST : Îles Radama, île de Beraphia, 1934. 


MADAGASsCAR SUD : Nord de la S.-P. d’Amboasary Sud, Tsivory, 1912 
(Lin. Rockel). 


Les exemplaires de la région de Moramanga diffèrent de ceux de la Mon- 
tagne d’Ambre par des détails de forme de l’édéage, mais la complexité de 
celui-ci en rend la lecture difficile et il faudrait disposer d'individus de captur 
récente, et en nombre, pour s’assurer de la valeur de ces différences. Des di 
férences plus faibles existent aussi entre les spécimens de l’île de Beraphia et 
ceux de la Montagne d’Ambre. L’exemplaire unique de Tsivory (on peut 
s'interroger sur la validité de cette station isolée du Sud, comme sur celle de 
Lamberton à Tananarive) est une femell 

Il semble donc probable que l’espèce soit représentée par des populations 
sensiblement différentes d’une localité à l’autre, mais le matériel devant nous 
ne permet pas d'apprécier la valeur exacte de ces différences. 


4. Pygora (Pygora) andranovory n. sp. 


Type. — Holotype © : Madagascar Ouest, N.-E. de Sakaraha, ancienne 
route de Tuléar, forêt de Lambomakandro, 550 m, IV-1956 (P. Griveaud) 
(MNHN). 


Description. — Fig. 12 à 14. — Long. 12 à 14 mm ; larg. 7,5 mm. — 
Forme et coloration de P. ignita Westwood ; cependant les élytres peuvent por- 
ter une assez étroite bande longitudinale médiane sombre, rétrécie vers 
l'arrière. 

Clypéus légèrement transverse : côtés faiblement rétrécis en courbe vers 
l'avant ; angles antérieurs bien saillants et largement arrondis ; échancrure 
médiane profonde et assez étroite, arrondie au fond. Ponctuation fine et éparse 
vers l’avant, devenant plus forte, irrégulière mais pas très serrée vers l'arrière. 
Front avec une dépression longitudinale médiane ; ponctuation irrégulière et 
inégale, plus forte et plus serrée, les points allongés au bord interne des yeux ; 
plus fine et plus ou moins effacée sur le disque. Vertex à points assez fins et 
écartés. 

Pronotum transverse. Rebord effacé à la base, présent sur les côtés mais 
n’atteignant pas tout à fait les angles postérieurs, marqué, mais fin, effacé un 
peu avant les angles médians, prolongé sur le tiers latéral des angles antérieurs. 
Angles antérieurs longuement saillants vers l’avant, en dent étroite et aiguë ; 
côtés fortement creusés en courbe concave en dehors jusqu'aux angles posté- 
rieurs arrondis ; base sans trace d’échancrure devant l’écusson. Ponctuation 
très fine et très éparse et chagrination isodiamétrale à peine perceptible, effa- 
cées 

Ecusson à côtés concaves et apex en angle aigu ; quelques rares points 
discaux, angles antérieurs à strioles transverses. 

Elytres avec une seule strie visible, marquée sur les deux tiers posté- 
rieurs, profonde, lésèrement arquée, à points fins et arqués. Dans la région 
antérieure, cette strie peut être prolongée par une ligne de quelques points, 


Source : MNHN, Paris 
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plus ou moins effacés, qui n’atteint pas, vers l'avant, l’apex de l’écusson. 
Ponctuation fine et éparse. 

Saillie mésosternale à côtés parallèles à la base, non élargis ; tiers apical 
en triangle largement arrondi ; sillon métasternal régulier et fort, mais plus fin 
vers l'arrière. Disque du métasternum à gros points épars. 

Hanches postérieures à bord externe droit ; angles antérieurs arrondis et, 
seuls, rebordés ; angles postérieurs arrondis et faiblement saillants en arrière : 
une tache blanche, postéro-externe ; ponctuation à gros points arqués, ouverts 
en dehors, peu serrés. Arête dorsale à très faible dépression triangulaire allon- 
gée. 

Sternites abdominaux à ligne transverse, irrégulière, d’assez gros points. 


13 
14 
12 
Fig. 12 à 14, Pygora andranovory n. sp. — 12, édéage, vue dorsale. — 13, épe- 
rons terminaux du tibia postérieur, mâle. — 14, saillie mésosternale. 
Mâle. — Tibias antérieurs à deux nettes dents marginales externes 


écartées, suivies, vers la base, par une faible dent en angle émoussé, aussi 
écartée de la seconde dent que celle-ci est distante de la première. Eperon 
terminal des tibias postérieurs grêle, simple, tronqué à l’apex, un peu en 
gouge. 

Pygidium à bord postérieur sinué ; bombé, à deux taches blanches à la 
et ponctuation très écartée et fine. 

Métasternum à deux taches blanches, obliques. séparées par une aire dis- 
cale métallique qui se prolonge jusqu'aux côtés. Abdomen à bandes de taches 
blanches sur les côtés des urites. 


bas 


Source : MNHN, Paris 
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Femelle. — Tibias antérieurs à dent basale un peu plus marquée. 


Distribution dans l’île. — MADAGascaR OUEST : Nord-Est de Sakaraha, 
ancienne route de Tuléar, forêt de Lambomakandro, 550 m, IV-1956 (P. Gri- 
veaud). — Route nationale 7, 65 km à l’Est de Tuléar, Andranovory, 500 m, 
XI1-1975 (P. Peyrieras). 


Une petite série de quatre individus. 


L'espèce n’est connue, à ce jour, que de l’Ouest malgache et est bien indi- 
vidualisée par la forme particulière de l’édéage. 


Sous-genre Stizopygora Kraatz 


Stizopygora Kraatz, 1881 : 79 (espèce type du sous-genre : Pygora puncticollis Water- 
house, 1879, seule espèce citée). 


TABLEAU DES 


ESPECES DE Stizopygora 


1.  Pronotum à ponctuation forte et dense ou très de: 2 
—  Pronotum à ponctuation nulle, très fine et éparse, ou parfois 
avec des points moyens, écartés sur les côtés de la région posté- 
rieure … ee see dns 9 
2. Côtés du pronotum en ligne continue, droite ou un peu arquée, 
des angles postérieurs aux angles antérieurs, sans angles laté- 
ë 3 
—  Côtés du pronotum rétrécis vers l’avant et vers l’arrière à par- 
tir des angles latéraux ........ 4 


3. Disque du pronotum sans taches sombres, les côtés en ligne 
droite. Interstries des élytres à points épars .. 
24. Pygora (Stizopygora) sakarahae n. sp. 
— Disque du pronotum avec deux taches sombres, côtés un peu 
arqués. Interstries à points assez peu serrés .. 
..23. Pygora (Stizopygora) cribricollis Fairmaire 


4. Hanches postérieures sans rebord externe. Disque du pronotum 
avec une large bande longitudinale sombre ..…. 

22. Pygora (Stizopygora) decorata O. E. Janson 

—  Hanches postérieures nettement rebordées en dehors 5 


5. Pronotum avec deux taches longitudinales discales sombres 
—  Pronotum concolore ou à disque uniformément sombre 


6. Taches discales du pronotum séparées par une étroite ligne claire 
sn) Pygora (Stizopygora) bella Waterhouse 
— Taches discales du pronotum séparées par une bande claire assez 

large ..18. Pygora (Stizopygora) pouillaudei Valck Lucassen 


7. Ponctuation discale du pronotum étroitement effacée le long de 
Ja ligne médiane, surtout vers l’arrière 
..17. Pygora (Stizopygora) puncticollis Waterhouse 


Source: MNHN, Paris 
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Ponctuation discale du pronotum plus de 
dense que celle des côtés 


e ou à peine moins 


Hanches postérieures à rebord externe marqué, mais étroit et 
régulier … 1. Pygora (Stizopygora) punctata O. E. Janson 
Hanche postérieures à rebord nettement écarté du bord au 
niveau des angles antérieurs 
20. Pygora (Stizopygora) punctatissima (G. & P.) 


Elytres avec une seule strie bien marquée, la strie suturale. 
Hanches postérieures saillantes en angle obtus au milieu de sa 
longueur 15. Pygora (Stizopygora) viridis Valck Lucassen 


Elytres à deux ou trois stries discales 10 
Elytres à quatre stries discales en sillons nets 14 
Tibias violacés ….. 11 
Tibias verts, rougeâtres ou bruns 12 
Pygidium violacé 5. Pygora (Stizopygora) cowani Waterhouse 


Pygidium vert OÙ CUIVEUX 
6. Pygora (Stizopygora) pulchripes Waterhouse 


EE 13 


Clypéus simplement ponctué 
Clypéus à ponts allongés en rides sur ôtés . & 
=. 6. Pygora (Stizopygora) donckieri Bourgoin 


Hanches postérieures à côtés arqués et angles postérieurs mar- 
12. Pygora (Stizopygora) pygidialoides n. sp. 
Hanches po: ôtés en large courbe continue ; angles 
postérieurs effacés .…......... 11. Pygora (Stizopygora) pygidialis Moser 


Pygidium sans taches blanches à la base 
10. Pygora (Stizopyg 
um avec deux taches de tomentosité blanche à la base … 


Pyi 
Hanches postérieures à angle postérieur externe un peu saillant 
. nneseececnnenennsessocccenennnn see seneesssseseenneneeeeesenereeeseenee 16 
Hanches postérieures à angle postérieur externe complètement 
arrondi ..… _. 


LA 


Apex des élytres avec une tache de tomensité jaunâtre 
p 8. Pygora (Stizopygora) vadoni n. sp. 

Apex des élytres sans tache de tomensité jaunâtre 

Eee 9. Pygora (Stizopygora) sanguineomarginata Bourgoin 


Hanches postérieures non rebordées..…..........….…......... 
. T. Pygora (Stizopygora) descarpentriesi Ruter 
anches postérieures nettement rebordées en dehors . 18 


Pygidium de la femelle bombé, à callosité longitudinale médiane 
flanquée d’une dépression 

most … 13. Pygora (Stizopygora) prasinella Fairmaire 
Pygidium de la femelle avec une forte callosité basale flanquée 
d’un bourrelet oblique 4. Pygora (Stizopygora) zombitsy n. sp. 


Source : MNHN, Paris 
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5. Pygora (Stizopygora) cowani Waterhouse (pl. IL, fig. 10) 


5. 


Pygora Cowani Waterhouse, 1879 : 85. 
CKEL D'HERCULAIS, 1887 : pl. 8, fig. 11. 


Anochilia Cowani Waterhouse : Ki 
Pygora Cowani Waterhouse : 
Pygora Cowani Waterhouse 

P.[ygora] cowani Wath. ; RUTER, 
Pygora cowani cowani Waterhouse ; RUTER, 1973b : 124. 


Pygora Cowani subsp. Clementi Ruter 1964 : 284. 
P.[ygora] c.[oivani] clementi Ruter : RUTER, 1973b : 124. 


es. — cowani. Holotype © : Madagascar Centre, Fianarantsoa 


Typ 
(Cowan) (BMNH). 


clementi. Holotype ©, Madagascar Centre, massif de l’Ankaratra, Man- 
jakatompo, XI1-1950 (R. Benoist) (MNHN). 


Description. — Fig. 15 à 18. — Long. 11,5 à 13,6 mm ; larg. 6,5 à 8 mm. 
— Corps sensiblement parallèle, assez large, à peine rétréci vers l’arrière ; vert 
brillant à reflets cuivreux ou rougeâtres, la région suturale des élytres plus ou 
moins largement teintée de bleu, le pygidium bleuâtre violacé (subsp. nomina- 
tive) ou le dessus vert, plus ou moins et parfois presqu’entièrement envahi 
d’un rouge vif très intense ne laissant subsister le vert que sur les calus humé- 
raux et la face dorsale des més- et métépimères et des métacoxas (subsp. cle- 
menti Ruter). Chagrination presqu’effacée sur le pronotum, très faible sur les 
élytres. Pygidium et tibias toujours violacés. 

Clypéus à peine plus large que long, à côtés rebordés, très faiblement 
élargis en ligne droite vers l’avant ; angles antérieurs largement arrondis, 
échancrure médiane antérieure forte et arrondie. Ponctuation presqu’effacée 
au milieu de la moitié postérieure, médiocre et peu serrée ; sur les angles cly- 
péogénaux la ponctuation forme des lignes obliques divergentes qui se prolon- 
gent sur les côtés du clypéus. Front et vertex à ponctuation effacée au milieu, 
forte et serrée sur les bords internes des yeux, plus ou moins écartée et inégale 
ailleurs. 

Pronotum transverse, non rebordé ; angles antérieurs en dent obtuse en 
dehors ; côtés élargis en ligne presque droite jusqu’aux angles médians qui sont 
très saillants et complètement arrondis ; puis élargis en ligne droite jusqu'aux 
angles postérieurs qui sont droits et un peu arrondis ; base sans sinuosité 
devant l’écusson. 

Ecusson à côtés concaves en dehors et sommet aigu :; base à dense ponc- 
tuation transverse ; disque à fins points épars. 

Elytres à trois stries discales en sillons peu marqués et finement ponc- 
tués ; la strie 1 arquée atteignant l’apex de l’écusson vers l’avant ; stries IL et 
IT atteignant à peine la base ; la trace d’une quatrième strie externe, inter- 
rompue. Interstries faiblement convexes ; 1 et 2 de largeur sensiblement égale 
en leur milieu, 3 plus large : ponctuation éparse et fine. 

Saillie mésosternale en triangle à sommet obtus. 

Hanches postérieures en forte courbe continue en dehors, rebordées ; 
angles postérieurs arrondis ; une médiocre tache blanche sur la partie antéro- 
externe. Sculpture à rides obliques vers la base et points plus ou moins allon- 
gés en avant. 


Source : MNHN, Paris 


INSECTES COLÉOPTÈRES CETONIDAE 21 


Mâle. — Tibias antérieurs à deux dents marginales externes, la basale à 
peine indiquée, précédées par une légère ondulation du bord externe, parfois 
très faiblement dentiforme. Eperon terminal supérieur des tibias postérieurs 
long, grêle, arqué, obtus au sommet. 

Abdomen concave au milieu, avec une bande longitudinale médiane de 
taches blanches et, de chaque côté, une rangée de taches blanches. Métaster- 
num avec un large dessin cruciforme sombre sur fond blanc. 

Pygidium parabolique, convexe, avec la trace de deux callosités subapi- 
cales ; deux petites taches blanches à la base ; ponctuation forte et éparse. 


2 
16 19 
21 

17 20 

Fig. 15 à 18, Pygora cowani Waterhouse. — 15, hanche postérieure. — 16, apex 
du tibia antérieur, mâle. — 17, éperons terminaux du tibia postérieur, mâle. — 18, 
paramère gauche, vue dorsale. 

Fig. 19 à 21, Pygora donckieri Bourgoin. — 19, hanche postérieure, — 20, épe- 
rons terminaux du tibia postérieur, mâle. — 21, paramère gauche, vue dorsale. 

Femelle. — Tibias antérieurs à trois fortes dents marginales externes 


aiguës et rapprochées. 

Abdomen convexe, avec une série de petites taches blanches de chaque 
côté. 

Pygidium presque plan, renflé en long au milieu et avec, de chaque côté, 
une callosité parfois très effacée ; apex anguleux et côtés faiblement sinués de 
part et d’autre ; ponctuation forte et serrée ; deux faibles taches blanches à la 
base. 


Distribution dans l’île, — P. c. cowani. MADAGASCAR EsT : Maroantse- 
tra (ex coll. Sicard). — Pays Antsianaka. — Tamatave (ex coll. Le Moult). — 
Ouest de Moramanga, ancienne route de Beparasy, XI1-1976 (4. Peyrieras). — 
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Forêt de la route d’Anosibe. — Route de Lakato, km 15, Ankasoka, 1 130 m, 
V-1969 (G. Dujardin Delacour). — Haute Mananjary (R. Catala). — Vallée 
du Faraony, Vohilava, 60 m (R. Catala). — Vondrozo. — Nord-Ouest de 
Fort-Dauphin, massif de l’Andohahelo, réserve naturelle intégrale nl, 
1 500 m, 1-1954 (R. Paulian) ; forêt d’Andranomangara, 1 750 m, 1-1974 
(4. Peyrieras). 


MADAGASCAR CENTRE : Mandritsara. — La Mandraka, 1-1975 (4. Peyrie- 
ras). — Région de l’Imerina (F. Sikora). — Tananarive (Kingdon), 1912 (C. 
Lamberton), IV/VI-1963 (ex coll. Breuning). — Ambositra. — Pays Betsileo, 
3 000/4 000”, 1881 (W. D. Cowan) ; route nationale 7, Ambatofitorahana, X- 
1976 (A. Peyrieras). — Fianarantsoa (C. Shaw), 1923 (J. Descarpentries). — 
Est de Fianarantsoa, montagne boisée d’Ambohipanja, 11-1920. — Massif de 
l’Andringitra, Andringitra oriental, Anjavidilava, 1 850/1 950 m, XI1-1970/1- 
1971 (4. Descarpentries, mission CNRS, RCP 225). 


MADAGASCAR SUD : Nord de la S.-P. d’Amboasary Sud, Tsivory, 1912 
(Lin. Rockel). 


P. cowani clementi. MADAGASCAR CENTRE : Nord-Est d’Ankazobe, lam- 
beaux forestiers du tampoketsy d’Ambohitantely, 1-1976 (A. Peyrieras). — 
Massif de l’Ankaratra, forêt de Manjakatompo, XII-1947 (Dr J. Doucet, P. 
Clément), XI1-1950 (R. Benoist), 1-1952 (Rakotovao), XI1-1956, XI1-1957 (L. 
Lasère), 1-1958 (F. Keiser) ; Ambohimirandrana, forêt de Betay, 2 200 m, I- 
1972 (A. Peyrieras, mission CNRS, RCP 225). 


6. Pygora (Stizopygora) donckieri Bourgoin 


Pygora Donckieri Bourgoin 1913b : 333. 
Pygora Donchieri Bourgoin ; POUILLAUDE, 1919b : 61, pl. 10, fig. 34. 


Type. — Holotype : Madagascar Centre, Manjakandriana, Andrango- 
loaka (BMNH). 


Description. — Fig. 19 à 21. — Long. 10 à 12 mm ; larg. 6 à 7 mm. — 
Corps parallèle, relativement large, vert métallique brillant à reflets cuivreux 
ou rougeâtres, la région suturale plus ou moins largement bleuâtre ; pygidium 
et tibias d’un vert plus ou moins rembruni, jamais violacés. Chagrination effa- 
cée sur le pronotum, nette et iso-diamétrale sur les élytre: 

Clypéus un peu plus long que large ; à côtés parallèles, fortement rebor- 
dés ; échancrure médiane anguleuse au fond, les angles antérieurs largement 
arrondis. Ponctuation formée de fortes stries divergentes dans l’angle clypéo- 
génal, suivies, vers l’avant, sur les côtés, de stries obliques, le reste de la sur- 
face à gros points assez rapprochés, devenant un peu plus fins et plus écartés 
vers l’avant ; très fins et épars au bord antérieur. Front et vertex à ponctua- 
tion effacée au milieu, éparse et fine sur les côtés, forte et serrée sur les 
tempes. 

Pronotum transverse, non rebordé, sauf étroitement en dedans des angles 
antérieurs sur le bord antérieur. Côtés élargis en courbe concave en dehors des 
angles antérieurs, qui sont saillants en dehors en dent obtuse, jusqu'aux angles 
médians qui sont très arrondis ; plus faiblement élargis entre ces angles et les 
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angles postérieurs qui sont droits à sommet arrondi. Base faiblement sinuée 
devant l’écusson. Ponctuation fine et éparse. 

Ecusson à côtés concaves et angle apical aigu. Imponctué, sauf le long de 
la base. 

Elytres avec deux stries discales fines, en sillons, à points nets et très 
écartés, n’atteignant pas la base ; la strie Ï un peu arquée. Une strie III, 
plus ou moins marquée, est formée de tronçons de sillons et de points iso- 
lés. Interstries convexes, le 3 plus large que les autres ; ponctuation fine et 
éparse. 

Saillie mésosternale en triangle à côtés convexes en dehors et apex saillant 
vers le bas. 

Hanches postérieures à bord externe arqué, fortement rebordé ; angles 


postérieurs très arrondis, très légèrement saillants en arrière. Surface à gros 
traits obliques. 


Mâle. — Tibias antérieurs à deux dents marginales externes aiguës, rap- 
prochées, la basale bien plus petite, le bord externe à peine sinué derrière cette 
dent. 

Eperon terminal supérieur des tibias postérieurs long, arqué, échancré à 
l’apex. 

Abdomen fortement concave au milieu, en long ; une bande longitudinale 
médiane de taches blanches et une ligne de taches blanches de chaque côté de 
l'abdomen. 

Pygidium parabolique, court, régulièrement convexe, à gros points très 
épars et deux taches blanches à la base. 


Femelle. — Tibias antérieurs à trois fortes dents marginales externes 
écartées, la basale un peu plus éloignée de la seconde que celle-ci ne l’est de 
l’apicale. 


Abdomen convexe, sans taches médianes ; les rangées latérales formées de 
petites taches. Métasternum presque sans tache blanche. 

Pygidium à forte callosité longitudinale médiane dont la plus grande hau- 
teur se situe au milieu de la longueur ; côtés faiblement déprimés ; surface à 
denses striations transverses. 


Distribution dans l’île. — MADAGASCAR EST : Antsianaka et lac Alaotra, 
3° trimestre 1889 (Perrot frères). — Forêt de la route d’Anosibe. — Route de 
Lakato, km 15, Ankasoka, 1 130 m (G. Dujardin Delacour). — Est de Péri- 
net, Fanovana, 11-1963. 


MADAGASCAR CENTRE : La Mandraka, 1-1976 (À. Peyrieras). — Est de 
Manjakandriana, Andrangoloaka. — Pays Betsileo. 
7. Pygora (Stizopygora) descarpentriesi Ruter (pl. IT, fig. 12) 
Pygora descarpentriesi Ruter, 1973b : 124, fig. 12 à 14, fig. 15. 


Type. — Holotype © ; Madagascar Centre, massif de l’Andringitra, 
Andringitra Sud, chaîne de l’Andrianony, cirque de Manjarivolo, 1 800 m, 26- 
X/3-X1-1970 (4. Descarpentries, mission CNRS, RCP 225) (MNHN). 
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Description. — Fig. 22 à 25. — Long. 12,5 à 13 mm ; larg. 6,5 à 7,5 mm. 
— Corps rétréci vers l'arrière ; vert métallique avec deux taches discales 
sombres sur le pronotum et une grande tache discale commune sur les élytres, 
atteignant la base et presque l’apex. Téguments chagrinés. L'espèce, comme 
presque tous les autres Pygora, n’est pas glabre, comme le dit Ruter, mais 
porte de rares et très courtes soies, visibles seulement à un assez fort grossis- 
sement. 


cd 
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Fig. 22 à 25, Pygora descarpentriesi Ruter. — 22, hanche postérieure. — 23, 
saillie mésosternale. — 24, apex du paramère gauche, vue dorsale. — 25, éperons ter- 
minaux du tibia postérieur, mâle. 

Fig. 26 à 29, Pygora vadoni n. sp. — 26, hanche postérieure. — 27, éperons 
terminaux du tibia postérieur, mâle. — 28, paramère gauche, vue dorsale. — 29, apex 
du tibia antérieur, mâle. 


Clypéus transverse, à côtés légèrement évasés vers l’avant en ligne droite, 
le rebord effacé ; angles antérieurs très largement arrondis et bord antérieur 
échancré en courbe plate. Ponctuation uniformément écartée, moyenne à la 
base, devenant progressivement plus fine vers l’apex. Front à points moyens, 
mêlés de points plus fins, moyennement serrés. Vertex à points assez gros et 
relativement serrés. 

Pronotum transverse, à rebord entier sur les côtés, nul à la base et 
n’oceupant que le tiers latéral du bord antérieur. Côtés légèrement élargis en 
courbe faiblement concave en dehors des angles antérieurs, qui sont arrondis, 
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jusqu'aux angles médians arrondis ; plus faiblement élargis encore, en ligne 
presque droite, des angles médians aux angles postérieurs arrondis. Base net- 
tement en courbe plate devant l’écusson. Les taches discales sombres sont sépa- 
rées l’une de l’autre par une bande verte, étroite en avant, élargie vers 
l'arrière ; les côtés sont largement verts. Ponctuation assez forte et médiocre, 
double, irrégulière et très peu serrée. 

Ecusson en triangle à côtés en courbe concave et apex aigu. Ponctuation 
pratiquement nulle. 

Elytres à quatre stries bien marquées, en sillons, très finement ponc- 
tuées ; strie Î à peine arquée dans la région médiane ; atteignant l’apex de 
l’écusson en avant ; stries IT à IV atteignant la base et progressivement plus 
courtes vers l'extérieur. Interstries convexes, à points fins et épars, le 3 un peu 
plus large que le 2. 

Saillie mésosternale à côtés parallèles à la base, élargis puis rétrécis en 
angle un peu gibbeux au sommet. Le sillon métasternal est sombre et un peu 
élargi sur le disque. 

Hanches postérieures à bord externe arqué, non rebordé ; angles externes 
arrondis, le postérieur à peine saillant ; surface presque imponctuée, avec une 
tache blanche à la base. Arête dorsale avec une courte et large impression tri- 
angulaire à la base. 

Sternite abdominaux avec une rangée transverse, plus ou moins irrégu- 
lière, de gros points. 


Mâle. — Tibias antérieurs avec deux dents marginales externes, la basale 
plus estompée, précédée d’une sinuosité du bord externe : parfois à trois dents, 
les deux basales alors moins développées que l’apicale. 

Eperon terminal supérieur des tibias postérieurs long, grêle, en crochet à 
l’apex. Griffe interne des mésotarses plus courte que la griffe externe. 

Abdomen déprimé et sillonné sur la ligne longitudinale médiane, sans 
taches de tomentosité. 

Pygidium simple, bombé, à ponctuation épars 


Femelle. — Tibias antérieurs tridentés sur la marge externe. 

Abdomen régulièrement convexe. 

Pygidium presque plan, avec un sillon longitudinal médian ; ponctuation 
plus dense et plus forte que chez le mâle. 


Distribution dans l’île. — MADAGASCAR CENTRE : Massif de l’Andringi- 
tra, Andringitra Est, Anjavidilava, 1 850/1 950 m, XII-1970/1-1971 ; Andringi- 
tra Sud, chaîne de l’Andrianony, cirque de Manjarivolo, 1 800 m, X/X1-1970 
(tous À. Descarpentries, mission CNRS, RCP 225). 


L'espèce n’est connue que par la série de vingt spécimens rapportés du 
massif de l’Andringitra. Elle diffère de l'espèce suivante par le patron de colo- 
ration et par la forme des paramères dont la brosse terminale de soies est beau- 
coup plus marquée. 


8. Pygora (Stizopygora) vadoni n. sp. (pl. IT, fig. 8) 


Type. — Holotype ©, Madagascar Est, O. de la presqu'île de M 
Ambobhitsitondroina, X-1949 (Michel, ex coll. J. Vadon). 
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Description. — Fig. 26 à 29. — Long. 12 mm ; larg. 5. — Corps étroit, 
allongé, les élytres presque parallèles. Vert brillant, une tache discale sombre 
sur le pronotum : une tache suturale commune sombre sur les élytres : apex 
des élytres avec une tache de tomentosité jaunâtre sur le bord. Chagrination 
très fine. 

Clypéus plus long que large, à côtés droits. Angles antérieurs large- 
ment arrondis et échancrure médiane en U très largement ouvert. Ponc- 
tuation médiocre, régulière en avant, à gros points en rides obliques diver- 
gentes à partir de la jonction clypéo-génale : région médiane à points 
moyens et assez serrés, devenant plus gros et plus serrés au niveau du bord 
interne des yeux. Vertex lisse au milieu, à ponctuation assez serrée sur les 
côtés. 

Pronotum transverse, non rebordé. Côtés élargis en courbe concave en 
dehors des angles antérieurs, saillants en courte dent en avant, aux angles 
médians qui sont arrondis : moins élargis, en courbe plus fortement concave 
en dehors, des angles médians aux angles postérieurs qui sont droits à sommet 
arrondi. Base à peine échancrée devant l’écusson. Une grande et nette tache 
discale sombre. Ponctuation fine et très éparse. 

Ecusson à côtés en courbe concave en dehors et apex aigu. Ponctuation 
éparse et fine, serrée le long de la base. 

Elytres à quatre stries en sillons, ponctuées finement : strie Î atteignant 
l’apex de l’écusson, arquée en son milieu : strie II atteignant la base et presque 
l’apex de l’élytre : les deux stries externes n’atteignant pas la base et s’arrê- 
tant au calus apical. Interstries 3 et 5 faiblement convexes, les autres presque 
plans, le 3 bien plus large que les autres. 

Saillie mésosternale à côtés courtement parallèles à la base, puis forte- 
ment saillant en triangle vers l’avant. Sillon métasternal un peu élargi en fos- 
sette au milieu. 

Hanches postérieures en forte courbe externe, rebordée seulement au 
niveau des angles antérieurs qui sont très arrondis : angles postérieurs arron- 
dis et saillants. Ponctuation à gros points arqués, transverses, ondulés, ouverts 
vers l’avant et serrés. Une grande tache blanche s’amincissant vers l’intérieur. 
Arête dorsale à forte impression triangulaire à la base. 


Mâle. — Tibias antérieurs avec une forte dent marginale externe, précé- 
dée de deux faibles ondulations au bord externe. 

Eperon terminal supérieur des tibias postérieurs long et sinueux, obtus à 
l’apex. 

Abdomen convexe. Milieu avec une rangée longitudinale de taches blanc 
grisâtre dont la troisième est particulièrement développée : côtés avec une ran- 
gée longitudinale de taches grisâtres : le dernier sternite avec deux petites 
taches tomenteuses dans la partie médiane. 

Pygidium assez long, parabolique, régulièrement bombé, avec deux 
bandes longitudinales de tomentosité grisâtre. Ponctuation assez forte et pas 
serrée. 


Femelle. — Tibias antérieurs à trois fortes dents marginales externes 
équidistantes. 

Abdomen avec, de chaque côté, sur chaque urite, deux taches transverses 
de tomentosité, la postérieure étant située plus en dehors. 
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Pygidium transverse, à bord postérieur échancré : une très forte callosité 
de chaque côté, flanquée, en dedans, d’une tache de tomentosité : un relief lon- 
gitudinal médian. Ponctuation forte et serrée. 


Distribution dans l’île. — MApacasCaR EsT : S.-P. de Maroantsetra, 
base de la presqu'île de Masoala, Hiaraka, 1 000 m (A. Peyrieras) (1 © , allo- 
type) ; Ouest de la presqu'île de Masoala, Ambohitsitondroina, X-1949 
(Michel, ex coll. J. Vadon). 


L'espèce n’est connue que par l’holotype et deux autres exemplaires 
femelles. Elle est très isolée par son type de coloration, par l’absence de rebord 
au pronotum, et surtout par la tache transverse de tomentosité située au bord 
postérieur de l’élytre, qui est unique parmi les Stizopygora. 


9. Pygora (Stizopygora) sanguineomarginata Bourgoin 
C1. LE fig. 4 ; pl. IL, fig. 11) 


Pygora sanguineomarginata Bourgoin, 1913a : 291. 
Pygora sanguineomarginata Bourgoin ; POUILLAUDE, 1919 : 64, pl. 10, fig. 40. 


Pygora sanguineomarginata var. cyanea Pouillaude, 1919 : 65. 
Pygora sanguineomarginata var. viridior Pouillaude, 1919b : 65. 


Pygora sanguineomarginata var. cuprascens Pouillaude, 1919b : 65. 


Types. — sanguineomarginata. Holotype S , Madagascar Centre, Mahat- 
sinjo (BMNH). 


var, cyanea. Syntypes, Madagascar (sans autre indication) (ex coll. R. 
Oberthür, MNHN). 


var. viridior. Syntypes, Madagascar Est, Antsianaka (L. Humblot) (ex 
coll. R. Oberthür, MNHN). 


var. cuprascens. Syntypes, Madagascar Sambirano, Mont [massif du] 
Tsaratanana (Perrier de la Bâthie) (ex coll. R. Oberthür, MNEN). 


Description. — Fig. 30 à 34. — Long. 12 à 14 mm ; larg. 6,5 à 7 mm. 
— Corps nettement rétréci vers l'arrière, d’un bleu violacé à marges élytrales 
rouge (forme nominative). La coloration varie, en fait, du bleu vif (var. cya- 
nea) au vert (var. viridior) ou au cuivreux rougeâtre (var. cuprascens). La bor- 
dure élytrale est parfois verte et non rouge. Tibias violacés : fémurs verts à la 
base. Téguments à chagrination peu distincte. 

Clypéus transverse : côtés droits et parallèles à rebord marqué, mais 
obtus. Angles antérieurs longuement saillants, arrondis ; échancrure médiane 
profonde et arrondie. Ponctuation progressivement plus fine vers l’avant, écar- 
tée. Front avec de gros points relativement écartés. Vertex à points assez forts 
et très écartés. 

Pronotum transverse, non rebordé : base à peine sinuée devant l’écusson. 
Côtés fortement élargis vers l'arrière, en courbe concave en dehors des angles 
antérieurs, en angle obtus, jusqu'aux angles médians qui sont saillants mais 
arrondis ; puis très faiblement élargis en ligne presque droite jusqu'aux angles 
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postérieurs, droits à sommet obtus. Ponctuation éparse, à points plus forts sur 
les côtés, presque effacée sur le disque. 

Ecusson à côtés en courbe concave et apex aigu. Ponctuation formée de 
quelques gros points à la base et de quelques points moyens le long des côtés. 

Elytres à quatre stries en sillons, ponctuées. Les deux stries externes ten- 
dant à se réduire à des lignes de points forts et allongés : strie I fortement 
arquée au milieu, atteignant l’apex de l’écusson en avant : stries IT et IT attei- 
gnant la base : strie IV atteignant le calus huméral. Interstries convexes, le 3 
plus large et un peu plus relevé que les autres. De gros points plus ou moins 
alignés à la base de l’interstrie 2, le reste de la surface à ponctuation éparse et 
fine. 


37 
38 
33 
32 
Fig. 30 à 34, Pygora sanguineomarginata Bourgoin. — 30, hanche postérieure. 


— 31, éperons terminaux du tibia postérieur, mâle. — 
mâle. — illie mésosternale. — 34, paramère gauche, vue dorsale. 

Fig. 35 à 38, Pygora brunneitarsis Moser. — 35, hanche postérieur 
du paramère gauche, vue dorsale. — 37, apex du tibia antérieur, mâl 
rons terminaux du tibia postérieur, mâle. 


2, apex du tibia antérieur, 


36, ap. 
— 38, ép 


Saillie mésosternale à côtés très courtement élargis en dehors à la base, 
puis rétrécis en triangle régulier. Sillon métasternal entier et simple. Disque du 
métasternum parfaitement lisse. 
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Hanches postérieures à bord externe arqué, rebordé : angles postérieurs 
arrondis et saillants en arrière ; région des angles postérieurs à denses et gros 
points arqués, plus ou moins concentriques ou alignés ; partie médio-latérale 
avec quelques points allongés ; une tache blanche dans la partie postéro- 
externe. Arête dorsale à forte dépression triangulaire sur un peu plus du tiers 
basal. 


Mâle. — Tibias antérieurs à trois fortes dents marginales externes, la der- 
nière plus faible et plus obtuse. 

Éperon terminal supérieur des tibias postérieurs gladiiforme, assez court 
et assez large. 

Abdomen concave, avec une rangée longitudinale médiane de taches rec- 
tangulaires blanches ; côtés avec une rangée de taches transversales, doubles : 
une tache postéro-externe et une tache plus médiane. 

Pygidium bombé, simple, à ponctuation écartée et assez forte. 


Femelle. — Tibias antérieurs à trois fortes dents marginales externes plus 
fortes et plus rapprochées. 

Abdomen convexe, sans bande médiane de taches blanches. 

Pygidium à bord postérieur arqué, bombé, déprimé à la base de chaque 
côté du milieu qui est un peu relevé ; ponctuation assez forte, serrée, grossière. 


La variété cuprascens Pouillaude présente un reflet cuivreux sur les par- 
ties normalement vertes. 


La variété cyanea Pouillaude a le dessus d’un bleu violacé intense, mar- 
qué de vert. 


La variété viridior Pouillaude a le dessus plus vert que bleu et les marges 
du corps plus rouges que vertes. 


Le matériel disponible est trop peu abondant pour que l’on puisse affir- 
mer qu’il s’agit de races locales et non d’anomalies individuelles. 


Distribution dans l’île. — MADAGASCAR NORD : Montagne d’Ambre. 
MADAGASCAR SAMBIRANO : Massif du Tsaratanana, 1913 (H. Perrier de la 
Bâthie) (var. cuprascens). 


MADAGASCAR EST : Lac Alaotra. — Forêts Antsianaka, 1888 (L. Hum- 
blot). — Ouest de Moramanga, nouvelle route de Beparasy, XII-1971. — 13,5 
km au Sud de Moramanga [route d’Anosibe], XI1-1957 (F. Keiser). — Route 
de Lakato, km 15, Ankasoka, 1 130 m, VIII-1964 (G. Dujardin Delacour). — 
Est de Périnet, Fanovana, III-1965 (R. Vieu). 


à MADAGASCAR CENTRE : Tananarive, 1889 (R. P. Camboué). — Mabhat- 
sinjo. 


10. Pygora (Stizopygora) brunneitarsis Moser 


Pygora brunneitarsis Moser, 1913 : 604. 
Pygora brunneitarsis Moser ; POUILLAUDE, 1919b : 70. 
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Type. — Holotype ©, Madagascar Nord, Amber Gebirge [Montagne 
d’Ambre] (ZMHU). 


Description. — Fig. 35 à 38. — Long. 13 à 15 mm. — Corps parallèle, 
assez étroit ; vert métallique brillant à épaules plus sombres ; tarses bruns. 
Corps à chagrination isodiamétrale nette. 

Clypéus transverse, à côtés parallèles et rebord marqué ; angles anté- 
rieurs très largement arrondis ; échancrure antérieure en large courbe. Ponc- 
tuation plus fine en avant, médiocre en arrière, peu serrée ; un peu plus forte 
et plus écartée sur le front où elle est fine, effacée sur la région centrale. Ver- 
tex à points forts en arrière, disque à points écartés et fins, effacés au milieu. 

Pronotum transverse, non rebordé ; côtés élargis en ligne presque droite 
entre les angles antérieurs, saillants en nette dent en dehors, et les angles 
médians, arrondis ; puis très faiblement rétrécis en ligne presque droite 
jusqu'aux angles postérieurs qui sont droits. Ponctuation double, quelques 
plus gros points sur les côtés et en avant, une ponctuation fine, éparse, sur 
toute la surface. 

Ecusson à côtés concaves en dehors et apex aigu. Base avec de gros 
points, le reste de la surface imponctué. 

Elytres à quatre stries discales, la strie Î nettement arquée atteignant 
l’apex de l’écusson et prolongée vers la base par une ligne de points ; les sui- 
vantes progressivement plus courtes vers l’arrière, n’atteignant pas tout à fait 
la base qui est ponctuée. Interstries convexes, les 3 et 5 plus relevés, le 3 net- 
tement plus large que les autres. Ponctuation fine et éparse. 

Saillie mésosternale à côtés concaves en dehors à la base, puis rétrécis en 
angle en avant, assez longue. Sillon métasternal simple et entier. 

Hanches postérieures à bord externe presque droit, un peu arqué, à fort 
rebord ; angles postérieurs arrondis et nettement saillants en arrière. Ponc- 
tuation réduite à des points isolés vers le dehors, plus serrés en dedans. Arête 
dorsale à très faible et courte impression triangulaire basale. 

Sternites abdominaux à rangées transverses très irrégulières de gros points. 


Mâle. — Tibias antérieurs à deux dents marginales externes, suivies, vers 
la base, par une saillie obtuse du bord externe. 

Eperon terminal supérieur des tibias postérieurs long, simple, un peu 
sinueux. 

Abdomen concave en long au milieu ; une bande longitudinale médiane 
de taches blanches rectangulaires ; chaque sternite porte, en outre, sur les 
côtés, de chaque côté, deux taches blanches, une antérieure, détachée du bord, 
et une postérieure, accolée au bord et à la base. 

Pygidium assez long, convexe, à bord postérieur en courbe régulière ; 
ponctuation éparse, à gros points sur les côtés, plus fine sur le disque, effacée 
au milieu. 


Femelle. — Tibias antérieurs à trois fortes dents marginales externes. 

Abdomen convexe, chaque sternite avec, sur les côtés, au bord postérieur, 
une petite bande transverse de tomentosité blanche. 

Pygidium grand, nettement tronqué au sommet, bombé, avec deux 
dépressions le long du bord externe, à la base. Ponctuation assez forte, éparse, 
plus marquée et sétigère à l’apex. 


Source : MNHN, Paris 
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Distribution dans l’île. — Mapacascar NoRD : Montagne d’Ambre. 


L'espèce semble, jusqu'ici, localisée à la Montagne d’Ambre. Pouillaude 
indique qu’elle se distingue de P. prasinella par l’absence de taches blanches 
sur le pygidium et par la coloration brune des tarses. En fait, P. prasinella dif- 
fère aussi de P. brunneitarsis par la ponctuation du pronotum, beaucoup plus 
forte et plus serrée, et surtout par la forme des hanches postérieures. Celles-ci 
sont largement arrondies en dehors chez P. prasinella et presque droites chez 
P. brunneitarsis et P. sanguineomarginata, mais plus fortement ponctuées et 
tachées d’une tomentosité blanche chez cette dernière espèce. 


11. Pygora (Stizopygora) pygidialis Moser 


r, 1911 : 537. 


Pygora pygidialis Mo 
r ; POUILIAUDE, 1919b : 66, pl. 10, fig. 38. 


Pygora pyaidialis Mos 


Pygora Seillierei Bourgoin, 19136 : 
Pygora Seillierei Bourgoin ; POUILIAUDE, 1919b : 66 (un synonyme de P. pygidialis). 


Types. — pygidialis. Holotype : Madagascar Nord, Amber Gebirge [Mon- 
tagne d’Ambre] (ZMHU). 


seillierei. Holotype : Madagascar Nord, Diégo-Suarez ? (BMNH). 


Description. — Fig. 39 à 43. — Long. 10,5 à 11 mm ; larg. 5,5 à 6 mm. 
— Corps sensiblement parallèle en arrière ; vert métallique brillant, les 
épaules et une tache, plus ou moins étendue sous celles-ci, rougeâtre ; les tarses 
souvent rougeâtres. Chagrination isodiamétrale marquée. 

Clypéus transverse, les côtés en courbe convexe en dehors, à rebord large 
et marqué ; angles antérieurs largement arrondis ; échancrure médiane en 
courbe plate ; côtés du clypéus en sillons approfondis au-dessus de l’insertion 
des antennes. Ponctuation forte et écartée sur l’arrière du clypéus, dense et 
progressivement plus faible et plus écartée dans la région médio-antérieure ; 
une plage enfoncée de gros points confluents à l’angle clypéo-génal qui est à 
peine obtus. Front à ponctuation forte et écartée, les points un peu moins gros 
dans la région médiane. Vertex semblable. 

Pronotum transverse, non rebordé ; côtés élargis en courbe légèrement 
concave en dehors des angles antérieurs, saillants en dent vers l’extérieur, 
jusqu'aux angles médians, marqués mais arrondis, puis très faiblement élargis 
en courbe faiblement concave en dehors jusqu'aux angles postérieurs, dro 
Base faiblement tronquée devant l’écusson. Ponctuation double, à points fins 
et très fins, épars. 

Ecusson à côtés concaves en dehors et apex aigu. Ponctuation moyenne 
et éparse à la base, nulle à l’apex. 

Elytres à deux ou trois stries discales en sillons ; la I arquée, n’atteignant 
pas tout à fait l’apex de l’écusson vers la base ; la III formée de segments inter- 
rompus par de courtes commissures ; la trace d’une quatrième strie marquée 
par une simple ligne de points, incomplète, au niveau de l'épaule. Interstries 
faiblement convexes, de largeurs peu différentes, à points fins et épars. 

Saillie mésosternale à côtés très faiblement et courtement élargis à la base, 
puis rétrécis en long triangle. Sillon métasternal entier, un peu élargi en son 
milieu. 


Source : MNHN, Paris 
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Hanches postérieures fortement saillantes en dehors en courbe continue 
et très marquée, les angles postérieurs totalement effacés, les angles antérieurs 
très obtus ; rebord bien marqué. Surface avec une grande tache de tomento- 
sité blanche. Ponctuation forte, assez serrée. 

Sternites abdominaux à lignes transverses, irrégulières de gros points. 


46 

Fig. 39 à 43, Pygora pygidialis Moser. — 39, hanche postérieure. — 40, éperons 
terminaux du tibia postérieur, mâle. — 41, apex du tibia antérieur, mâle. — 42, 
saillie, mésosternale. — 43, paramère gauche, vue dorsale. 

Fig. 44 à 48, Pygora pygidialoides n. sp. — 44, hanche postérieure. — 45, épe- 
rons terminaux du tibia postérieur, mâle. — 46, apex du tibia antérieur, mâle. — 47, 
saillie mésosternale. — 48, paramère gauche, vue dorsale. 

Mâle. — Tibias antérieurs à deux dents marginales externes, la basilaire 


faible et aiguë ; le bord externe régulièrement arqué sous cette dent. 

Eperon terminal supérieur des tibias postérieurs simple, un peu arqué, 
tronqué droit à l’apex. 

Abdomen avec un sillon longitudinal médian ; une bande longitudinale 
médiane de taches blanches et, de chaque côté, quatre taches blanches situées 
aux bords postéro-externes des urites, la dernière formant une bande trans- 
verse. 

Pygidium assez long, bombé, légèrement tronqué à l’apex ; base avec un 
court sillon longitudinal médian ; deux taches basales blanches ; ponctuation 
réduite à quelques points dans la région apicale. 


Source : MNHN, Paris 
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Femelle. — Tibias antérieurs à trois dents marginales externes fortes et 
équidistantes. 

Abdomen convexe avec, de chaque côté, une rangée longitudinale de 
taches blanches, allongées, à la base de chaque urite. 

Pygidium court, parabolique, avec une très profonde excavation ména- 
geant un étroit rebord sur les côtés et le long de la base, en bourrelet relevé ; 
le fond de l’excavation avec, sur la moitié basale, un relief longitudinal 
médian terminé en calus rétus ; ponctuation en rides serrées et pubescentes, 
marquées dans la cavité ; une tache blanche aux angles basilaires de la 
cavité. 


Distribution dans l’île. — MADAGASCAR NORD : Montagne d’Ambre. — 
Diégo-Suarez. 


MADAGASCAR SAMBIRANO : Est de Maromandia, forêt de Bejofo. 
MADAGASCAR EST : Route de Lakato, IV/VI-1963 (ex coll. Breuning). 


L’espèce semble localisée dans la partie septentrionale de l’île ; elle n’y est 
pas rare et, à la Montagne d’Ambre, a été récoltée par la plupart des cher- 
cheurs, dont le Dr Sicard. 

Espèce caractérisée par la forme du pygidium de la femelle, par celle des 
hanches postérieures et celle des paramères, étirés en angle aigu, à l’apex, en 
dehors. 

La ponctuation de l’avant-corps est plus faible chez le mâle que chez la 
femelle. Il s’agit là d’un caractère très général chez les Pygora, simplement 
plus marqué dans quelques espèces. 


12. Pygora (Stizopygora) pygidialoides n. sp. 


Type. — Holotype ©, Madagascar Est, E. de Moramanga, Périnet, I (J. 
Vadon) (MNHN). 


Description. — Fig. 44 à 48. — Long. 13 mm. — Corps vert métallique 
brillant à calus huméral rougeâtre et disque du pronotum avec deux vagues 
taches rougeâtre: 

Caractères généraux de P. pygidialis Moser, en diffère par les tibias 
antérieurs tridentés, la troisième dent petite et bien écartée de la seconde. 
Elytres à deux stries discales en sillons entiers et la trace d’une troisième 
strie marquée par une simple ligne de points, le sillon étant pratiquement 
indistinet. 

Hanches postérieures à bord externe en courbe médiocre en dehors ; 
angle postérieur obtus mais marqué ; rebord bien écarté de l’angle postérieur ; 
quelques petites taches blanches disjointes. Arête dorsale à assez petite aire 
basilaire triangulaire à fond strié. 

Abdomen concave au milieu, avec une ligne longitudinale médiane de 
taches blanches et, de chaque côté, deux rangées de taches blanches, la rangée 
externe formée de taches situées sur le bord postérieur des urites. 

Les paramères sont tronqués en angle au sommet ; l’angle apico-externe 
est vif, mais non saillant. 


Source : MNHN, Paris 
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Distribution dans l’île. — MapapascaR EsT : Est de Moramanga, Péri- 
net (J. Vadon). — Région de Mananjary (4. Mathiau). 


L'espèce n’est connue que par deux exemplaires mâles. 


13. Pygora (Stizopygora) prasinella Fairmaire 
Pygora prasinella Fairmaire, 1904 : 229. 
Pygora prasinella Fairmaire ; POUILLAUDE, 19196 : 68, pl. X, fig. 39. 


Pygora Künckeli [sie] Bourgoin, 1913b : 334. 
Pygora Künckeli [sie] Bourgoin ; POUILLAUDE, 1919b : 68 (un synonyme de P. prasi- 
nella). 


Types. — prasinella. Holotype : Madagascar Nord, Diégo-Suarez (Dr 
Sicard) (non retrouvé). 


kuenckeli. LECTOTYPE : Madagascar Nord, Diégo-Suarez (MNEN). 
Présente désignation. 


50 
51 
Fig. 49 à 51, Pygora prasinella Fairmaire. — 49, hanche postérieure. — 50, 
paramère gauche, vue dorsale. — 51, apex du tibia antérieur, mâle. 


Description. — Fig. 49 à 51. — Long. 9,5 à 11 mm ; larg. 5 à 6,5 mm. 
— Corps à élytres sensiblement parallèles ; vert métallique brillant à épaules 
rougeâtres. Chagrination isodiamétrale fine. 


Source : MNHN, Paris 
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Clypéus à peine plus long que large, à côtés faiblement arqués ; rebord 
fin et peu marqué. Angles antérieurs largement arrondis ; échancrure médiane 
en V très ouvert. Ponctuation forte et serrée, à points allongés sur les côtés, à 
la base, devenant médiocres, plus fins et épars, vers l’avant. Front et vertex à 
ponctuation forte, serrée sur les côtés, écartée dans la région médiane, plus 
dense et plus forte chez les femelles. 

Pronotum très transverse, non rebordé. Côtés élargis en courbe concave 
en dehors des angles antérieurs, saillants en dent aiguë dirigée obliquement en 
dehors, jusqu'aux angles médians qui sont arrondis mais marqués ; puis très 
faiblement rétrécis en courbe fortement concave en dehors jusqu'aux angles 
postérieurs qui sont droits. Base à peine sinuée devant l’écusson. Ponctuation 
double, éparse sur le disque, bien plus marquée dans la région antérolatérale ; 
plus dense et plus forte chez les femelles. 

icusson à côtés concaves en dehors et apex aigu. Quelques points écartés 
à la bas 

Elyires à quatre stries discales en sillons marqués, à peine ponctuées. 
Strie I arquée, n’atteignant pas l’apex de l’écusson en avant ; les trois sui- 
vantes n’atteignant pas la base. Interstries convexes, les 3 et 5 un peu plus rele- 
vés. Les stries I et ÎT, d’une part, II et IV, d’autre part, un peu rapprochées 
par paires, l’interstrie 3 très large. Ponctuation assez fine et éparse. 

Saillie mésosternale en triangle régulier ; sillon métasternal simple et 
entier. 

Hanches postérieures à bord externe en large courbe, les angles effacés, 
le rebord entier et régulier ; une tache blanche étendue. 


Mâle. — Tibias antérieurs à trois dents marginales externes, la basale 
bien éloignée de la seconde et à peine distincte. 

Eperon terminal supérieur des tibias postérieurs long, grêle, un peu 
sinueux, aigu à l’apex. 

Abdomen concave au milieu, ave une bande longitudinale médiane de 
taches blanches ; côtés avec, chacun, une bande longitudinale de grandes 
ta blanches dont chacune est prolongée, le long du bord postérieur, par 
une bande blanche qui atteint les côtés: 

Pygidium bombé, parabolique, avec deux taches blanches à la base, et, 
vers l’apex, de gros points sétigères. 


Femelle. — Tibias antérieurs à trois dents marginales externes fortes et 
équidistantes. 

Abdomen convexe, sans bande longitudinale médiane de taches blanches, 
mais avec les mêmes taches latérales que le mâle. 

Pygidium bombé, base à callosité longitudinale médiane flanquée d’une 
dépression occupée par une tache blanche. Ponctuation forte, assez serrée, 
sétisère. 

Le métasternum de la femelle est bordé, sur les côtés, d’une bande de 
tomentosité qui découvre les ailes du segment ; chez les mâles ces ailes sont 
couvertes de tomentosité blanche, à l’exception d’une plage médiane qui reste 
nue. 


Distribution dans l’île. — MApAGAscAR NORD : Diégo-Suarez, 1893 (Ch. 
Alluaud). — Montagne d’Ambre (Dr A. Sicard), XI1-1968 (J. Vadon). 


Source : MNHN, Paris 
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MADAGascAR CENTRE : Sud d’Ambohimahasoa, canton de Tsarafidy, III- 
1962 (R. Vieu). 


MADAGASCAR OUEST : Iles Radama, île de Beraphia, 1934. 


L'espèce est commune dans le Nord et dans le Nord-Ouest (île de Bera- 
phia). 


14. Pygora (Stizopygora) zombitsy n. sp. 


Type. — Holotype © : Madagascar Ouest, E. de Sakaraha, réserve spé- 
ciale du Zombitsy, 630 m, XI1-1959 (E. Raharizonina) (MNEHN). 


Description. — Long. 12 mm ; larg. 6 mm. — Corps relativement court, 
à élytres subparallèles : vert rougeâtre métallique brillant ; sans taches dor- 
sales ; face sternale à hanches postérieures très largement tachées de tomento- 
sité blanche ; les côtés du métasternum et une bande de taches sur les quatre 
premiers sternites de l’abdomen, ainsi qu’une tache sur le bord postérieur de 
l’antépénultième urite et une petite tache sur les côtés de la base du pygidium, 
blanches. Face sternale brun-rougeâtre ; pygydium vert sur les côtés, rougeâtre 
dans sa dépression centrale. 

Clypéus aussi large que long ; côtés arqués en dehors ; angles anté- 
rieurs arrondis et échancrure médiane nettement marquée en U. Ponc- 
tuation moyenne et serrée à la base, devenant fine et éparse vers l’avant. 
Front et vertex à ponctuation double, forte, pas très régulière et serrée, 
mêlée de points plus petits, l’ensemble moins serré sur l'arrière du ver- 
tex. 

Pronotum transverse, fortement élargi en courbe concave en dehors, des 
angles antérieurs, très saillants mais arrondis au sommet, aux angles médians 
très marqués : puis presque parallèles, faiblement concaves en dehors 
jusqu’aux angles postérieurs, droits. Base en courbe continue. Côtés et angles 
antérieurs finement rebordés. Ponctuation moyenne, éparse, un peu effacée 
sur le disque. 

Ecusson à côtés concaves en dehors et apex aigu. Ponctuation moyenne, 
écartée, limitée aux côtés. 

Elytres à épaules rougeâtres ; quatre stries discales n’atteignant pas la 
base, à points écartés et médiocres. Strie I un peu arquée. Interstries convexes, 
pratiquement imponctués, le second cependant avec quelques gros points près 
de la base. 

Saillie mésosternale parabolique, simple. 

Hanches postérieures rement arquées en dehors, rebordées, avec 
une grande tache de tomentosité blanche ; angles effacés. 

Sternites abdominaux avec une rangée transversale irrégulière de gros 
points. 

Pygidium transverse, tronqué droit, profondément excavé en sa partie 
médiane ; le fond de l’excavation ridé et portant un relief longitudinal médian 
peu marqué ; les bords relevés en bourrelet continu, assez large, en U, lisse ; 
base à arête vive avec un petit mucron médian. 

 Tibias antérieurs avec trois dents marginales externes équidistantes, bien 
séparées. 


Source : MNHN, Paris 
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Distribution dans l’île. — Seul, l’holotype est connu. Il avait été isolé 
par G. Ruter comme espèce nouvelle, mais n’avait pas été décrit sur un unique 
exemplaire femelle. Cependant, la structure du pygidium est si particulière, 
proche mais parfaitement distincte de celle du pygidium de P. pygidialis Moser, 
qu’il semble indispensable de la nommer. 


15. Pygora (Stizopygora) viridis Valck Lucassen 


Pygora viridis Valck Luce . 
Pygora viridis Valek Lucassen ; RUTER, 1973a : 133, fig. 28 et 29. 


Type. — Holotype © : Madagascar (sans autre précision) (RNH). 
Description. — Fig. 52 à 55. — Long. 10 mm ; larg. 5 mm. — Corps 
allongé, étroit, vert métallique brillant, les épaules un peu rougeâtres et non 


vertes comme le dit Lucassen ; pattes marron rougeâtre. Clypéus et bord des 
joues foncés. 


Li 
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Fig. 52 à 55, Pygora viridis Valek Lucassen. — 52, hanche postérieure. — 53, 
éperons terminaux du tibia postérieur, mâle. — 54, saillie mésosternale. — 55, para- 
mère gauche, vue dorsale. 

Fig. 56 à 59, Pygora pulchripes Waterhouse. — 56, hanche postérieure. — 57, 
éperons terminaux du tibia postérieur, mâle. — 58, saillie mésosternale. — 59, para- 
mère gauche, vue dorsale. 


Clypéus transverse, côtés parallèles ; angles antérieurs arrondis ; échan- 
crure médiane en courbe plate ; ponctuation fine et serrée. Front et vertex à 


Source 


: MNAN, Paris 
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ponctuation double, assez forte et médiocre, plus écartée au milieu, à distri- 
bution irrégulière. 

Pronotum transverse, bien plus large à la base qu’en avant, plus grande 
largeur au tiers antérieur : côtés en courbe concave en dehors entre les angles 
antérieurs, droits et vifs, et les angles médians arrondis, et entre ceux-ci et les 
angles postérieurs arrondis ; non rebordés. Base un peu saillante vers l'arrière 
en courbe plate au milieu. Ponctuation très fine, éparse, un peu plus marquée 
sur les côté: 

Ecusson à côtes en courbe concave en dehors et apex aigu. Ponctuation 
très fine, éparse, un peu plus marquée sur les côtés. 

Elytres avec une seule forte strie discale noire, arquée, abrégée en avant, 
imponctuée, mais prolongée vers l’avant par une ligne de quelques points ; 
disque.des élytres avec, en outre, quelques points noirs disposés en deux lignes 
longitudinales. Le reste de la surface entièrement lisse. 

Saillie mésosternale relativement étroite et longue. 

Hanches postérieures très saillantes en dehors en angle obtus, le sommet 
situé en arrière du milieu ; rebord entier, simple et très régulier. Abdomen 
concave au milieu, avec une ligne longitudinale médiane de taches blanches et 
une rangée de taches blanches de chaque côté. Côtés du métasternum très lar- 
gement blanc. 

Pygidium à bord postérieur largement arrondi ; disque bombé, avec une 
dépression apicale transverse ; deux taches blanches subbasilaires un peu 
transverses. Ponctuation forte et éparse, en rides transverses. 

Tibias antérieurs à deux fortes dents marginales externes précédées, vers 
la base, d’un angle dentiforme un peu écarté de la seconde dent. 

Eperon terminal supérieur des tibias postérieurs très long et courbé à 
l’apex. 


Distribution dans l’île. — MADAGASCAR, sans autre précision. 


L'espèce n’est connue que par l’holotype que j’ai pu étudier au Muséum 
Royal de Leyde grâce à l’obligeance du Dr Krikken. Elle semble proche de 
P. prasinella Fairmaire, mais en diffère par la présence d’une seule strie d 
cale aux élytres, par la forme des hanches postérieures et par celle des para- 
mères. 


16. Pygora (Stizopygora) pulchripes Waterhouse 


Pygora pulchripes Waterhouse, 1878 : 85. 

Anochilia pulchripes Waterhouse ; KÜNCKEL D'HERCULAIS, 1887 : pl. 8, fig. 10. 
Pygora pulchripes Waterhouse ; ALLUAUD, 1900 : 284. 

Pygora pulchripes Waterhouse ; POUILLAUDE, 1919b : 62, pl. X. fig. 37. 


Type. — LECTOTYPE, 1 © : Madagascar Centre, Fianarantsoa (W. D. 
Cowan) (BMNH). Présente désignation. 


Description. — Fig. 56 à 59. — Long. 9,5 à 13 mm ; larg. 5,5 à 7,5 mm. 
— Corps relativement allongé, plus ou moins rétréci vers l'arrière ; épaules 
très marquées. Vert brillant à reflets parfois cuivreux, épaules rougeâtres ; 
tibias violacés ; pygidium vert. Pygidium et face sternale tachés de blanc. Cha- 
grination très effacée sur toute la surface dorsale. 


Source : MNHN, Paris 
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Clypéus un peu plus long que large, à côtés rebordés, parallèles, mais en 
courbe un peu convexe en dehors ; angles antérieurs très arrondis ; échancrure 
médiane peu marquée. Ponctuation moyenne et écartée, plus serrée le long des 
côtés. Front et vertex pratiquement imponctués au milieu, à ponctuation forte 
et un peu serrée sur les côtés. 

Pronotum transverse, non rebordé sauf étroitement le long des angles 
antérieurs qui sont saillants en dent ; côtés fortement élargis en courbe concave 
en dehors de ces angles jusqu'aux angl médians, puis plus faiblement élargis 
en courbe concave en dehors de ceux-ci jusqu'aux angles postérieurs qui sont 
un peu renflés et très arrondis. Base presque droite devant l’écusson. Ponc- 
tuation double, moyenne et très fine, éparse. 

Ecusson à côtés en courbe concave en dehors et apex aigu. Ponctuation 
très fine et éparse sauf à la base où les points sont médiocres et serrés 

Elytres à deux stries discales en fins sillons, effacées à la base, ponctuées, 
suivies, en dehors, par la trace de deux sillons ponctués. Strie I arquée. Inter- 
stries convexes, à ponctuation moyenne et éparse, avec de plus gros points à 
la base de l’interstrie 1. 

Saillie mésosternale en triangle à côtés en courbe concave en dehors. 
Sillon métasternal simple et entier. 

Hanches postérieures à bord externe faiblement arqué, rebordé ; angles 
postérieurs arrondis et un peu saillants ; une grande tache blanche sur la par- 
tie externe. Arête dorsale avec une assez longue impression basilaire triangu- 
laire, striolée à la base. 


Mâle. — Tibias antérieurs à deux ou trois dents marginales externes. 

Eperon terminal supérieur des tibias postérieurs long et droit, courtement 
arqué au sommet qui est obtus. 

Abdomen concave au milieu ; avec une bande longitudinale médiane de 
taches blanches et, de chaque côté, une bande de taches blanches. Métaster- 
num blanc sur les côtés. 

Pygidium parabolique, court et large, bombé, avec deux dépressions 
parabasilaires occupées par des taches blanches. Ponctuation forte et éparse. 


Femelle. — Tibias antérieurs tridentés sur la marge externe. 

Abdomen convexe, sans bande longitudinale médiane de taches blanches. 

Pygidium moins bombé, presque plan, à ponctuation plus forte et plus 
serrée. 


Distribution dans l’île. — MApAGAscAR NoRD : Montagne d’Ambre, IX- 
1920. 


MADAGASCAR EST : Maroantsetra, XII. — Pays Antsianaka et lac Alaotra, 
3° trimestre 1889 (Perrot frères). — Didy, lac Alaotra. — Route de Mora- 
manga, Mangoro, 1915 (H. Ungemach). — Route d’Anosibe. — Route de 
Lakato, IV/VI-1963 (ex. coll. Breuning). — Région de Mananjary (4. 
Mathiau). 


MADAGASCAR CENTRE : Mandritsara. — S.-P. d’Ankazobe, Manerinerina, 
1900 (Capt. Meunier). — La Mandraka. — Tananarive (Kingdon), 1889 
(R. P. Camboué). — 30 km au Nord-Ouest de Tananarive, Mahitsy, Andria- 
nambo, XIT-1953. — Massif de l’Ankaratra, forêt de Manjatompo, XI1-1956, 
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XI1-1957 (L. Lasère) : Ambohimirandrana, forêt de Betay, 2 200 m, 1-1972 
(4. Peyrieras, mission CNRS, RCP 225). — Ambositra, Il. — Pays Betsileo 
(W. D. Cowan). — Sud d’Ambohimahasoa, canton de Tsarafidy, XI1-1962 
(R. Vieu). — Fianarantsoa (C. Shan). — Région de Fianarantsoa, 1913 (Lin. 
Gaudron). — Est de Fianarantsoa, montagne boisée d’Ambohipanja, 1-1920. 
— Ambalavao. 


La collection du Muséum de Paris renferme un exemplaire de Pygora 
pulchripes provenant des récoltes de A. Grandidier, en 1879, étiqueté (éti- 
quette imprimée rouge sur fond blanc « Type, Pygora pulchripes Wat. ». Cet 
exemplaire ne peut faire partie de la série originale de Waterhouse, décrite en 
1878. Tout au plus peut-il s’agir d’un exemplaire comparé au type. 

Un exemplaire du Muséum, étiqueté « Dean Cowan, Betsileo, 1888, 3000- 
4000° » diffère de la longue série des pulchripes devant nous, par la forme plus 
courte, les élytres subrectangulaires et assez larges. Mais pour les autres carac- 
tères, y compris la forme de l’édéage, il ne diffère pas de cette espèce. 

Pygora pulchripes présente deux formes de mâles : 

e une forme à tibias antérieurs à deux dents marginales externes, sans 
trace de troisième dent. L’abdomen est très creusé dans sa région centrale et 
porte une large bande de taches blanches ; 

e une forme à tibias antérieurs présentant trois fortes dents marginales 
externes, semblables à celles des femelles. Les dents sont aiguës, avec cepen- 
dant, parfois, une tendance à l’atrophie de la dent basilaire. L’abdomen n’est 
que faiblement sillonné au milieu et la bande médiane de taches blanches est 
étroite. 

Ces deux formes paraissent également communes. 

On a signalé des cas comparables de dimorphisme sexuel mâle chez bien 
d’autres Coléoptères. 


17. Pygora (Stizopygora) puncticollis Waterhouse (pl. I, fig. 5) 


Pygora puncticollis Waterhouse, 1879 : 77 
Stizopygora puncticollis Waterhouse : KRaAïZ, 1881 : 
Pygora puncticollis Waterhouse ; ALLUAUD, 1900 : 285. 
Pygora puncticollis Waterhouse ; POUILLAUDE, 1919a : 46, pl. VII, fig. 30. 
Pygora puncticollis Waterhouse © : VALCK LUCASSEN, 1930 : 265. 


19: 


Pygora lenocinia var. Brzozowskü Nonfried, 1892 : 120. — ALLUAUD, 1900 : 284. 


Type. — Holotype Q : Madagascar Centre, Tananarive (Kingdon) 
(BMNH). 


Description. — Fig. 60 à 62. — Long. 16 mm ; larg. 7,5 mm. — Corps 
nettement rétréci en avant et en arrière. Vert brillant à reflets rouges, avec des 
taches sombres sur la tête et sur le disque du pronotum, les stries élytrales 
sombres et une tache élytrale commune couvrant la zone de l’écusson et de la 
suture, bleue plus ou moins étendue. Téguments à chagrination peu distincte. 

Clypéus aussi long que large ; côtés à rebord marqué, presque droits, 
convergents en avant en courbe très faiblement convexe en dehors ; angles 
antérieurs largement arrondis et fortement saillants ; échancrure médiane en 
U très évasé. Ponctuation moyenne et très dense sur les côtés qui sont tachés 
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de sombre ; écartée dans la région longitudinale médiane. Front à ponctuation 
moyenne, irrégulière, pas très serrée, plus serrée au bord interne des yeux. 
Vertex à ponctuation semblable, une aire longitudinale médiane irrégulière à 
ponctuation plus écartée. 


Fig. 60 à 62, Pygora puncticollis Waterhouse. — 60, hanche posté 
éperons terminaux du tibia postérieur, mâle. — 62, paramère gauche, vue dorsale. 
Fig. 63, Pygora decorata O. E. Janson, hanche postérieure. 


Fig. 64 à 66, Pygora sakarahae n. sp. — 64, hanche postérieure. — 65, saillie 
mésosternale. — 66, paramère gauche, vue dorsale. 
Fig. 67 à 69, Pygora cribricollis Fairmaire. — 67, hanche postérieure. — 68, 
le mésosternale. — 69, paramère gauche, vue dorsale. 


Pronotum transverse, entièrement rebordé sur les côtés et presqu’entiè- 
rement le long du bord antérieur, non rebordé à la base. Côtés élargis en 
courbe concave en dehors sur la première moitié, entre les angles antérieurs 
bien saillants en denticule aigu, et les angles médians ; puis plus fortement élar- 
gis en courbe plus franchement concave en dehors, jusqu'aux angles posté- 
rieurs qui sont obtus. Base non échancrée devant l’écusson. Ponctuation assez 
forte, serrée, régulière sur les côtés, devenant plus faible vers le centre et 
presque nulle sur une bande longitudinale médiane. Disque avec deux grandes 
taches longitudinales sombres. 

Ecusson à côtés en courbe concave en dehors et apex aigu. Ponctuation 
nulle, sauf des points transverses relativement serrés sur les angles basilaires. 
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Elytres avec chacun quatre stries discales en sillons noirs bien marqués, 
à points fins et écartés. Strie I très faiblement arquée, prolongée vers la b 
par une ligne de points le long de l’écusson ; strie II presque entière ; stries 
III et IV atteignant la base et le calus apical ; une ligne de points sub-humé- 
rale limite la déclivité externe. Interstries convexes, le 3 nettement plus large 
que les autres ; les interstries 3 et 5 plus convexes que les autres. Ponctuation 
des interstries assez fine et très éparse ; de gros points sur le calus huméral. 

Saillie mésosternale assez large, courtement élargie à la base, fortement et 
étroitement anguleuse en avant. Sillon métasternal entier et simple. 

Hanches postérieures à bord externe faiblement mais régulièrement 
arqué ; fortement rebordé ; angles antérieurs presque droits ; angles posté- 
rieurs arrondis et à peine saillants vers l'arrière ; surface à points écartés en 
avant, lisse au milieu, à stries obliques serrées le long du bord postérieur. 
Arête dorsale à longue et assez forte dépression dépassant le milieu de la lon- 
gueur vers l'arrière et striolée en long. 

Sternites abdominaux à rangées transverses irrégulières de gros points. 


Mâle. — Tibias antérieurs à deux dents marginales externes, l’apicale très 
longue, la seconde assez forte, courte et un peu écartée de la première ; une 
légère saillie au bord externe, derri les deux dents vers la base. 

Eperon terminal supérieur des tibias postérieurs élargi en courbe à son 
extrémité. 

Abdomen non concave. 

Pygidium relativement allongé, régulièrement bombé, tronqué, droit au 
sommet ; ponctuation médiocre, éparse, plus rare sur la partie médiane. 


Femelle. — Tibias antérieurs à trois fortes dents marginales extern 
basilaire un peu plus proche de la seconde que celle-ci ne l’est de la premièr 

Pygidium bien plus bombé que celui du mâle dans la région apicale ; 
ponctuation nettement plus marquée. 


Distribution dans l’île. — MapAGascAR EST : Route de Lakato, km 15, 


Ankasoka, 11-1969. 
MADAGASCAR CENTRE : Tananarive (Kingdon). 


L'identification de cette espèce a posé quelques problèmes. POUILLAUDE l’a 
confondue avec le P. bella Waterhouse. Elle en diffère, entre autres, par la 
taille nettement plus forte, et par la forme des hanches postérieures. 


18. Pygora (Stizopygora) pouillaudei Valck Luc 

Cl. IL fig. 9) 

Pygora Pouillaudei Valek Lucassen, 1930 : 263. 
Pygora bella Pouillaude (nec Waterhouse), 1919a : 43, pl. X, fig. 33, pl. XIL, fig. 19. 


Type. — LECTOTYPE : 1 ©, Madagascar Est, Périnet, forêt d’Anala- 
mazaotra, 900-1 000 m (ex coll. Valck Lucassen, RNH). Présente désignation. 


en 


Description. — Fig. 74 à 76. — Long. 10 mm ; larg. 5 mm. — Très 
proche de P. bella Waterhouse, en diffère par la largeur plus grande de la 
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bande verte qui sépare les deux bandes longitudinales discales sombres du pro- 
notum ; par les hanches postérieures dont le bord externe est arqué et rebordé, 
le rebord s’écartant du bord vers l'arrière ; par le pygidium cuivreux. Les 
côtés du pronotum, derrière les angles médians sont en courbe fortement 
concave en dehors. Arête dorsale des hanches postérieures avec une courte et 
large impression triangulaire basale. 

Le mâle présente deux rangées longitudinales de taches blanches de 
chaque côté de l’abdomen ; le milieu de l’abdomen est concave. Les paramères 
sont en longue palette à tige grêle, sans soies dorsales visibles. 


Distribution dans l’île. — MADAGASCAR EST : Ouest de Moramanga, 
ancienne route de Beparasy, Ambodivoro, XI1-1969. — Environs de Périnet, 
forêt d’Analamazaotra, 900-1 000 m. 


19. Pygora (Stizopygora) bella Waterhouse 
(pl. IE, fig. 17) 


Pygora bella Waterhouse, 1879 : 77. 

Anochilia bella Waterhouse ; KÜNCKEL D'HERCULAIS, 1887 : pl. 8, fig. 11. 
Pygora bella Waterhouse ; ALLUAUD, 1900 : 283. 

Pygora bella Waterhouse ; VALCK LUCASSEN, 1930 : 263. 

P{ygora] bella Waterhouse ; RUTER 1973b : 124, fig. 11. 


ora puncticollis Pouillaude (nec Waterhouse), 1919a : 46, pl. VIL fig. 30 (sub. nom. 
lis), pl. XIE, fig. 30. — VALCK LUCASSEN, 1930 : 263-264. 


margi 
Type. — Holotype : Madagascar Centre, Tananarive (Kingdon) (BMNH). 


Description. — Fig. 77 à 81. — Long. 9,5 à 11 mm ; larg. 5,5 à 6,5 mm. 
— Corps relativement allongé et subparallèle, vert cuivreux avec deux taches 
sombres sur les côtés du clypéus ; deux taches sombres, étendues, sur le disque 
du pronotum, séparées par une étroite ligne longitudinale médiane verte ; 
élytres avec une très grande tache sombre, occupant presque toute la surface, 
sauf les bords apicaux et latéraux, bleutée. Téguments nettement chagrinés. 

Clypéus transverse, à rebord peu marqué, un peu arqué en dehors ; 
angles antérieurs largement arrondis et échancrure médiane nette, en U très 
ouvert. Milieu du disque avec un relief longitudinal peu marqué. Ponctuation 
dense et régulière sur les côtés, devenant étroitement plus fine au bord anté- 
rieur et plus écartée sur le relief médian. 

Pronotum transverse, rebordé en avant et sur les côtés, le rebord effacé 
au milieu de la base qui est très faiblement échancrée devant l’écusson. Côtés 
élargis en ligne presque droite des angles antérieurs qui sont droits et peu 
saillants, jusqu'aux angles médians situés au second tiers et largement arron- 
dis ; puis élargis en courbe à peine marquée, presque parallèles, sur les deux 
tiers postérieurs jusqu'aux angles postérieurs qui sont un peu obtus. Ponctua- 
tion moyenne, régulière, pas très serrée. 

Ecusson à côtés en courbe concave en dehors et apex aigu. Ponctuation 
à peu près nulle. 

Elytres à quatre stries discales en sillons, finement ponctuées ; la strie I 
arquée en son milieu, atteignant l’apex de l’écusson en avant ; la Il atteignant 
la base ; interstries convexes, le 3 plus large que les autres. Ponctuation assez 
fine et écartée. 


Source : MNHN, Paris 


4 R. PAULIAN 


Saillie mésosternale élargie dans la région basale, puis rétrécie en triangle 
vers l’apex. Sillon métasternal entier, un peu élargi en son milieu. 

Hanches postérieures à bord externe courbe et rebordé ; angles anté- 
rieurs très arrondis ; angles postérieurs arrondis et un peu saillants en arrière. 
Surface à gros points arqués, ouverts en dehors, peu serrés. Arête dorsale avec 
une impression triangulaire basale, à fond lisse, atteignant le milieu de la lon- 
gueur. 

Sternites abdominaux avec une rangée transversale irrégulière et incom- 
plète de points sétigères. 


Mâle. — Tibias antérieurs à deux fortes dents marginales externes, pas 
très rapprochées, suivies, vers la base, d’une légère saillie de l’arête externe. 

Eperon terminal supérieur des tibias postérieurs long, grêle et simple. 

Abdomen concave au milieu. 

Pygidium large, à bord postérieur plus ou moins tronqué ; convexe ; à 
ponctuation forte, transverse, plus ou moins serrée et irrégulière. 


Femelle. — Tibias antérieurs à trois fortes dents marginales externes sen- 
siblement équidistantes. 

Pygidium de forme semblable à celui du mâle mais à ponctuation trans- 
verse, serrée et régulière. 


Distribution dans l’île. — MADAGASCAR EST : Antsianaka et lac Alaotra, 
2° trimestre 1889 (Perrot frères). — Route d’Anosibe (R. Vieu). — Route de 
Lakato, km 15, Ankasoka, 1-1969 (G. Dujardin Delacour). 


MapaGaAscaR Esr : La Mandraka, 1935. — Tananarive (Kingdon), 1912 
(C. Lamberton). — Pays Betsileo. — Fianarantsoa. 


Je rattache avec doute à cette espèce un exemplaire de Madagascar Sud : 
plateau de l’Androy, dont la ponctuation du pygidium et la forme des hanches 
postérieures diffère assez sensiblement de celle du type. 


Valck Lucassen fait très justement remarquer que la description de 
P. puncticollis Waterhouse, donnée par Pouillaude s'applique, en réalité à 
P, bella Waterhouse et que, ce que Pouillaude considérait comme P. bella Water- 
house était en réalité une espèce bien distincte par la forme des hanches posté- 
rieures et parfaitement caractérisée par des paramères fortement élargis en 
palette à l'extrémité et sans forte brosse de poils. L'auteur néerlandais évoque 
aussi les taches sternales blanches des côtés de l'abdomen pour séparer bella et 
pouillaudei, mais dans la série des bella devant nous (vingt neuf individus) alors 
que, le plus souvent, l’abdomen porte, au plus, chez les mâles, une tache 
blanche à la base, de chaque côté de l'abdomen, un exemplaire du lac Alaotra 
porte une rangée entière de taches blanches de chaque côté, comme chez 
pouillaudei. L'édéage de cet individu est intermédiaire entre celui de bella (la 
tige assez courte, rétrécie vers l’apex et présence d’une brosse apicale de soies) 
et celui de pouillaudei (tige grêle, brusquement élargie en palette terminale, sans 
brosse de soies) ; de plus, le bord externe des hanches postérieures est, lui aussi, 
intermédiaire entre celui de ces deux espèces. Comme les deux espèces parais- 
sent parfaitement sympatriques, de plus longues séries, récoltées à des dates 
précises, seraient nécessaires pour que leur valeur exacte puisse être estimée. 
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20. Pygora (Stizopygora) punctatissima (Gory & Percheron) 
(pl. IL, fig. 20) 


Cetonia punctatissima Gory & Percheron, 1835 : 128. 

Pygora punctatissima Gorÿ & Percheron ; BURMEISTER, 1842 : 566. 

Anochilia punctatissima Gory & Percheron ; KÜNGKEL D'HERCUIAIS, 1887 : pl. 5, fig. 9. 
Pygora punctatissima Gory & Percheron ; ALLUAUD, 1900 : 285. 

Pygora punctatissima Gory & Percheron : POUILLAUDE, 19196 : 71, pl. 11, fig. 29. 


Pygora viriditincta Fairmaire, 1901 : 153. 


Types. — punctatissima. Syntypes : Madagascar (sans autre précision) 


(Goudot) (MNHN). 


viriditincta. Holotype : Madagascar Ouest, plateau de Hukaru [O./S.-0. 
de Maevatanana, causses de l’Ankara] (non retrouvé). 

L’exemplaire du MNHN portant, de la main de Fairmaire, l'indication 
« Pygora viriditincta Fairm. », étiqueté par G. Ruter « type de viriditincta 
Fairm. » provient du pays Antsihanaka et ne peut donc être le type de l’espèce 
de Fairmaire. 


Description. — Fig. 70 à 72. — Long. 6 à 8 mm ; larg. 3,5 à 4 mm. — 
Corps presque parallèle, vert brillant, le disque du pronotum, les épaules et 
les sillons des élytres brunâtre. Téguments à chagrination isodiamétrale assez 
effacée sur le pronotum. 


73 
72 
71 
Fig. 70 à 72, Pygora punctatissima (Gory & Percheron). — 70, hanche posté- 
rieure. — 71, éperons terminaux du tibia postérieur, mâle. — 72, apex du tibia anté- 


rieur, mâle. 
Fig. 73, Pygora punctata O. E. Janson, hanche postérieure. 


Clypéus à peine plus long que large, évasé vers l’avant en courbe à peine 
concave en dehors ; angles antérieurs complètement arrondis ; échancrure du 
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bord antérieur presque nulle ; rebords marqués, flanqués en dedans d’un 
sillon longitudinal. Ponctuation très forte et presque confluente ; un peu moins 
forte en avant. 

Pronotum transverse ; rebordé en avant et sur les côtés, pas à la ba 


Côtés élargis en courbe un peu concave en dehors des angles antérieurs, droits, 
jusqu'aux angles latéraux situés aux deux tiers postérieurs, puis faiblement 
rétrécis en ligne droite vers l'arrière ; angles postérieurs obtus ; base à peine 
tronquée devant l’écusson. Ponctuation très forte, régulière, serrée, un peu 
moins forte sur le disque. 

Ecusson en triangle allongé, à côtés concaves en dehors et apex aigu. 


Ponctuation forte, assez serrée sur la base, alignée le long des côt 

Elytres à quatre stries discales ponctuées, en sillons profonds ; strie I un 
peu arquée ; stries II à IV atteignant la base. Interstries convexes, le 2 beau- 
coup plus étroit que les 3 et 4. Ponctuation moyenne et éparse. 

Saillie mésosternale courte, triangulaire, fortement saillante. Sillon métas- 
ternal entier et simple, le disque du métasternum concave. 

Hanches postérieures à bord externe rebordé, arrondi en dehors et angles 
postérieurs arrondis ; surface à nombreuses impressions longitudinales ; un 
fort sillon le long du bord postérieur. La sculpture des hanches postérieures est 
moins marquée qu’elle ne l’est chez P. cribricollis. Arête dorsale avec une 
impression basilaire triangulaire, très courte, densément ponctuée. 


Mâle. — Tibias antérieurs grêles, parallèles dans la partie apicale, à deux 
fortes dents marginales externes rapprochées et proches de l’apex, suivies à 
une certaine distance, vers la base, d’un lobe de l’arête externe. 

Eperon terminal supérieur des tibias postérieurs long et simple. 

Abdomen concave. 

Pygidium en longue parabole ; un relief longitudinal médian marqué à la 
base ; ponctuation en rides transverses plus longues, plus denses et plus fortes 
vers l’apex. 


Femelle. — Tibias antérieurs triangulaires, à trois fortes dents marginales 
externes équidistantes. 

Pygidum faiblement calleux au milieu de la base ; allongé ; ponctuation 
en rides transverses denses et fortes. 


Distribution dans l’île. — MapacascaR NorD : Montagne d’Ambre (Dr 
A. Sicard). 


ManacascaR EST : 30 km au Sud-Ouest de Sambava, Belalona, XI-1960 
(J. Vadon & À. Peyrieras). — Est de Maroantsetra, Ambodivoangy, XI-1945, 
XI1-1946, 1-1947, 1-1948 (tous J. Vadon) ; Andranofotsy, XII-1950 (G. V.. 
Ouest de la presqu'île de Masoala, Ambohitsitondroina, XII (G. V...). — Baie 
d’Antongil, 1898 (4. Mocquerys). — Antsianaka et lac Alaotra, 3° trimestre 
1889 (Perrot frères) ; Antsianaka, 2° semestre 1890 (ibidem). — Route de 
Lakato, 1-1956 (G. Dujardin Delacour). — Périnet, XII-1951 (J. Vadon). — 
Région de Mananjary (4. Mathiau). — Vondrozo. 


La synonymie entre P. punctatissima (G. & P.) et P. viriditincta Fair- 
maire reste incertaine. Je n’ai vu aucun P. punctatissima de l'Ouest malgache, 
localité typique de P. viriditincta et Janson a décrit une espèce voisine de cette 
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région. En l’absence du type de Fairmaire on ne peut que conserver, avec une 
ne béñtationslateynonymie proposée pariPouillaudes 

Le Muséum de Paris conserve deux syntypes de l’espèce de Gory & Per- 
cheron. 


74 
76 
75 
Fig. 74 à 76, Pygora pouillaudei Valek Lucassen. — 74, paramère gauche, vue 
dorsale. — 75, apex du tibia antérieur, mâle. — 76, hanche postérieure. 


21. Pygora (Stizopygora) punctata O. E. Janson 


Pygora punctata O. E. Janson, 1925 : 587. 


Type. — LECTOTYPE © : Madagascar Sambirano, E. de Maromandia, 
forêt de Bejofo (!) (RNH). Présente désignation. 


Description. — Fig. 73. — Long. 6 à 7 mm. — Corps allongé, étroit, vert 
métallique, la tête plus sombre, les élytres teintés de doré ou de rouge sur les 
côtés. L’apex des élytres, le pygidium, les pattes et la face sternale brun-rouge. 

Clypéus transverse, à bord antérieur droit et angles antérieurs arrondis ; 
côtés en courbe à peine concave en dehors. Ponctuation forte et serrée. Front 
et vertex à ponctuation plus forte et plus serrée, laissant un petit espace fron- 
tal médian, irrégulier, imponctué. 

Pronotum transverse, à rebord marqué, sur le bord antérieur, par une 
ligne de points ; rebord latéral très fin, en partie effacé. Côtés élargis en 
courbe concave en dehors des angles antérieurs, obtus, aux angles latéraux 
situés au milieu de la longueur et arrondis, puis de ces angles aux angles pos- 
térieurs, obtus. Base droite. Une ligne longitudinale médiane un peu relevée en 
carène dans la région médiane sur le disque. Ponctuation très forte et sub- 
confluente sur le disque, plus écartée sur les côtés et fine et écartée le long de 
la base. 

Ecusson à côtés concaves et apex aigu ; ponctuation forte et serrée sur les 
côtés et à la base. 


(1) 0. E. Janson (p. 586) écrit : “ The species now made known are chiefly from 
Bejofo, a locality in the mountainous district north-west of Mandritsara, in the nor- 
thern part of the island, and not previously visited by insect-collectors”. 
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Elytres à quatre fortes stries discales, finement ponctuées. Strie Î un peu 
arquée et n’atteignant pas l’apex de l’écusson vers la base ; stries II à IV attei- 
gnant la base mais progressivement plus courtes vers l'arrière, vers l’exté- 
rieur ; calus apical peu marqué ; interstri sutural très convexe, les autres peu 
convexes ; ponctuation moyenne et écartée. 

Pygidium en demi-cercle, bombé sur le disque, à gros points assez serrés. 

Saillie mésosternale en triangle large à sommet obtus. 

Hanches postérieures à bord externe faiblement rebordé, droit, un peu 
rétréci vers l'arrière ; angle antérieur arrondi ; angle postérieur droit à som- 
met arrondi. 


Distribution dans l’île. — MADAGASCAR SAMBIRANO : Est de Maromandia, 
forêt de Bejofo. Cinq spécimens cités par O. E. Janson, tous des femelles. 


Espèce proche de P. cribricollis Fairmaire, mais à angle latéral du pro- 
notum bien marqué. 


22. Pygora (Stizopygora) decorata O. E. Janson 


588. 


r Centre, Ambositra (RNH). 


Pygora decorata O. E. Janson, 1925 : 


Type. — Holotype © : Madagas 


Description. — Fig. 63. — Long. 8 mm. — Corps étroit, allongé,vert 
métallique à pronotum teinté de rouge et portant une large bande longitudinale 
médiane bleu indigo n’atteignant pas la base et plus large en son milieu. Elytres 
teintés de bleu autour de l’écusson. Pygidium et fémurs postérieurs vert foncé. 

Clypéus à peine transverse, à peine sinué au bord antérieur. Côtés fai 
blement élargis de la base vers l'avant ; angles antérieurs très arrondis. Sur- 
face plane à dense et forte ponctuation, un peu moins serrée sur le front et sur 
le vertex. 

Pronotum transverse, plus grande largeur au milieu ; côtés rétrécis vers 
l'avant et vers l’arrière en courbe faiblement concave en dehors. Pas de 
rebord, mais le bord antérieur est souligné par une ligne de points. Base 
droite. Ponctuation forte, sombre, pas très serrée sur les côtés, plus forte et 
plus serrée sur la large bande longitudinale médiane sombre. 

Ecusson à côtés concaves et apex aigu. Ponctuation forte et assez serrée 
à la base, une ligne de points le long des côtés. 

Elytres à quatre stries discales pratiquement droites, foncées, atteignant 
la base, très faiblement ponctuées : une trace de cinquième strie un peu 
oblique sur le calus huméral. Interstries à peine convexes, le 2 avec des points 
épars ; les 1, 3 et 4 à points très épars et assez fins, limités aux côtés de l’inter- 
strie et à sa région apicale ; partie latérale des élytres très fortement ponctuée. 

Pygidium parabolique, bombé au milieu de la base ; ponctuation forte et 
serrée à la base, devenant éparse vers l’apex où elle s’efface. 

Hanches postérieures sans rebord marginal externe. 

Tibias antérieurs à trois fortes dents marginales externes équidistantes. 


Distribution dans l’île. — MADAGASCAR CENTRE : Ambositra. 


Source : MNHN, Paris 
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L'espèce n’est connue que par l’holotype femelle ; elle semble assez 
proche de P. vohemar n. sp., mais en diffère par une bande discale à forte 
ponctuation sur le pronotum et par la ponctuation élytrale plus marquée. 


77 
78 
80 
81 79 


Fig. 77 à 81, Pygora bella Waterhouse. — 77, hanche postérieure. — 78, épe- 
rons terminaux du tibia postérieur, mâle. — 79, saillie mésosternale. — 80, apex du 
tibia antérieur, mâle. — 81, paramère gauche, vue dorsale. 


23. Pygora (Stizopygora) cribricollis Fairmaire 
(PL. I, fig. 6) 


Pygora cribricollis Fairmaire, 1901 : 153. 
Pygora cribricollis Fairmaire ; POUILLAUDE, 19196 : 73. 


Type. — Holotype © : Madagascar Ouest, plateau de Hukaru [O./S.-0. 
de Maevatanana, causses de l’Ankara] (H. Perrier de la Bâthie) (MNHN). 


Description. — Fig. 67 à 69. — Long. 7 mm ; larg. 3,5 mm. — Corps 
ovalaire, vert foncé à parties latérales rougeâtres ; disque du pronotum avec 
deux larges taches longitudinales sombres séparées par une ligne longitudinale 
fine, verte. Téguments à fine chagrination isodiamétrale. 

Clypéus transverse, à côtés parallèles, en courbe faiblement concave en 
dehors et rebord faible ; bord antérieur simplement sinué, les angles antérieurs 
effacés. Ponctuation moyenne, uniforme, pas très serrée, un peu plus faible en 
avant. Front et vertex avec la trace d’une dépression longitudinale médiane à 
ponctuation forte, régulière et serrée. 

Pronotum transverse ; côtés régulièrement élargis des angles antérieurs, 
droits, jusqu'aux angles postérieurs obtus, en courbe très faiblement convexe 
en dehors ; non rebordés. Base non distinctement sinuée devant l’écusson. 
Ponctuation forte, assez serrée, régulière, devenant un peu plus fine et plus 
écartée sur le milieu du disque. 
sson à côtés en courbe très fortement concave en dehors et apex très 
aigu. Ponctuation moyenne sur les côtés, forte et plus serrée le long de la base. 


Source : MNHN, Paris 
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Elytres à quatre fortes stries discales en sillons rebordés ; les stries à 
peine distinetement ponctuées, progressivement plus courtes en arrière vers le 
dehors, la première droite et non arquée. Interstries de largeur se: siblement 
égale, convexes, à points moyens et peu Trés. 

Saillie mésosternale courte, large, triangulaire, à côtés fortement convexes 
en dehors à la base. Sillon métasternal entier et simple, le disque du métas- 
ternum concave. 

Hanches postérieures à bord externe à peu près droit ; angle antérieur 
arrondi, angle postérieur à peine saillant en lobe obtus ; rebord latéral fin, très 
écarté de l’angle antérieur. Surface à points doubles, forts et ouverts et très 
fins, écartés ; des stries longitudinales un peu obliques partent des angles et du 
bord postérieur. Arête dorsale avec une très courte et large impression basale 
triangulaire ponctuée. 


Mâle. — Tibias antérieurs à deux fortes dents marginales externes sui- 
vies, vers la base, d’une légère saillie du bord externe. 

Eperon terminal supérieur des tibias postérieurs simple, assez court. 

Pygidium bombé, la gibbosité basale coupée par une impression longitu- 
dinale médiane ; ponctuation forte et peu serré 


Femelle. — Tibias antérieurs à trois fortes dents marginales externes. 


Pygidium fortement convexe, à points moyens et pas très serrés. 


Distribution dans l’île. — MADAGASCAR OUEST : Région Analalava-Ant- 
sohihy, 1909 (J. Descarpentries). — Soalala. — Ouest/Sud-Ouest de Maevata- 
nana, causses de l’Ankara (H. Perrier de la Bâthie). 


24. Pygora (Stizopygora) sakarahae n. sp. (pl. L fig. 3) 


Type. — Holotype © : Madagascar Ouest, E. de Sakaraha, réserve spé- 
ciale du Zombitsy, matsabory, 640 m, XI-1974 (A. Peyrieras) (MNHN). 


Description. — Fig. 64 à 66. — Long. 9 mm ; larg. 4 mm. — Corps ova- 
laire, mais les élytres relativement larges en arrière. Vert, sans taches sombres 
sur le pronotum. Chagrination iso-diamétrale. 

Clypéus à peine transverse, très faiblement élargi en ligne droite vers 
l'avant ; angles antérieurs presqu’effacés et échancrure médiane faible : 
rebord marqué, flanqué d’un sillon au bord interne ; région antérieure forte- 
ment déprimée. Ponctuation forte, uniforme, serr Front et vertex avec une 
impression longitudinale médiane ; ponctuation uniformément forte et serré 

Pronotum transverse, non rebordé ; côtés élargis des angles antérieurs, 
droits, jusqu’à la base, en ligne droite ; angles postérieurs très faiblement éva- 
sés en dehors, aigus à sommet arrondi. Base non distinctement sinuée devant 
l’écusson. Ponctuation forte, uniforme, assez serrée. 

Ecusson à côtés fortement concaves en dehors et apex aigu. Ponctuation 
nette sur les côtés et à la ba: 

Elytres à quatre stries discales droites, fortes, en sillons rebordés, à peine 
ponctuées ; les stries externes plus courtes vers l’arrière. Interstries sensible- 
ment de même largeur, faiblement convexes, à ponctuation assez fine et éparse, 
parfois avec une ligne irrégulière de gros points écartés vers la base de l’inter- 
strie 2. 


Source : MNHN, Paris 
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Saillie mésosternale courte, large, entièrement arrondie. 

Hanches postérieures à bord externe droit ; angles antérieurs très arron- 
dis ; angles postérieurs un peu saillants en lobes arrondis ; rebord fin et très 
peu marqué, éloigné du bord au niveau des angles antérieurs. Surface couverte 
de rides longitudinales arquées dans la région basale, densément ponctuée en 
dehors. Arête dorsale sans impression basale, 


Mâle. — Tibias antérieurs à deux fortes dents marginales externes, la 
basale précédée d’une sinuosité du bord externe. 

Eperon terminal supérieur des tibias postérieurs assez long, simple et 
droit. 

Pygidium gibbeux à la base, la gibbosité coupée par un sillon longitudi- 
nal limité à la moitié basale. Ponctuation médiocre. 


Distribution dans l’île. — MADAGASCAR OUEST : Nord-Est de Sakaraha, 
ancienne route de Tuléar, forêt de Lambomakandro, 550 m, 11-1958 (P. Gri- 
veaud). — Est de Sakaraha, réserve spéciale du Zombitsy, matsabory, 640 m, 
1-1974 (A. Peyrieras & P. Viette), XI-1974 (4. Peyrieras). 


Espèce proche de P. cribricollis Fairmaire, mais sans taches dorsales 
sombres, à côtés du pronotum droits et non légèrement arqués, à interstries 
nettement moins convexes et ponctuation moins forte ; hanches postérieures 
différentes. 


Sous-genre Bourgoinigora nov. 


Espèce type du sous-genre : Cetonia conjuncta Gory & Percheron, 1835. 


TABLEAU DES ESPECES DE Bourgoinigora 


1. Pronotum avec six taches blanches sur le disque .......... 
35. Pygora (Bourgoinigora) polyspila Fairmaire 
LE pacs avec quatre taches discales blanches, deux de chaque 
COTE 34. Pygora (Bourgoinigora) quatuordecimguttata Kraatz 
—  Pronotum avec trois taches discales blanches 2 
—  Pronotum avec deux taches discales blanches ou sans taches 
blanches 


2. Hanches postérieures non rebordées en dehors 

ca ..33. Pygora (Bourgoinigora) griveaudi Ruter 
s rebordées en dehors .…. 
. 32. Pygora (Bourgoinigora) albomaculata Kraatz 


4 


3.  Hanches postérieures non rebordées en dehor: 
—  Hanches postérieures rebordées en dehors 


4. Stries élytrales doubles 
Al. Pygora \poureaieurs) pee NE 
— Sri élytrales simples . 


5. Base du pronotum rebordée sur les côtés 
—. Base du pronotum sans trace de rebord 
0. Pygora (Bourgoinigora) cruralis Fairmaire 


Source : MNHN, Paris 
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Pronotum sans taches farineuses blanches sur les côtés 
29. Pygora (Bourgoinigora) tristis O. 
Pronotum taché de blanc plus ou moins jaunâtre sur les côtés . 7 


Bord latéral du pronotum entièrement blanc … 
: ..27. Pygora (Bourgoinigora) _diegana Fairmaire 
Bord latéral du pronotum à taches blanches limitées à la partie 
médiane … : 


en sillons profonds et interstries, surtout le 3, 


Stries élytrak 
. 25. Pygora (Bourgoinigora) ornata O. E. Janson 


très convexes . 


Stries_ élytrales ni fines et interstries seulement faiblement 

convexes 31. Pygora (Bourgoinigora) gerardi Bourgoin 
Elytres avec une grande tache rouge subhumérale 10 
Elytres uniformément noirs, sans tache rouge 14 


Côtés du pronotum à taches blanches .….… 
39. Pygora (Bourgoinigora) raharizonai n. sp. 
Côté du pronotum sans taches blanches … Il 


Hanches postérieures sans tache blanche .… 
38. Pygora (Bourgoinigora) tulearensis n. sp. 
ache de tomentosité 


blanche 12 


Pronotum nettement rebordé sur les côtés 
..30. Pygora (Bourgoinigora) bourgoini Valck Lucassen 
Pronotum non rebordé sur les côtés ................... 13 


Premier interstrie élytral plus étroit que le second immédiate- 
ment en avant de la tache discale blanche … 
8. Pygora (Bourgoinigora) simillima Moser 
Premier interstrie élytral plus large que le second devant la 


tache discale blanche 26. Pygora (Bourgoinigora) conjuncta (G. & P.) 


Stries élytrales en sillons . 
36. Pygora (Bourgoinigora) luctifera Fairmaire 
Stries élyirales e en lignes de points, la suturale seule en sillon … 

37. Pygora (Bourgoinigora) perrieri Fairmaire 


25. Pygora (Bourgoinigora) ornata O. E. Janson 


Cetonia conjuncta Gory & Percheron, 1835 : 125 (femelle). 


Pygora ornata O. E. Janson, 1876 
Pygora ornata, Janson ; WATERHOUSE, 1878 : 84. 

Anochilia ornata Janson ; KÜNCKEL D'HERCUIAIS, 1887 : pl. 3, fig. 12. 
Pygora ornata Janson ; ALLUAUD, 1900 : 284. 

Pygora ornata Janson ; POUILLAUDE, 1919a : 17, pl. VIL fig. 28. 


Type. — Holotype © : Madagascar (sans autre précision) (RNH). 
Description. — Fig. 82 à 86. — Long. 10,5 à 15,5 mm ; larg. 5,5 à 8 mm. 


— Corps pas très large, un peu rétréci en arrière ; noir brillant avec, sur 


Source : MNHN, Paris 
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chaque élytre, une tache rouge subhumérale et deux taches blanches subapi- 
cales ; pygidium à deux taches blanches à la base. Chagrination fine et iso-dia- 
métrale, bien distinc 

Clypéus transverse, à côtés sensiblement parallèles mais arqués en courbe 
convexe en dehors ; angles antérieurs très arrondis ; échancrure médiane en 
large courbe plate ; milieu du clypéus relevé en bourrelet longitudinal dans la 
partie basale. Ponctuation étroitement effacée au bord antérieur, très dense et 
assez forte, un peu confluente en stries transverses dans la région médiane, 
plus forte et plus écartée vers la base, écartée sur le relief médian. Front et 
vertex sensiblement lisses au milieu, à ponctuation assez fine et peu dense sur 
le disque, devenant plus forte et plus dense sur les côtés. 

Pronotum très transverse, entièrement et fortement rebordé ; côtés élar. 
gis en ligne presque droite, à peine un peu concave en dehors, des angles anté- 
rieurs, obtus, aux angles médians, très effacés ; puis très faiblement élargis en 
courbe un peu convexe en dehors jusqu'aux angles postérieurs, arrondis. Base 
largement échancrée en courbe plate devant l’écusson, Une tache allongée, 
blanche, sur le milieu du bord latéral. Ponctuation triple : fine et faible, toutes 
deux éparses ; quelques gros points sur les côtés dans la région antérieure. 

Ecusson à côtés très concaves et apex aigu ; base et partie antérieure des 
côtés à dense ponctuation confluente ; des points le long des côtés en arrière. 

Elytres à trois stries discales fines, finement ponctuées, n’atteignant pas 
la base ; la strie T arquée ; une trace, plus ou moins complète de quatrième 
strie, souvent réduite à une ligne de points plus ou moins effacée. Interstries à 
peine convexes, sauf le sutural qui est nettement relevé en arrière. Ponctua- 
tion des interstries fine et très éparse, un peu plus marquée sur la déclivité api- 
cale. Une tache blanche sub-apicale et une tache blanche sub-marginale au 
dernier cinquième de chaque élytre. 

Saillie mésosternale hastiforme. Sillon métasternal simple, entier et bien 
marqué. 

Hanches postérieures à bord externe régulièrement arqué, non rebordé, 
à angle postérieur étroitement et nettement saillant ; une tache blanche sur le 
bord. Sculpture à denses points longitudinaux arqués. Arête dorsale simple, 
sans impression basilaire. 


Mâle. — Tibias antérieurs à trois fortes dents marginales externes ; la 
basale plus écartée des autres et souvent atrophiée. 

Eperon terminal supérieur des tibias postérieurs long, un peu arqué, à 
sommet obtus. 

Abdomen concave au milieu, avec une bande longitudinale médiane et, de 
chaque côté, une bande longitudinale, de grandes taches blanches. Métaster- 
num blanc, avec une large aire médiane cruciforme sombre. 

Pygidium en arc de cercle, régulièrement bombé, à points transvers: 
forts et écartés ; deux taches blanches basales. 


Femelle. — Tibias 
équidistantes et aiguës 

Abdomen convexe au milieu, avec seulement une bande longitudinale de 
taches blanches sur les côtés. 

Pygidium convexe le long du milieu, déprimé sur les côtés, à deux taches 
basilaires blanches. Sculpture à denses et fortes stries transvers 


antérieurs avec trois fortes dents marginales externes 
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Distribution dans l’île. — Mapacascar EsT : S.-P. de Maroantsetra, 
Mont Beanjada, au N.-O. du col Radama, 1-1954 (R. Capuron, ex coll. J. 
Vadon) ; base de la presqu'île de Masoala, Hiaraka, 1 000 m (J. Vadon & A. 
Peyrieras) : Ouest de la presqu'île de Masoala, Ambohitsitondroina, XI1-1949 
(Michel), XI1-1949 (G. V...), XI1-1969 (J. Vadon & A. Peyrieras). — Antsia- 
naka, 2° semestre 1890 (Perrot frères). — Ouest de Moramanga, ancienne 
route de Beparasy, XII-1975 (4. Peyrieras). — Route d’Anosibe. — Périnet 
(J. Vadon). — Région de Mananjary (A. Mathiau). — Sud de Midongy du 
Sud, Befotaka. 


MADAGascAR CENTRE : Mandritsara, X1-1964 (J. Vadon). — La Man- 
draka (G. Olkoufieff, J. Vadon). 1-1976 (A. Peyrieras). — S.-P. de Manjakan- 
driana, Andrangoloaka, 1 000 m (F. Sikora). — Tananarive, 1912 (C. Lam- 
berton), IV/VI-1963 (ex coll. Breuning). — Pays Betsileo. — Fianarantsoa (W. 
D. Cowan, C. Shaw), 2° semestre, 1882 (Perrot frères), 1923 (J. Descarpen- 
tries). — Ambalavao. 


26. Pygora (Bourgoinigora) conjuncta (Gory & Percheron) 


Cetonia conjuncta Gory & Percheron, 1835 : 125. 

Pygora conjuncta Gory & Percheron ; BURMEISTER, 1842 : 564. 

Anochilia (Pygora) conjuncta Gory & Percheron ; WEsrwooD, 1874 : 478, pl. 8, fig. 5. 
Pygora conjuncta Gory & Percheron ; O. E. JANSON, 1876 : 135. 

Anochilia conjuncta Gory & Percheron : KÜNGKEL D'HERCULAIS, 1887 : pl. 3, fig. 4. 
Pygora conjuncta Gory & Percheron ; ALLUAUD, 1900 : 284. 

Pygora conjuncta Gory & Percheron ; POULLAUDE, 19194 : 26, pl. VII fig. 30. 


Type. — Holotype © : Madagascar (sans autre précision) (Goudot) 
(ZMHÜ). 


Description. — Fig. 87 à 90. — Long. 12 à 15 mm ; larg. 6,5 à 8 mm. 
— Corps assez allongé ; élytres nettement et régulièrement rétrécis de la base 
à l’apex. Noir luisant, le bord du pronotum, en arrière des angles antérieurs, 
et trois taches sur chaque élytre blanc : une tache rouge sur chaque élytre der- 
rière le calus huméral : la tache blanche du pronotum est parfois effacée. Cha- 
grination à mailles transverses, très fines. 

Clypéus transverse ; côtés légèrement rétrécis en courbe vers l’avant : 
angles antérieurs très arrondis et échanerure médiane en U très ouvert. Ponc- 
tuation fine, régulière, très serrée, devenant un peu plus forte vers l'arrière. 
Front et vertex à grosse ponctuation assez peu serrée, avec de plus gros poin 
aux angles antérieurs des yeux. 

Pronotum aussi long que large, non rebordé. Côtés fortement élargis vers 
l'arrière, en courbe concave en dehors, des angles antérieurs aigus, dirigés vers 
l'avant, aux angles médians, sur les deux cinquièmes antérieurs ; puis paral- 
lèles, mais nettement concaves en dehors sur les trois cinquièmes postérieurs, 
jusqu'aux angles postérieurs qui sont droits à sommet obtus. Ponctuation assez 
forte, très écartée, mêlée de points plus gros, peu nombreux vers l'avant. 

Ecusson à côtés concaves en dehors et apex aigu : avec quelques points 
épars sur le disque ; la base densément ridée en travers. 
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Elytres à quatre stries discales en sillons fins, marquées de points allon- 
gés, assez fins et assez serrés : strie Î arquée fortement, ce qui rétrécit beau- 
coup l’interstrie 2 en avant de la tache suturale : interstrie 3 nettement plus 
large que le 2 à ce niveau. Interstries 1 et 3 convexes. Ponctuation des inter- 
stries moyenne et éparse. La tache rouge posthumérale est nettement trans- 
verse : chaque élytre porte une tache marginale blanche subapicale, une tache 
blanche sur le second interstrie au quart apical et une tache blanche apicale. 

Saillie mésosternale en triangle pas très élargi. 

Hanches postérieures à bord externe en courbe régulière et forte, rebor- 
dée : bord postérieur droit. 


84 


88 


85 


83 


86 89 90 


Fig. 82 à 86, Pygora ornata O. E. Janson. — 82, hanche postérieure. — 83, 
saillie mésosternale. — 84, éperons terminaux du tibia postérieur, mâle. — 85, apex 
du tibia antérieur, mâle. — 86, paramère gauche, vue dorsale. e 

Fig. 87 à 90, Pygora conjuneta (Gory & Percheron). — 87, hanche postérieure. 
— 88, éperons terminaux du tibia postérieur, mâle. — 89, paramère gauche, vue dor- 
sale. — 90, id. de profil. 


Mâle. — Tibias antérieurs à deux fortes dents marginales externes sub- 
apicales et une légère saillie, bien éloignée de ces dents sur la carène externe. 

Tibias postérieurs élargis sur le bord externe bien avant | apex. Eperon 
terminal supérieur recourbé à angle droit à l’apex. Griffes des tarses intermé- 
diaires inégales. 


Source 
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Abdomen concave au milieu. Les côtés des quatre premiers urites visibles 
portant des taches blanches ; les trois premières taches fortement échancrées 
en dehors sur leur bord antérieur. Métasternum blanc sur les côtés, avec une 
tache discale noire très large au milieu. 

Pygidium court et large, très convexe, parabolique au sommet, avec deux 
taches basales blanches. Ponctuation moyenne et écartée. 


Femelle. — Tibias antérieurs à trois fortes dents marginales externes, 
rapprochées. Griffes des tarses intermédiaires égales. 

Abdomen convexe, coloré comme celui du mâle. 

Pygidium concave, avec deux larges saillies subapicales séparées par un 
profond sillon : deux taches basales blanches : surface à denses rides trans- 
verses. 

La ponctuation thoracique et élytrale de la femelle est en général plus 
marquée qu’elle ne l’est chez le mâle. 


Distribution dans l’île. — MADAGASCAR Esr : S.-P. de Maroantsetra, 
base de la presqu'île de Masoala, Hiaraka, 1 000 m (J. Vadon & A. Peyrie- 
ras). — Forêt Anisianaka, 1888 (L. Humblot). — Forêt d’Ambatondrazaka (ex 
coll. Lacroix). — Est de Périnet, Fanovana, XI1-1940 (Chassot). — Vondrozo, 
V-1975 (4. Peyrieras). 


MADAGASCAR CENTRE : Mandritsara, X1-1964 (J. Vadon). — Tananarive. 


Un exemplaire femelle du Muséum de Paris est étiqueté “Type”. Selon 
Pouillaude, le type, mâle, est au Musée zoologique de l’Université Humboldt, 
à Berlin ; l’exemplaire du Muséum de Paris est donc tout au plus un syntype, 
appartenant à la série originale des récoltes de Goudot. 

Pouillaude précise que Gory & Percheron ont confondu, sous le nom de 
Cetonia conjuncta, deux espèces distinctes. Le type, et la diagnose latine cor- 
respondent à P. conjuncta, mais la description en français répond au P. ornata 
O. E. Janson, décrit par la suite. 

L'espèce de Gory & Percheron, très proche de P. simillima Moser, en dif- 
fère profondément par la forme de l’édéage et par celle de l’éperon terminal 
supérieur des tibias postérieurs mâle. 


27. Pygora (Bourgoinigora) diegana Fairmaire (pl. I, fig. 7) 


Pygora Diegana Fairmaire 1903a : 199. 
Pygora diegana Fairmaire : POUILLAULE, 1919a : 20, pl. 10. fig. 31. 


Type. — Holotype : Madagascar Nord, Diégo-Suarez, 1893 (Ch. Alluaud) 
(MNHN). 


Description. — Fig. 91 à 93. — Long. 13 à 15 mm ; larg. 6,5 à 7 mm. 
Corps relativement allongé, subparallèle. Noir luisant à taches blanches sur 
le pronotum et sur les élytres et tache rouge derrière le calus huméral. Tégu- 
ments à très fine chagrination isodiamétrale 

Clypéus un peu plus long que larg à côtés parallèles : angles anté- 
rieurs très arrondis et échanerure médiane très ouverte et peu marquée. 
Ponctuation très forte et un peu coalescente en arrière, un peu plus fine 


Source : MNHN, Paris 


Insecres CoLéoPrèREs CeroNiDAE 57 


vers l'avant, effacée au bord antérieur. Front et vertex à assez forte ponc- 
tuation serrée. 

Pronotum transverse, rebordé sur les côtés, qui sont tachés de blanc sur 
toute leur longueur, la tache élargie vers la base : angles antérieurs rebordés 
mais pas le bord antérieur ; angles postérieurs courtement rebordés. Côtés fai. 
blement élargis en courbe concave en dehors sur les deux cinquièmes anté- 
rieurs, entre les angles antérieurs vifs, dirigés vers l’ vant, et les angles 
médians ; parallèles et un peu concaves en dehors sur les trois cinquièmes pos- 
térieurs. Base faiblement sinuée devant l’écusson. Ponctuation fine et très 
éparse, avec, en outre, quelques gros points dans la région antérieure des côtés. 

Ecusson à côtés concaves en dehors et apex aigu : quelques points écar- 
tés sur les côtés de la base, la base elle-même à denses rides transverses. 

Elytres avec trois stries discales : la strie I effacée à la base, en net sillon 
vers l'arrière : la strie IL en sillon avec une ligne de points sur les trois cin- 
quièmes médians, marquée seulement par des points en avant, effacée vers 
l'arrière ; strie III marquée seulement par des points formant une ligne. Inter- 
strie 1 convexe, le 2 avec une courte ligne basilaire d’assez gros points. Toute 
la surface des interstries à points assez fins et très écartés. Chaque élytre avec 
une tache rouge derrière le calus huméral, étendue, transverse et deux grandes 
taches blanches : une marginale au dernier quart et une subapicale. 

Saillie mésosternale en net triangle à côtés un peu concaves. 

Hanches postérieures à bord externe arqué, rétréci vers l'arrière, non 
rebordé ; surface couverte de stries longitudinales plus ou moins arquées, 
interrompues au milieu en dehors, peu serrées ; une tache blanche le long du 
bord dans sa partie médiane, à laquelle s’ajoute, chez le mâle, une tache 
blanche plus à l’intérieur. 


Mâle. — Tibias antérieurs à trois fortes dents marginales externes, la 
basilaire, cependant, plus faible que les autres et plus écartée de la seconde 
que celle-ci ne l’est de la première. Angle apical interne des tibias simplement 
un peu élargi en dedans. 

Tibias postérieurs sans brosse de poils dans l’échancrure subapicale : 
avec de longs poils sur la face sternale. 

Métasternum très largement blanc sur les côtés : disque avec une aire 
sombre très fortement et anguleusement élargie au milieu. 

Abdomen avec une ligne longitudinale médiane et deux lignes Jongitudi- 
nales latérales de taches blanches. 

Pygidium relativement court, largement arrondi en arrière, un peu ren- 
flé le long de la ligne longitudinale médiane : deux taches basilaires blanches. 
Ponctuation formée de traits transverses forts, peu serrés. 


Femelle. — Tibias antérieurs à trois fortes dents marginales externes sen- 
siblement équidistantes, la basilaire seulement un peu plus faible. 

Côtés du métasternum blanc. Abdomen avec une tache blanche de chaque 
côté sur l’avant-dernier urite visible. 

Pygidium un peu plus long que chez le mâle, plus parabolique : à callo- 
sité longitudinale médiane plus marquée. Ponctuation plus dense et formée de 
points plus simples : deux taches blanches à la base. 


Distribution dans l’île. — MADAGAscAR NORD : Diégo-Suarez, 1893 (Ch. 
Alluaud). — Montagne d’Ambre (Dr A. Sicard), XI-1968 (J. Vadon). 


Source : MNHN, Paris 
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La collection du Muséum de Paris renferme un exemplaire étiqueté 
“cotype”, provenant des récoltes du Dr Sicard, sans indication précise de loca- 
lité de capture, une étiquette imprimée “Muséum Paris, ex coll. Maindron, 
coll. Babault, 1930” et, enfin, une étiquette manuscrite “Pygora ornata Jan- 
son var, diegana Fairm.” Cet exemplaire n’appartient pas à la série originale 
de Fairmaire et n’est donc pas un cotype. 


28. Pygora (Bourgoinigora) simillima Moser 


Pygora simillima Moser, 1912 : 566. 
Pygora simillima Moser ; POUILLAUDE, 1919a : 28, pl. 10, fig. 28. 


e. — Holotype : Madagascar Nord, Amber Gebirge [Montagne 


Type. 
d’Ambre] (ZMHU). 
Fr 97 


93 
Fig. 91 à 93, Pygora diegana Fairmaire. — 91, hanche postérieure. — 92, épe- 
rons terminaux du tibia postérieur, mâle. — 93, saillie mésosternale. 
Fig. 94 à 98, Pygora simillima Moser. — 94, hanche postérieure. — 95, para- 
mère gauche, vue dorsale. — 96, id., de profil. — 97, éperons terminaux du tibia pos- 
térieur, mâle. — 98, apex du tibia antérieur, mâle. 


Description. — Fig. 94 à 98. — Long. 11 à 16 mm ; larg. 6 à 8 mm. — 
Corps assez étroit, nettement rétréci vers l'arrière. Noir luisant à taches 
blanches sur les élytres qui portent également une tache rouge post-humérale. 
Chagrination iso-diamétrale. 


Source : MNHN, Paris 
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Clypéus plus long que large, à côtés parallèles ; angles antérieurs très 
arrondis et échancrure médiane en courbe peu profonde. Ponctuation forte, 
dense, plus ou moins confuente en rides obliques vers l'arrière ; progressivement 
moins forte, mais toujours serrée, vers l’avant. Front et vertex à ponctuation 
forte, très serrée, irrégulière et confluente sur les côtés, peu serrée sur le disque. 

Pronotum un peu transverse, non rebordé ; côtés fortement élargis en 
courbe concave en dehors, des angles antérieurs vifs, dirigés vers l’avant, 
jusqu'aux angles médians qui sont situés aux deux quièmes antérieurs et 
sont largement arrondis, puis élargis en ligne sensiblement droite vers les angles 
postérieurs qui sont droits. Base non visiblement échancrée devant l’écusson. 
Ponctuation moyenne et éparse. 

Ecusson à côtés concaves en dehors et apex aigu. Ponctuation fine et 
éparse. 

Elytres avec quatre stries discales fines, à points fins et écartés ; la qua- 
trième strie, juste en dehors du rebord élytral, est plus où moins interrompue. 
Strie I arquée. L'interstrie 1 nettement plus étroit que le 2 devant la tache dis- 
cale blanche du tiers apical. Interstries presque plans, le 2 avec une ligne lon- 
gitudinale médiane de gros points ; tous les interstries à points assez fins et 
épars. Chaque élytre porte, outre la tache rouge sub-humérale, trois taches 
blanches : une, plus ou moins carrée, sur l’interstrie 2 au tiers apical ; une 
subapicale et une marginale avant la courbure apicale du bord. 

Saillie mésosternale triangulaire, pas élargie à la base. 

Hanches postérieures à bord externe en courbe régulière, aussi large en 
avant qu’en arrière, à rebord fort ; angle postérieur arrondi et bord postérieur 
droit. 


Mâle. — Tibias antérieurs avec trois fortes dents marginales externes, la 
basale pouvant être à égale distance des deux autres ou plus écartée et parfois 
effacée. 

Eperon terminal supérieur des tibias postérieurs long, sinué à l'extrémité. 

Métasternum blanc, avec une large aire médiane cruciforme, nue. Abdo- 
men presqu'entièrement blanc, le bord postérieur des sternites et une ligne 
bordant la concavité médiane, seuls, noirs. 

Pygidium bombé, à peine un peu calleux vers l’apex qui est arrondi. 
Ponctuation forte et dense. 


Femelle. — Tibias antérieurs à trois fortes dents marginales externes très 
rapprochées et aiguës. 

Métasternum blanc sur le bord externe. Abdomen convexe, avec une série 
longitudinale médiane de trois petites taches blanches et, sur les côtés des 
quatre premiers urites visibles, une assez grande tache blanche. 

Pygidium court et large, presque tronqué à l’apex. Ponctuation forte et 
écartée. Disque avec un fort calus longitudinal médian ; apex déprimé en tra- 
vers et densément ridé. Base avec deux taches blanches. 


Distribution dans l’île. — MapaGascaR NORD : Diégo-Suarez, 1893 (Ch. 
Alluaud). — Montagne d’Ambre. 


MADAGASCAR SAMBIRANO : Contreforts du Tsaratanana, Haut Sambirano, 
vallée de la Besanetribe, 1 200 m, XIL-1963 (P. Viette). — Massif du Tsarata- 
nana, 1913 (H. Perrier de la Bâthie). 


Source : MNHN, Paris 
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Mapacascar EsT : Forêts Antsianaka, 1888 (L. Humblot). — Sud de 
Tamatave, Ivondro (4. Seyrig). — Route d’Anosibe. — Sud de Midongy du 
Sud, Befotaka, 1921. 


MADAGASCAR CENTRE : Plateau de l’Imerina, 1893-96 (F. Sikora). — 
Tananarive (ex coll. Le Moult). 


MADAGASCAR OUEST : Maintirano. 
MADAGASCAR SUD : Plateau de l’Androy, région d’Ambovombe. 


Pouillaude considère P. simillima comme un vicariant de P. conjuncta, 
occupant le Nord de Madagascar. En fait, malgré leur étroite ressemblance 
extérieure, les deux espèces sont bien distinctes et P. simillima semble avoir 
une distribution très étendue, qui pourrait même couvrir toute l’île. Mais elle 
est souvent connue par des captures isolées et certaines provenances pour- 
raient être fausses. 

Ches un individu de la route d’Anosibe, au Sud de Moramanga, le bord 
antérieur du pronotum est très étroitement rebordé. 

La forme des tibias antérieurs du mâle est assez variable : la dent basi 
laire pouvant être totalement effacée (dans la série de Befotaka), ou les tro: 
dents externes peuvent être aiguës et rapprochées (chez un mâle du Tsarata- 
nana). 

Les individus du Nord de l’île sont plus courts et paraissent au: 
larges que la série de Befotaka, mais je n'ai pu trouver de caractèr 
séparant ces populations. 

La sculpture élytrale est très variable : les interstries peuvent être à peine 
ou très sensiblement convexes ; le disque porte trois stries fines, nettes, nette- 
ment ponctuées, ou quatre stries fortes dont les externes, au moins, sont for- 
tement ponctuées. Le premier type caractérise les individus du Tsaratanana (et 
a fourni la base de la description de l’espèce) ; le second type s’observe à Befo- 
taka, mais il existe bien des intermédiai entre ces extrêmes. 

La quatrième strie élytrale peut être située en dedans du rebord latéral 
de l’élytre, sur ce rebord ou juste au-dessous de lui, être marquée sur toute la 
longueur ou réduite à une ligne de points localisés dans la région postérieure. 

Dans tous les cas, l’éperon terminal supérieur des tibias postérieurs du 
mâle est sinué, légèrement creusé en gouge en dessous et un peu recourbé à 
l’apex. 


i plus 
précis 


29. Pygora (Bourgoinigora) tristis O. E. Janson 


587. 
, 1930 : 268. 


Pygora tristis O. E. Janson, [1. V.] 192 
Pygora tristis Janson © : VALCK LUC 


Type. — LECTOTYPE : 1 ©, Madagascar Sambirano, E. de Maroman- 
dia, forêt de Bejofo (ex coll. O. E. Janson, ex coll. Valck Lucassen, RNH). 
Présente désignation. 


Description. — Fig. 99. — Long. 10 mm ; larg. 5 mm. — Corps en ovale 
allongé, un peu parallèle ; noir luisant, chaque élytre avec deux taches 
blanches : une subapicale et l’autre marginale externe au dernier quart ; une 
tache rougeâtre derrière les épaules. Chagrination isodiamétrale bien distincte. 


Source : MNHN, Paris 
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Clypéus aussi large que long, à côtés parallèles et rebord fin et net en 
arrière ; angles antérieurs largement arrondis ; échancrure médiane en V lar- 
gement ouvert. Ponctuation moyenne, assez serrée et régulière, effacée le long 
du bord antérieur ; une trace de relief longitudinal médian au milieu d’une 
légère dépression triangulaire, 

Front et vertex à grosse ponctuation assez serrée, peu régulière. 

Pronotum transverse, à rebord entier ; côtés élargis en courbe concave 
en dehors sur les deux cinquièmes antérieurs, des angles antérieurs aigus aux 
angles médians ; puis légèrement rétrécis en courbe convexe en dehors 
jusqu'aux angles postérieurs qui sont arrondis. Le rebord est particulièrement 
large sur les trois cinquièmes postérieurs. Base très faiblement échancrée 
devant l’écusson. Ponctuation fine et éparse, un peu plus marquée sur la 
région antérieure des côtés. 

Ecusson en triangle à côtés concaves et apex aigu. 

Elytres à trois stries discales finement rebordées, bien marquées, en 
sillons ; interstries convexes, le 1 élargi dans la région médiane, le 3 un peu 
plus large ; une ligne de points plus où moins distincte à l’extérieur de la troi- 
sième strie. Les stries L et I largement effacées à la base, la III largement effa- 
cée en arrière, atteignant presque la base en avant 3 la IT très proche de la I 
dans la région apicale. Ponctuation des interstries à points fins et épars. 

Saillie mésosternale courtement arrondie en avant. 

Hanches postérieures non rebordées en dehors, à bord externe très 
oblique, rétréci vers l'arrière et angles arrondis. Une tache blanche le long du 
bord externe ; région distale à points allongés, épars ; région proximale à lignes 
longitudinales obliques, ondulées et serrées. 

Pygidium avec une carène longitudinale médiane atteignant le second tiers 
et flanquée d’une dépression occupée par une tache blanche. Ponctuation forte 
et écartée. 


Distribution dans l’île, — MADAGASCAR SAMBIRANO : Est de Maromandia, 
forêt de Bejofo, 11-1925. 


O. E. Janson avait confondu, sous le nom de LP. tristis, le mâle de P. 
gerardi Bourgoin et la femelle d’une autre espèce. Valck Lucassen a cru devoir 
conserver pour celle-ci le nom de P. tristis proposé par Janson et il m'a paru 
possible de retenir cette disposition, pour ne pas alourdir la nomenclature. 


30. Pygora (Bourgoinigora) bourgoini Valck Lucassen 


Pygora Bourgoini Valck Lucassen, 1930 : 271. 


Type. — Holotype © : Madagascar (sans autre précision) (RNH). 


Description. — Fig. 100 à 105, 130 à 132. — Long. 13 mm ; larg. 7 mm. 
— Corps en ovale allongé, nettement rétréci vers l'arrière. Noir brillant, les 
élytres tachés de rouge sous l’épaule et de blanc vers l’apex. Chagrination très 
fine, en mailles transversales. v 

Clypéus un peu transverse ; rebords latéraux marqués et parallèles, le 
bord externe bien saillant en courbe convexe en dehors. Angles antérieurs très 
arrondis ; échancrure médiane assez faible, en courbe régulière. Ponctuation 


Source 
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régulière, forte et serrée, un peu plus fine vers l’avant. Front et vertex à ponc- 
tuation plus forte et moins serrée. 

Pronotum transverse ; plus grande largeur au milieu ; finement rebordé 
sur les côtés, très finement au bord antérieur, pas à la base, sauf sur les angles 
postérieurs. Côtés nettement élargis vers l'arrière en courbe concave en dehors 
sur la partie antérieure, sensiblement parallèles, mais en courbe concave en 
dehors sur la moitié postérieure. Base à peine sinuée devant l’écusson. Ponc- 
tuation moyenne, très éparse, devenant plus forte sur la partie antéro-latérale. 


105 
101 104 


Fig. 99, Pygora tristis O. E. Janson, hanche postérieure. 
Fig. 100 à 105, Pygora bourgoini Valck Lucassen. — 100, hanche 


_— 101, saillie mésosternale. — 102, éperons terminaux du tibia postérieur, mâle. — 
103, apex du tibia antérieur, mâle, — 104, paramère gauche, vue dorsale. — 105, id. 
de profil. 


Ecusson à côtés régulièrement concaves en dehors et apex aigu. Quelques 
points sur les côtés vers la base. 

Elytres à quatre ou cinq stries discales fines et très légèrement ponctuées ; 
strie I droite mais limitant un espace plus concave vers l’arrière dont la conca- 
vité se développe obliquement vers la suture ce qui simule un rétrécissement 
apical ; interstrie 3 plus large et beaucoup plus concave ; interstrie 4 plan et 
étroit ; interstrie 5 relevé. Sculpture formée de points assez fins, très écartés, 


Source : MNHN, Paris 


Insecres CoLéoprères CeroNipar 63 


plus denses sur le calus apical. Chaque élytre avec une tache rouge subhumé- 
rale et une tache blanche marginale subapicale. 

Saillie mésosternale presque tronquée droit en avant, à peine anguleuse. 

Hanches postérieures à bord externe faiblement élargi vers l’arrière : 
rebord large ; angles arrondis ; une tache blanche en arrière. Arête dorsale 
avec une courte et faible impression triangulaire à la base. 

Métasternum blanc sur les flancs, le disque très largement nu. 

Abdomen avec des taches blanches sur les côtés des quatre premiers ster- 
nites abdominaux. 

Pygidium un peu allongé et nettement tronqué-arrondi à l’apex ; 
convexe ; à gros points écartés ; deux taches basales blanches. 

Mâle. — Tibias antérieurs à deux fortes dents marginales externes, sui- 
vies d’une légère sinuosité de l’arête externe. 

Pronotum à ponctuation assez fine et éparse. 

Abdomen concave au milieu. 


Femelle. — Tibias antérieurs à trois fortes dents marginales externes 
équidistantes. 

Pronotum à ponctuation plus forte et plus serrée. 

Distribution dans l’île. — Mapacascar Esr : Route d’Anosibe, km 27, 


X11-1969 (G. Dujardin Delacour). — Environs de Périnet. — Sud de Midongy 
du Sud, Befotaka. 


L’exemplaire de Périnet diffère un peu (fig. 130 à 132) de ceux de la route 
d’Anosibe. 


31. Pygora (Bourgoinigora) gerardi Bourgoin 


Pygora tristis O. E. Janson, [1. V.] 1925 : 587 (mâle). Lectotype de Pygora tristis O. E. 
Janson 19 © : Voir espèce n° 29, dans ce travail. 


Pygora tristis Olsoufieff, [8. VI.] 1925 : 129. Homonyme primaire de Pygora tristis O. E. 
Janson, (1. V.] 1925. 


Pygora Gerardi Bourgoin, [25-X1-1925] (1) : 585. Nom disponible. 


Pygora tristis Janson, P. tristis d'Olsouficff et P. Gerardi Bourg. : VALCK LUCASSEN, 


1930 : 267 (syn.) 


Types. — tristis Olsoufieff. Holotype ? : Madagascar Sambirano, E. de 
Maromandia, forêt de Bejofo, coll. Le Moult (inst. Royal des Sci. nat. de Bel- 
gique). 

gerardi. — Madagascar (Nord ?), sans localité. Types : mâle et femelle 


(coll. P. Gérard et A. Bourgoin). 
Coll. Gérard in coll. Valck Lucassen, RNH. Coll. Bourgoin, BMNH. 


Description. — Fig. 106 à 111. — Long. 15 mm ; larg. 7,5 mm. — Corps 
relativement allongé, subparallèle, la plus grande largeur au niveau des 


(1) Voir Viette 1993 : 180. 
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épaules. Elytres régulièrement et faiblement rétrécis vers l’arrière. Noir luisant 
à taches blanches sur le pronotum et sur les élytres. Chagrination fine et légè- 
rement transverse. 

Clypéus légèrement transverse, à côtés faiblement arqués, leur plus 
grande largeur au premier quart ; côtés du clypéus sous le rebord latéral net- 
tement élargis en courbe convexe en dehors. Angles antérieurs arrondis ; 
échancrure médiane arrondie, nette et très large. Surface inégale, un peu bom- 
bée au milieu. Ponctuation forte, serrée, uniforme. Front et vertex à forte 
ponctuation double, un peu inégalement serrée. 


111 
107 
110 109 


108 
Fig. 106 à 111, Pygora gerardi Bourgoin. — 106, hanche postérieure. — 107, 
éperons terminaux du tibia postérieur, mâle. — 108, apex du tibia antérieur, mâle — 
109, saillie mésosternale. — 110, édéage de profil. — 111, paramère gauche, vue dor- 
sale. 


Pronotum transverse, rebordé sur les côtés qui portent une tache blanche 
allongée dans la région médiane du sillon latéral ; rebord antérieur largement 
interrompu au milieu. Côtés légèrement concaves en dehors entre les angles 
antérieurs, vifs et dirigés vers l'avant, et les angles médians ; puis très faible- 
ment convexes en dehors, pratiquement droits sur les trois cinquièmes posté- 
ï jusqu'aux angles postérieurs qui sont arrondis. Plus grande largeur du 
pronotum près de la base. Base nettement concave devant l’écusson. Ponctua- 
tion double, forte et fine, très peu serrée ; la plus forte un peu plus dense sur 
l'avant des parties latérales. 

Ecusson à côtés fortement et régulièrement concaves en dehors et apex 
aigu. Ponctuation fine et éparse. 


Source : MNHN, Paris 
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Elytres à strie I fine, nette, indistinctement ponctuée, arquée, la strie 
n’atteignant pas tout à fait l’apex de l’écusson vers l’avant ; strie I effa- 
cée sur le cinquième antérieur, à peine marquée par un fin sillon, mais por- 
tant une ligne enfoncée de points en fer à cheval, atteignant vers l'arrière 
la tache discale blanche ; strie III indiquée par un large sillon portant de 
gros points en fer à cheval serrés, effacée bien avant le calus apical. Inter- 
stries un peu convexes ; le sutural régulièrement et assez faiblement élargi 
vers le milieu de sa longueur ; une rangée de points en fer à cheval sur le 
second cinquième de l’interstrie et des points en fer à cheval plus ou moins 
serrés sur le tiers antérieur en dehors de la strie II. Calus apical fort et 
lisse. 

Saillie mésosternale assez courte, en triangle transverse, à bords arron- 
dis. 

Hanches postérieures à bord externe relevé en lame concave en dehors ; 
bord supérieur en courbe tranchante portant une tache blanche allongée ; face 
sternale avec des sillons transverses obliques à la base, longitudinaux et plus 
ou moins incomplets en dehors. 


Mâle. — Tibias antérieurs relativement grêles, à deux fortes dents mar- 
ginales externes suivies, à une certaine distance vers la base, par une très petite 
dent basale. 

Abdomen concave au milieu, avec une ligne longitudinale médiane de 
taches blanches, la tache 1 petite, les taches 2 et 3 assez grandes et carrées. 
Flancs du métasternum, une tache allongée à la base des fémurs, une rangée 
de taches sur les côtés des urites 1 à 4 visibles, blanches. 

Pygidium arrondi, avec une saillie longitudinale médiane mousse sur les 
deux tiers basilaires ; avec deux grandes taches blanches basilaires. Sculp- 
ture formée de traits transverses, forts, écartés, plus effacés dans la région 
apicale. 


Femelle. — Tibias antérieurs plus courts, à trois fortes dents marginales 
externes progressivement plus courtes vers le bas, sensiblement équidistantes. 

Abdomen convexe, sans taches blanches. Métasternum sans taches 
blanches. 

Pygidium plus long, plus parabolique, à relief longitudinal médian plus 
marqué et sculpture semblable à celle du mâle mais beaucoup plus serrée et 
occupant toute la surface. 


Distribution dans l’île. — MADAGASCAR SAMBIRANO, Est de Maromandia, 
forêt de Bejofo. 


MADAGASCAR OUEST : Iles Radama, île de Beraphia, 1934. 


Je n’ai vu ni le type d’Olsoufieff, ni d’exemplaire idendifié par l’auteur, 
mais sa description détaillée s’applique parfaitement à l'espèce décrite sous le 
nom de P. gerardi par Bourgoin. La comparaison de l’exemplaire mâle de L. 
tristis O. E. Janson et d’un syntype de P. gerardi Bourgoin, tous deux au 
Muséum Royal de Leyde, ne laisse aucun doute sur cette synonymie proposée 
par Valck Lucassen. De toutes les façons, le nom tristis d’Olsoufieff, homonyme 
primaire, est inutilisable. 


Source : MNHN, Paris 
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32. Pygora (Bourgoinigora) albomaculata Kraatz 


Pygora albomaculata Kraatz, 1893 : 151. 

Pygora albomaculata Kraatz ; ALLUAUD, 1900 : 2 
Pygora albomaculata Kraatz ; FAIRMAIRE, 1903b : 27. 
Pygora albomaculata Kraatz ; POUILLAUDE, 1919b : 22. 


83. 


Type. — Holotype : Madagascar (sans autre précision) (Sikora) (DED). 


Description. — Fig. 112 à 116. — Long. 15 à 20 mm : larg. 7,5 à 9,5 
mm. — Corps allongé, parallèle faiblement rétréci vers l'arrière sur toute la 
longueur des élytres. Noir luisant à taches blanches sur le pronotum, l’écusson 
et les élytres et tache rouge subhumérale sur les élytres. Téguments à très fine 


chagrination isodiamétrale. 
" 118 
116 119 
121 


Fig. 112 à 116, Pygora albomaculata Kraatz. — 112, hanche postérieure. — 
113, paramère gauche, vue dorsale. — 114, apex du tibia antérieur, mâle. — 115 , 
saillie mésosternale. — 116, apex du tibia postérieur, mâle. 

Fig. 117 à 121, Pygora griveaudi Ruter. — 117, hanche postérieure. — 118, 
apex du tibia antérieur, mâle. — 119, contour du tibia postérieur, mâle. — 120, para. 
mère gauche de profil. — 121, id., vue dorsale. 


Clypéus plus long que large, à côtés subparallèles mais en courbe concave 
en dehors dans la région moyenne ; angles antérieurs presqu’entièrement 
arrondis ; échancrure médiane en V extrêmement ouvert. Ponctuation assez 


Source : MNHN, Paris 
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serrée, moyenne en arrière, régulièrement plus fine vers l'avant. Front et ver- 
tex à ponctuation moyenne, très régulière, serrée. 

Pronotum aussi large que long, entièrement rebordé. Côtés fortement 
élargis en courbe légèrement concave en dehors, des angles antérieurs vifs, 
dirigés obliquement vers l’avant, jusqu'aux angles médians, sur les deux tiers 


une ligne de 
rebord latéral sous l'épaule. Interstries externes avec 
quelques gros points ; toute la surface, sans cela, à points assez fins et écartés. 


Saillie mésosternale en court triangle arrondi ; côtés concaves et rebor- 


Hanches postérieures à angle externe antérieur arrondi ; côtés rétrécis en 
ligne droite vers l'arrière et angle postérieur arrondi ; le bord externe finement 
rebordé. Arête dorsale arrondie et sans impression, ni sillon. 


Mâle. — Tibias antérieurs à deux fortes dents marginales externes rap- 
prochées, subapicales ; l’arête externe un peu sinueuse sous ces dents et par- 
fois presqu’anguleuse ; angle apical interne saillant en dent. 

Tibias postérieurs avec une dense brosse de poils noirs, courts, dans 
l’échancrure latérale externe : apex faiblement dilaté en dehors. 

Eperon terminal supérieur des tibias postérieurs court. 

Face sternale à dense pubescence blanchâtre en avant, à taches blanches 
couvrant le métasternum et l’abdomen, à l'exception d’une ligne longitudinale 
médiane nue, étroite, sur le métasternum et d’une tache noire dessinant une 
amphore assez courte et large sur l'abdomen ; en outre, une plage nue sur les 
côtés des ailes du métasternum ; une tache blanche allongée, sur le bord pos- 
térieur de la face sternale des fémurs postérieurs et une tache allongée au bord 
antérieur de la même face de ces fémurs. 

Pygidium allongé, peu convexe, l’apex très largement tronqué-arrondi ; 
surface à points transverses forts ou rides transverses plus ou moins serrées ; 
un peu renflé le long de la ligne longitudinale médiane ; deux grandes taches 
blanches à la base. 


Femelle. — Tibias antérieurs à trois fortes dents marginales externes, la 
basale plus faible et un peu plus écartée : angle apical interne droit. Pas de 
brosse de poils sur les tibias postérieurs. 

Pygidium de même forme que celui du mâle, mais concave et à région api- 
cale relevée en cal. Ponctuation râpeuse, serrée, transverse. Taches basilaires 
plus petites. 


Source : MNHN, Paris 
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Distribution dans l’île. — Mapacascar NoRD : Montagne d’Ambre. 


MADAGASCAR EST : Pays Antsianaka. — Route de Tamatave, XI-1960 (R. 
Vieu). 


33. Pygora (Bourgoinigora) griveaudi Ruter (pl. IL, fig. 18) 


Pygora griveaudi Ruter, 1973a : 132, fig. 18 à 24. 
Type. — Holotype © : Madagascar Ouest, E. de Sakaraha, réserve spé- 
ciale du Zombitsy, 639 m, XI1-1959 (E. Raharizonina) (MNHN). 


Description. — Fig. 117 à 121. — Long. 13 à 15 mm ; larg. 7,5 à 8 mm. 
— Corps un peu allongé, subparallèle. Noir luisant, très largement taché de 
rouge sur les épaules et sur l’écusson, de rouge-jaunâtre sur les élytres derrière 
les épaules, avec des taches blanches sur le pronotum et sur les élytres. Cha- 
grination très fine et dense, isodiamétrale. 

Clypéus à peine plus long que large, à rebords sinués ; angles antérieurs 

très largement arrondis et échancrure médiane à peine indiquée. Ponctuation 
forte, régulière, serrée, devenant très forte et presque contiguë par endroits en 
re. Front et vertex à grossière ponctuation, confluente en avant, moins 
forte et moins serrée vers l'arrière ; laissant une petite plage lisse, centrale, 
irrégulière. 
Pronotum un peu plus long que large, entièrement et nettement rebordé ; 
une tache blanche sur le sillon latéral en avant et en arrière du milieu et une 
tache blanche devant l’écusson. Côtés élargis nettement en courbe concave en 
dehors des angles antérieurs, saillants un peu obliquement en avant, jusqu'aux 
angles médians situés aux deux tiers antéri puis largement arrondis et 
rétrécis en ligne presque droite jusqu’à la base ; angles postérieurs arrondi 
Base échancrée en courbe presque plate devant l’écusson. Ponctuation 
double : moyenne et éparse, très forte et éparse, localisée sur une bande basi- 
laire et sur les côtés. 

Ecusson à côtés en courbe concave et apex aigu. Ponctuation moyenne et 
peu serrée. Base à denses strioles transverses. 

Elytres noirs à épaules brun rougeâtre, une large bande jaune rougeâtre 
subhumérale, à bord postérieur droit, sur la moitié de la longueur de l’élytre ; 
trois taches blanches sur chaque élytre : une longue, suturale, peu avant 
l’apex ; une ronde, subapicale et une, allongée sur le bord externe, peu avant 
l'apex. Strie suturale fine, nette, arquée, très finement ponctuée ; trois lignes 
longitudinales de gros points, pas très serrés, situées dans des sillons à peine 
indiqués ; une rangée de gros points sur les trois cinquièmes antérieurs de 
l’interstrie 2 et une en dehors de l’interstrie 4. Interstries à peine convexes, à 
ponctuation fine et éparse. 

Saillie mésosternale hastiforme, très marquée. 

Hanches postérieures à bord externe faiblement arqué et à rebord très 
fin, avec une grande tache blanche latérale. Arête dorsale entière, sans sillon 
ni impression basale. 


Mâle. — Tibias antérieurs à deux fortes dents marginales externes sub- 
apicales et une minuscule dent subbasale ; angle apical interne saillant en 
dedans en lobe ; bord interne portant un lobe important au quart antérieur. 


Source : MNHN, Paris 
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Tibias postérieurs fortement échancrés en dehors près de la base, puis en 
cylindre épais, avec un lobe apical externe arrondi. 

Métasternum blanc, sauf une très étroite ligne longitudinale médiane et une 
petite plage latérale, noires. Abdomen blanc avec une large tache médiane noire. 

Pygidium relativement long, tronqué-arrondi au sommet une callosité 
longitudinale médiane distincte et une grosse ponctuation écartée. 


Femelle. — Tibias antérieurs à trois fortes dents marginales externes, la 
basale éloignée des deux apicales. Tibias LIT à échancrure externe proche de 
l’apex et très faiblement marquée. 

Métasternum blanc seulement sur les côtés. Abdomen à taches blanches 
latérales peu étendues, les taches du premier urite visible nettement transver- 
sales et plus grandes que les suivantes. 

Pygidium un peu plus long, parabolique à apex relevé ; callosité longitu- 
dinale médiane peu marquée ; ponctuation grossière, assez serrée et rides 
transverses dans les angles basilaires. 


Distribution dans l’île. — Manacascar OUEST : Est de Sakaraha, réserve 
spéciale du Zombitsy, 639 m, XI1-1959 (E. Raharizonina). — Route nationale 
7, 65 km à l'Est de Tuléar, Andranovory, 500 m, XI1-1975 (4. Peyrieras). 


P. griveaudi Ruter a le patron de coloration de P. albomaculata Kraatz 
et remplace cette espèce dans le Sud-Ouest. En dehors de l'extension plus forte 
des couleurs rouge et jaune, P. griveaudi se distingue très nettement par les 
caractères sexuels secondaires du mâle, en particulier par la forme des tibias 
Let HIT. 


34. Pygora (Bourgoinigora) quatuordecimguttata Kraatz 
Cl. IL, fig. 15) 


Pygora quatuordecimguttata Kraatz, 1893 : 150. 
Pygora quatuordecimguttata Kraatz 3 ALLUAUD, 1900 : 285. 
Pyaora quatuordecimguttata Kraatz ; POUILLAUDE, 1910a : 31, pl. 7, fig, 24. 


Type. — Holotype : Madagascar (sans autre précision) (Sikora) (DE). 


Description. — Fig. 122 à 125. — Long. 9,5 à 11 mm ; larg. 6 à 7 mm. 
— Corps relativement large, nettement rétréci vers l'arrière. Noir luisant, pro- 
notum avec deux taches blanchâtres sur le rebord de chaque côté ; élytres avec 
une tache testacée sub-humérale et quatre taches blanches assez fortes : une 
sur l’interstrie 2 au second tiers, une sur l’interstrie 4 un peu en arrière de la 
première, une sur le bord externe avant l’arrondi apical et une, en forme de 
virgule, sur les deux premiers interstries à l’apex ; en outre, un semis irrégu- 
lier et écarté de petites taches rondes punctiformes. Pygidium avec deux taches 
basilaires blanches. Chagrination isodiamétrale uniforme et fine. 

Clypéus aussi large que long, à côtés rebordés, parallèles, mais en courbe 
faiblement concave en dehors ; angles antérieurs très arrondis ; l’échancrure 
médiane peu marquée. Ponctuation forte, uniformément serrée sur toute la 
surface sauf étroitement au bord antérieur où elle est fine et écartée. Front et 
vertex, sur les côtés, à forte ponctuation serrée ; milieu du vertex à ponctua- 
tion plus faible et plus écartée. 


Source : MNHN, Paris 
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Pronotum très transverse, non rebordé : côtés élargis en courbe forte- 
ment concave des angles antérieurs, en dent aiguë, saillante en dehors, aux 
angles médians très saillants mais arrondis ; puis parallèles derrière ces angles 
jusqu'aux angles postérieurs obtus et renflés. Base sinuée devant l’écusson. 
Ponctuation médiocre et éparse. 


à 126 
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Fig. 122 à 125, Pygora quatuordecimguttata Kraatz. — 122, hanche postérieure, 
—_123, éperons terminaux du tibia postérieur, mâle, — 124, saillie mésosternale, — 
125, paramère gauche, vue dorsal 

Fig. 126 à 129, Pygora luctifera Fairmaire. — 126, hanche postérieure. — 127, 
éperons terminaux du tibia postérieur, mâle. — 128, saillie mésosternale. — 129, 
paramère gauche, vue dorsale. 


Ecusson à côtés concaves en dehors et apex aigu. Ponctuation formée de 
lignes obliques sur les côtés de la moitié basale, nulle ailleurs. 

Elytres à quatre stries discales fines, en légers sillons, les deux premières 
simplement ponctuées, la III interrompue par endroits, la IV marquée par une 
ligne de points enfoncés. Strie I nettement arquée. Interstries convexes, le 3 
plus relevé et nettement plus large que les autres. Ponctuation forte et alignée 
sur la base du second interstrie ; le reste de la surface de l’élytre à points fins 
et peu serrés. 

Saillie mésosternale en triangle allongé, à côtés concaves et sommet aigu ; 
le sillon métasternal entier et simple. 

Hanches postérieures fortement arrondies en dehors en courbe régulière, 
rebordées, avec une grande tache blanche sur la partie externe. Arête dorsale 


Source : MNHN, Paris 
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avec une impression triangulaire égale au tiers de la longueur, densément ponc- 
tuée. 


Mâle. — Tibias antérieurs grêles, à deux médiocres dents marginales 
externes, écartées, précédées, vers la base, par une ondulation du bord 
externe 

Eperon terminal supérieur des tibias postérieurs grand, en S très courbé 
et à sommet finement bidenté. 

Abdomen concave au milieu, avec une bande longitudinale médiane de 
taches blanches. Métasternum blanc, avec une bande longitudinale médiane et 
une aire médiane en double triangle à pointes dirigées vers l'arrière, nues. 


Femelle. — Tibias antérieurs à trois fortes dents marginales externes 
aiguës, équidistantes et rapprochées. 

Abdomen convexe, avec de chaque côté une bande longitudinale de taches 
blanches. Métasternum blanc sur les côtés. 

Pygidium concave, deux petites callosités encadrent le milieu de la base ; 
surface à très dense ponctuation de points transverses. 


Distribution dans l’île. — Mapacascar NORD : Montagne d’Ambre. 
MADAGASCAR EST : Route de Tamatave, XI-1961 (R. Vieu). 


L'espèce semble abondante à la Montagne d’Ambre : nous n'avons vu 
qu’un couple de la région de l'Est. 
35. Pygora (Bourgoinigora) polyspila Fairmaire 


Pygora polyspila Fairmaire, 19036 : 26. 
Pygora polyspila Fairmaire : POUILLAUDE, 1919a : 33. 


Type. — Holotype : Madagascar Ouest, N. des causses de l’Ankara, 
Ankirihitra (H. Perrier de la Bâthie) (non retrouvé). 


Espèce qui m’est demeurée inconnue comme elle l'était à Pouillaude. 


D’après sa description originale, elle se distinguerait de tous les autres 
Pygora par la présence de six taches blanches sur le pronotum, d’une tache 


blanche sur l’écusson et de huit taches blanches sur les élytres. Les taches du 
Pronotum sont disposées par trois sur les côtés. Long. 9 mm. 


: Ankara, limite nord des 


Distribution dans l’île. — Mapacascar OuEs 
causses de l’Ankirihitra. 


L'espèce n’a pas été retrouvée dans l'Ankara depuis sa description. Les 
causses de l’Ankara paraissent particulièrement riches en Pygora et n’ont été 
que rarement prospectés. 


36. Pygora (Bourgoinigora) luctifera Fairmaire 
CL IL, fig. 21) 


Pygora luctifera Fairmaire, 1899a : 529, 
Pygora luctifera Fairmaire ; ALLUAUD, 1900 : 284. 


Source 


: MNHN, Paris 
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Pygora luctifera Fairm. Var. A. Type : FAIRMAIRE, 1904 : 229. 
Pygora luctifera Fairmaire ; POUILLAUDE, 1919a : 36, pl. XL. fig. 32. 


Pygora tenella Fairmaire, 1899b : 18. 
Pygora tenella Fairmaire : ALLUAUD, 1900 : 28: 
Pygora tenella Fairmaire ; POUILLAUDE, 1919a : 


Pygora elegantula Fairmaire, 1901 : 154. 
Pygora luctifera Fairm. Var C. P. elegantula Farm. ; FAIRMAIRE, 1904 : 229-230. 
Pygora luctifera var. elegantula Fairmaire ; POUILIAUDE, 1919a 6. 


Pygora ruficollis Fairmaire 
Pygora luctifera Fairm. Var. D. P. ruficollis Fairm. ; FAIRMAIRE, 1904 : 
Pygora luctifera var. ruficollis Fairmaire ; POUIIAUDE, 1919a : 36. 


Pygora luctifera Fairm. Var. B. Nigrina Fairmaire, 1904 : 229. 
Pygora luctifera var. nigrina Fairmaire ; POUILLAUDE, 19194 : 36. 


Types. — luctifera. LECTOTYPE : Madagascar Ouest, Suberbieville 
[Maevatanana] (H. Perrier de la Bâthie) (MNHN). Présente désignation. 


tenella. Holotype : Madagascar Centre, Tananarive, sur les fleurs de 
Caféiers (Door) (non retrouvé). 


elegantula. Holotype : Madagascar Ouest, plateau de Hukaru [O./S.-0. 
de Maevatanana, causes de l’Ankara] (MNHN). 


ruficollis. Holotype : Madagascar Ouest, plateau de Hukaru [0./$.-0. de 
Maevatanana, causses de l’Ankara] (MNHN). 


nigrina. Madagascar [Ouest] (sans autre précision). 


Description. — Fig. 126 à 129. — Long. 7,5 à 8,5 mm. — Corps étroit, 
parallèle ; noir luisant, parfois avec une tache subhumérale rouge plus ou 
moins étendue sur les élytres (var. elegantula), parfois le pronotum entière- 
ment rouge (var. ruficollis) ; chaque élytre avec, en arrière du milieu, sur 
l’interstrie 4, une tache blanche en général allongée ; sur l’interstrie 2, un peu 
avant l’apex, une tache blanche arrondie et sur la marge externe, une tache 
blanche allongée au niveau de la tache discale postérieure et une tache sem- 
blable peu avant l’apex (forme nominale) ou avec les taches discales effacées 
(var. nigrina). Téguments à forte chagrination isodiamétrale. 

Clypéus transverse, à côtés fortement rebordés, légèrement élargis en 
ligne droite vers l'avant ; angles antérieurs complètement arrondis et effacés et 
échancrure médiane antérieure très peu marquée. Ponctuation régulière, assez 
serrée, fine en avant et médiocre en arrière. Front et vertex à grosse ponctua- 
tion régulière et assez serré 

Pronotum un peu transverse, entièrement et assez finement rebordé. 
Côtés élargis en courbe concave en dehors des angles antérieurs, droits, aux 
angles médians, complètement arrondis mais bien saillants ; puis faiblement 
élargis en courbe très concave en dehors jusqu'aux angles postérieurs obtusé- 
ment arrondis et saillants en dehors vers l'arrière. Base sinuée devant l’écus- 
son. Ponctuation forte, irrégulière, assez peu serrée, effacée sur les angles pos- 
térieurs et le long de la base. 

Ecusson à côtés concaves et apex aigu. Ponctuation moyenne, limitée à 
quelques points isolés. 


Source : MNHN, Paris 
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Elytres à quatre stries discales rebordées, en sillons à peine ponctués ; 
strie Î faiblement arquée, atteignant à peine l’apex de l’écusson ; stries II à IV 
atteignant la base ; une trace de strie V sur le calus huméral et une rangée de 
points alignés sur le bord du disque, sous l'épaule. Interstries 1,3 et 5 un peu 
plus convexes à la base et plans ensuite ; tous les interstries de largeur sensi- 
ere égale. Ponctuation moyenne, écartée, un peu plus marquée vers 

apex. 
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4 133 
CZ 
134 
131 2 
I 135 
132 136 


Fig. 130 à 132, Pygora bourgoini Valek Lucassen, de Périnet. — 130, hanche 
postérieure. — 131, éperons terminaux du tibia postérieur, mâle. — 132, apex du tibia 
antérieur, mâle. 

Fig. 133 à 136, Pygora tulearensis n. sp. — 133, hanche postérieure. — 134, 
éperons terminaux du tibia postérieur, mâle. — 135, apex du tibia antérieur, mâle. — 
126, paramère gauche, vue dorsale. 


Saillie mésosternale courtement hastiforme ; sillon métasternal entier et 
simple. 

Hanches postérieures entièrement rebordées, le rebord très large et régu- 
lier ; côtés faiblement rétrécis vers l’arrière en courbe peu accentuée ; angle 
antérieur arrondi ; angle postérieur aigu. Surface à gros points et rides 
obliques. Arête dorsale à très courte impression basilaire. 


Mâle. — Tibias antérieurs à trois fortes dents marginales externes ; la 
basilaire bien plus faible et écartée des deux apicales. 


Source 


: MNHN, Paris 
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Eperon terminal supérieur des tibias postérieurs pas très long, relative- 
ment large, un peu ineurvé et aigu à l’apex. 

Abdomen fortement concave au milieu, la concavité élargie vers l’arrière ; 
avec des taches blanches, souvent effacées, sur les côtés. 

Pygidium bombé, en arc de cercle, avec deux taches basales blanches ; 
ponctuation forte, confluente en rides ondulées, serrées à la base, plus écar- 
tées ensuite. 

Ponctuation de la partie dorsale de l’avant-corps plus faible. 


Femelle. — Tibias antérieurs à trois fortes dents marginales externes, la 
basale seulement un peu plus faible et un peu écartée des deux apicales. 
Abdomen non déprimé au milieu. 


Pygidium comme celui du mâle, mais apparemment sans taches blanches. 


Distribution dans l’île. — MADAGASCAR CENTRE : Mandritsara. — Tana- 
narive. 


MADAGASCAR OUEST : Région Analalava-Antsohihy, 1908 (J. Descarpen- 
tries). — Majunga. — Soalala (H. Perrier de la Bäthie). — Suberbieville 
[Maevatanana] (ibidem). — Ouest/Sud-Ouest de Maevatanana, causses de 
Ankara (ibidem). — Nord-Est de Sakaraha, ancienne route de Tuléar, forêt 
de Lambomakandro, 550 m, 11-1958 (P. Griveaud). 


Les diverses variétés sont associées à la forme type et ne semblent pas for- 
mer de variantes régionales ; il est probable que la forme ruficollis correspond 
simplement à une forme immature. 

Le type de P. tenella Fairmaire n’a pas été retrouvé dans la collection 
Fairmaire, mais la description s’applique parfaitement au P. luctifera var. ele- 
gantula Fairmaire et un individu, portant une étiquette manuscrite, apparem- 
ment de la main même de Fairmaire “P. tenella Fairm.” est indiscutablement 
un P. luctifera var. elegantula Fairm. Le seul problème qui se pose est que P. 
tenella Fairm. a été décrit de Tananarive, sur fleur de Caféier, et que l’espèce 
n’est connue, de façon certaine, à ce jour, que de l'Ouest, malgré une citation 
de Mandritsara. Mais la localité Tananarive correspond souvent à des stations 
éloignées en Imerina ou actuellement détruit. 


37. Pygora (Bourgoinigora) perrieri Fairmaire 
(pl. IL, fig. 19) 


Pygora Perrieri Fairmaire, 1899a : 528. 
Pygora Perrieri Fairmaire : ALLUAUD, 1900 : 284 
Pygora Perrieri Fairmaire : POUILLAUDE, 1919a : 


7. 


Type. — Holotype : Madagascar Ouest, Suberbieville [Maevatanana] 
(Perrier) (MNHN). 


Description. — Fig. 139 à 141. — Long. 9 à 10 mm ; larg. 5 mm. — 
Corps étroit, allongé ; élytres nettement rétrécis vers l'arrière. Noir brillant ; 
chaque élytre avec deux taches longitudinales blanches au quart apical. Des 
taches blanches sternales. Chagrination isodiamétrale très marquée. 

Clypéus transverse, à côtés fortement rétrécis vers l’avant en courbe 
concave en dehors ; rebord fin ; angles antérieurs marqués mais arrondis ; 
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échancrure médiane antérieure très ouverte. Ponctuation uniformément forte 
et presque confluente, Front et vertex à ponctuation semblable, plus forte der- 
rière les yeux. 

Pronotum transverse à rebord latéral entier, fin au niveau des angles pos- 
térieurs, limité aux côtés en avant : côtés élargis en courbe concave en dehors 
des angles antérieurs, saillants en lobes obtus vers l’avant, sur les deux cin- 
quièmes antérieurs, jusqu'aux angles médians : puis à peine rétrécis, en courbe 
concave en dehors, jusqu'aux angles postérieurs, obtus. Base un peu saillante 
vers l'arrière en courbe devant l’écusson. Ponctuation forte et assez serrée sur 
les côtés, plus fine et plus écartée sur le milieu du disque. 


138 141 


Fig. 137 et 138, Pygora raharizoninai n. sp. — 137, hanche postérieure. — 138, 
saillie mésosternale. 

Fig. 139 à 141, Pygora perrieri Fairmaire. — 139, hanche postérieure. — 140, 
éperons terminaux du äibia postérieur, mâle. — 141, paramère gauche, vue dorsale. 


Ecusson à côtés en courbe concave en dehors et apex aigu. Ponctuation 
assez forte et éparse. 

Elytres avec une strie suturale bien marquée, fortement arquée en 
arrière, n’atteignant pas l’écusson en avant, et quatre rangées de points, forts 
en dedans, très forts en dehors, disposés dans de faibles sillons. Premier inter- 
strie assez large, à points fins et épars ; les interstries suivants très mal défi- 
nis. 

Saillie mésosternale à côtés parallèles à la base, puis convergents en angle 
obtus en avant. Pas de sillon longitudinal médian sur le métasternum. 

Hanches postérieures élargies vers l'extérieur, à angle antérieur arrondi ; 
côtés droits ou un peu arqués en courbe légèrement concave en dehors ; angles 
postérieurs obtus ; rebord entier, suivant le bord externe ; partie externe 
recourbée vers le haut. Ponctuation formée d’impressions longitudinales fortes, 
arquées et peu serrées en avant et de plis obliques en arrière. Arête dorsale 
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avec une impression basilaire triangulaire n’atteignant pas tout à fait le milieu 
de la longueur. 


Mâle. — Tibias antérieurs à deux fortes dents marginales externes, pré- 
cédées, vers la base, à une certaine distance, par un angle peu marqué du bord 
externe. 

Eperon terminal supérieur des tibias postérieurs très long, peu sinueux, 
obtus à l’apex où il est un peu arqué. 

Abdomen concave au milieu, avec une rangée longitudinale médiane et, 
de chaque côté, une rangée longitudinale latérale, de taches blanches. Métas- 
ternum largement tomenteux de blanc, laissant nue une aire médiane cruci- 
forme. 

Pygidium convexe, en arc de cercle, à gros points épars, avec une large 
bande basilaire blanche ouverte en V vers l’arrière au milieu du bord posté- 
rieur. 


Femelle. — Tibias antérieurs à trois fortes dents marginales externes. 

Métasternum blanc sur les côtés. 

Pygidium peu convexe, avec une dépression longitudinale médiane et une 
forte et dense ponctuation ; une large bande basale blanche. 


Distribution dans l’île. — MADAGASCAR OUEST : “Nord-West. Antsababo” 
[probablement cacographie pour Antsahabe, dans la S.-P. d’Antsohihy, sur la 
route d’Antsohihy à Bealanana ?] (ex coll. Dr Itzinger). — Suberbieville [Mae- 


vatanana] (H. Perrier de la Bâthie). 


L'espèce est représentée par une petite série d'individus provenant des 
récoltes de H. Perrier de la Bâthie et d’autres sans précision quant aux loca- 
lités de capture. Elle n’a pas été retrouvée depuis longtemps. 


38. Pygora (Bourgoinigora) tulearensis n. sp. (pl. III, fig. 16) 


Type. — Holotype © : Madagascar Ouest, E. de Sakaraha, réserve spé- 
ciale du Zombitsy 630 m, XI1-1959 (E. Raharizonina) (MNHN). 


Description. — Fig. 133 à 136. — Long. 11 mm ; larg. 4,5 mm. — Corps 
étroit, allongé. Noir luisant ; côtés du pronotum, épaules, côtés et largement 
l’apex des élytres rouge ; élytres avec chacun deux taches blanches, à peu près 
carrées au quart apical, l’une sur l’interstrie 2 et l’autre sur l’interstrie 4. 
Chagrination fine et isodiamétrale. 

Clypéus à peine plus long que large, à côtés très faiblement rétrécis vers 
l'avant en courbe à peine concave en dehors ; angles antérieurs presqu’effa- 
cés, arrondis, et échancrure antérieure médiane en V très ouvert. Ponctuation 
fine et pas très serrée en avant, progressivement plus marquée vers l'arrière, 
assez forte sur le bord postérieur. Front et vertex à ponctuation forte, irrégu- 
lière et serrée, plus écartée en arrière du vertex, très forte au bord interne des 
yeux ; une lévère callosité médiane sur le front et sur le vertex. 

Pronotum à peine transverse ; côtés non rebordés sauf le long des angles 
postérieurs et, étroitement en dedans des angles antérieurs ; côtés fortement 
concaves en dehors entre les angles antérieurs, très saillants en dent dirigée 
vers l’avant et vers l'extérieur, et la callosité médiane très marquée, au tiers 
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antérieur ; puis fortement élargis en courbe faiblement concave en dehors 
jusqu'aux angles postérieurs qui sont largement arrondis. Base un peu saillante 
en large courbe, vers l’arrière, devant l’écusson. Ponctuation très forte, irré- 
gulière, pas serrée, mêlée de points plus fins. 

Ecusson à côtés concaves en dehors et apex aigu. 

Elytres à strie suturale marquée, très finement ponctuée, un peu arquée ; 
le disque porte quatre lignes longitudinales de très gros points délimitant des 
interstries peu distincts, sauf le troisième qui est un peu plus large et plus 
relevé, à points fins et épars. Tache rouge basilaire des élytres occupant 
l'épaule et les côtés, sous l'épaule jusqu’à la troisième ligne de points puis le 
bord seulement et, enfin tout le quart apical derrière les taches blanches. 

Saillie mésosternale triangulaire, bombée, à points fins. 

Hanches postérieures à bord externe rebordé en courbe régulière et assez 
peu arquée ; plus large à la base qu’au sommet ; angle postérieur arrondi et 
un peu saillant. Arête dorsale avec une forte impression triangulaire sur la par- 
tie antérieure. 


Mâle. — Tibias antérieurs à deux fortes dents marginales externes aiguës, 
suivies, vers la base, d’une trace de troisième dent. 

Eperon terminal supérieur des tibias postérieurs long, sinué légèrement, 
nettement en crochet à l’apex. 

Pygidium concave, en arc de cercle large, à grossière ponctuation écar- 
tée, disposée un peu en traits transverses ; une tache basilaire blanche trans- 
verse un peu échancrée sur son bord postérieur. 

Face sternale du métasternum blanche, sauf une bande longitudinale 
médiane nue ; en outre, la tache blanche porte, près du milieu de son bord 
interne, une tache nue ovalaire et des points nus dispersés. Abdomen avec une 
bande longitudinale médiane et une bande latérale de chaque côté, de chacune 
quatre taches blanches. 


Femelle. — Tibias antérieurs à trois fortes dents marginales externes, 
l’apicale un peu écartée des deux basilaires. 

Métasternum blanc sur les côtés seulement, le disque très largement nu. 
Abdomen avec une bande de taches blanches de chaque côté. 

Pygidium comme celui du mâle, mais avec un fort sillon longitudinal 
médian. 


Distribution dans l’île. — MabAcascAR OUEST : Nord-Est de Sakaraha, 
ancienne route de Tuléar, forêt de Lambomakandro, 550 m, 11-1958 (P. Gri- 
veaud). — Est de Sakaraha, réserve spéciale du Zombitsy, 630 m, XII-1959 
(E. Raharisonina). 


39. Pygora (Bourgoinigora) raharizoninai n. sp. 


Type. — Holotype © : Madagascar Ouest, E. de Sakaraha, réserve spé- 
ciale du Zombitsy, 630 m, XI1-1959 (E. Raharizonina) (MNHN). 


Description. — Fig. 137 et 138. — Long. 9 mm ; larg. 4 mm. — Corps 
petit, grêle ; élytres sensiblement parallèles. Noir brunâtre, la base du prono- 
tum et les élytres rouges avec une tache commune périscutellaire rectangulaire 
sombre ; côtés du pronotum avec une large bande continue de tomentosité 
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blanche ; chaque élytre avec une tache blanche subapicale et une tache mar- 
ginale externe, proche de l’apex, blanche. Chagrination fine et isodiamétrale. 

Clypéus à peine plus long que large, les angles antérieurs très arrondis ; 
échancrure médiane antérieure en accolade inversée ; côtés légèrement diver- 
gents vers l’avant en courbe convexe en dehors. Ponctuation forte, un peu 
inégale, plus forte vers l'arrière, serrée. Front et vertex à ponctuation forte 
mais très inégale, pas très serrée, laissant libre une aire médiane sur le vertex 
et un espace au bord interne antérieur des yeux. 

Pronotum aussi long que large ; rebord net sur les côtés et sur les angles 
antérieurs et postérieurs. Côtés élargis en courbe faiblement concave des angles 
antérieurs, droits et non saillants, aux angles médians ; plus grande largeur au 
tiers postérieur :; côtés faiblement rétrécis en courbe convexe en dehors de la 
partie postérieure ; angles postérieurs complètement arrondis. Base non échan- 
crée devant l’écusson. Ponctuation médiocre et écartée, laissant libre une 
bande longitudinale médiane irrégulière sur le disque. Bande latérale de 
tomentosité blanche échancrée en V au milieu de sa longueur. 

Ecusson à côtés concaves et apex aigu. 

Elytres à calus huméral très saillant ; cinq stries discales simples, en pro- 
fonds sillons, les trois premières arquées en dehors dans la région médiane. 
Interstries convexes, les 3 et 5 un peu plus larges que les autres ; le 4 plus 
étroit. Ponctuation médiocre et écartée. 

Pygidium court, parabolique, à bord très relevé vers l’apex ; moitié api- 
cale fortement déprimée ; deux taches latérales blanches, moitié basale renflée 
avec un calus rétus au milieu et portant deux taches blanches. Ponctuation 
moyene, irrégulière et écartée. 

Saillie mésosternale courte, en arc de cercle en avant. 

Hanches postérieures à bord externe rectiligne et angle postérieur droit ; 
une large tache blanche ; région antérieure à denses strioles transverses ; pas 
de rebord externe. Arête dorsale avec une impression triangulaire à la base. 

Métasternum avec un fort sillon longitudinal médian approfondi et élargi 
en arrière ; disque à points forts et épars ; flancs avec une tache blanche en 
V ouvert en dedans. 

Abdomen avec de chaque côté, une rangée longitudinale de quatre taches 
blanches, la distale beaucoup plus petite. 

Tibias antérieurs à trois fortes dents marginales externes courtes et équi- 
distantes. 


Distribution dans l’île. — MADAGASCAR OUEST : Est de Sakaraha, réserve 
spéciale du Zombitsy. 


L'espèce n’est connue que par l’holotype femelle ; elle est remarquable 
par la combinaison de la coloration (y compris la bande latérale blanche 
entière du bord du pronotum) et la sculpture des élytres. 


40. Pygora (Bourgoinigora) cruralis Fairmaire 


Pygora cruralis Fairmaire, 1903a : 198. 
Pygora cruralis Fairmaire ; POUILLAUDE, 1919a : 19. 


Type. — Holotype © : Madagascar (Ch. Alluaud) (MNHN). 
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Description. — Fig. 142 et 143. — Long. 9 à 9,5 mm ; larg. 4,5 mm. — 
Corps allongé et étroit. Noir brillant avec une tache rouge posthumérale et 
deux taches blanches subapicales sur chaque élytre. Chagrination fine et iso- 
diamétrale. 

Clypéus aussi long que large. Côtés sensiblement parallèles, à peine un 
peu convexes en dehors ; angles antérieurs très arrondis et échancrure anté- 
rieure médiane en accolade. Ponctuation régulière, serrée, progressivement 
plus forte vers l'arrière. Front et vertex à ponctuation moyenne et pas très ser- 
rée, effacée sur une aire médiane irrégulière, plus forte au bord des yeux. 


1] +] 4 ” 
143 147 


Fig. 142 et 143, Pygora cruralis Fairmaire. — 142, paramère gauche, de profil. 
— 143, apex du tibia antérieur, mâle. 

Fig. 144 à 148, Pygora rufoplagiata Westwood. — 144, paramère gauche, de 
profil. — 145, id., vue dorsale. — 146, hanche postérieure. — 147, apex du tibia anté- 
rieur, mâle. — 148, éperons terminaux du tibia postérieur, mâle. 


Pronotum transverse ; rebord latéral entier mais beaucoup plus étroit en 
avant. Côtés élargis en courbe concave en dehors des angles antérieurs, 
saillants en dent aiguë, jusqu’au milieu de la longueur ; puis parallèles 
jusqu'aux angles postérieurs qui sont un peu arrondis. Base échancrée en 
courbe plate devant l’écusson. Ponctuation double, moyenne et fine, éparse. 

Ecusson à côtés concaves en dehors et apex aigu. Ponctuation très éparse 
sur le disque, très dense sur les angles basilaires. 

Elytres à trois stries discales fines, plus ou moins géminées, enfoncées 
dans de profonds sillons. Strie I arquée en dehors du milieu ; une ligne longi- 
tudinale de points en dehors de la troisième strie. Interstries convexes, à ponc- 
tuation éparse et fine. Une tache blanche à l’apex et une tache subapicale sur 
chaque élytre. 
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Saillie mésosternale triangulaire. 

Hanches postérieures identiques à celles de P. rufoplagiata Westwood, 
comme les caractères sexuels secondaires, mais le pygidium du mâle est nette- 
ment caréné en long au milieu sur sa moitié basale. 


Distribution dans l’île. — MADAGASCAR EST : Ouest de Moramanga, nou- 
velle route de Beparasy, XI1-1975 (A. Peyrieras). — Sud de Midongy du Sud, 
Befotaka. 


MADAGASsCAR CENTRE : Tananarive, IV/VI-1963 (ex coll. Breuning). — 
Sud d’Ambohimahasoa, canton de Tsarafidy, 11-1962 (R. Vieu). 


D’après une étiquette manuscrite, Ruter considérait P. cruralis Fairmaire 
comme une simple forme mâle de P. rufoplagiata Westwood. Les caractères du 
pronotum et de l’édéage paraissent justifier le maintien de deux taxa différents, 
bien que très proches. 


Al. Pygora (Bourgoinigora) rufoplagiata (Westwood) 
Liostraca ? rufoplagiata Westwood, 1879 : 206, pl. 4, fig. 4. 


Liostraca rufoplagiata Westwood : ALLUAUD, 1900 : 278. 
Pygora rufoplagiata Westwood ; POUILLAUDE, 19194 : 24, pl. X, fig. 30. 


Type. — Holotype © : Madage 
gins, ex coll. R. Oberthür, MNHN). 


ar (sans autre précision) (ex coll. Hig- 


Description. — Fig. 144 à 148. — Long. 8 à 11 mm ; larg. 4,5 à 5 mm. 
— Corps en ovale plus ou moins allongé. Noir luisant, avec une grande tache 
rouge transversale sur chaque élytre derrière l'épaule et des taches blanches 
dans la région postérieure. Chagrination très fine, isodiamétrale, très effacée 
sur les élytr 

Clypéus très transverse ; côtés rétrécis en courbe convexe en dehors, for- 
tement rebordés dans la région basale ; échancrure antérieure médiane en 
accolade inversée, peu marquée. Ponctuation effacée en avant, fine, puis un 
peu plus forte vers l’arrière ; toujours espacée. Front et vertex à ponctuation 
moyenne, écartée, forte sur le bord interne des yeux. 

Pronotum transverse, à rebord entier et marqué sur les côtés ; en géné- 
ral entier, le long de la base, parfois légèrement effacé au milieu. Côtés cour- 
tement élargis en courbe concave en dehors sur le quart antérieur, des angles 
antérieurs obtus aux angles médians ; puis à peine élargis en ligne droite vers 
les angles postérieurs qui sont largement arrondis. Base en courbe très plate 
devant l’écusson. Ponctuation variable, double, à points plus ou moins épars 
et plus ou moins forts. 

Ecusson à côtés en courbe concave en dehors et apex aigu. Ponctuation 
éparse sur le disque ; angles basilaires à large aire très densément ponctuée. 

Elytres à trois fines stries discales géminées, la première fortement arquée 
en dehors vers le milieu ; parfois une rangée, plus ou moins incomplète, de 
points partant du calus huméral. Interstries plans ou plus ou moins convexes, 
à points fins et épars. 

Saillie mésosternale en triangle assez étroit. 

Hanches postérieures à bord externe non rebordé ; courtement droit, 
puis rétréci en courbe régulière vers l’arrière ; bord postérieur en courbe légè- 
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rement convexe ; angle externe arrondi. Bord externe taché de blanc en 
arrière. Arête dorsale simple. 


Mâle. — Tibias antérieurs à trois dents marginales externes, la basale 
plus faible et bien plus écartée de la seconde. 

Eperon terminal supérieur des tibias postérieurs court, assez épais, obtus 
au sommet. 

Abdomen concave au milieu ; avec une rangée longitudinale médiane de 
quatre taches blanches et, de chaque côté, une rangée longitudinale de quatre 
taches blanches. Métasternum largement blanc. 

Pygidium transverse, à bord postérieur en large courbe, bombé, à points 
médiocres et épars et deux petites taches blanches à la base. 


Femelle. — Corps en général plus large et plus court ; ponctuation de la 
face dorsale plus forte et plus dense. 

Tibias antérieurs à trois fortes dents marginales externes aiguës et équi- 
distantes. 

Abdomen convexe, sans la rangée longitudinale médiane de taches 
blanches du mâle. 

Métasternum blanc sur les côtés seulement. 

Pygidium plus parabolique, moins bombé, à ponctuation plus forte avec 
deux taches basales blanches. 


Distribution dans l’île. — MADpaGascAR SAMBIRANO : Haut Sambirano. 


MADAGAsCaR E; S.-P. de Maroantsetra, Ouest de Rantabe, Beanana, 
XI1-1945 (J. Vadon) ; Ouest de la presqu'île de Masoala, Ambohitsitondroina, 
1 000 m, XI1-1963 (J. Vadon & A. Peyrieras). — Antsianaka et lac Alaotra, 
2° trimestre 1899 (Perrot frères). — Région de Mananjary (4. Mathiau). — 
Farafangana. — Sud de Midongy du Sud, Befotaka. 


MADAGASCAR CENTRE : Tananarive, IV/VI (ex coll. Breuning). — Sud 
d’Ambohimahasoa, canton de Tsarafidy, X1-1962 (R. Vieu). — Ambalavao. 


MADAGASCAR SUD : Plateau de l’Androy, Ambovombe. 


L'espèce est très polymorphe, tantôt étroite et allongée, tantôt relative- 
ment courte et large. La sculpture varie entre deux formes extrêmes : 

* l’une à interstries plans, stries fines et nettes, mais toujours très peu 
profondes ; la ligne de points extérieure à la troisième strie est alors absente 
ou très réduite. 

° l’autre à stries enfoncées en sillons, interstries convexes et troisième 
strie doublée en dehors par une ligne de points généralement entière. 

Mais il existe de nombreux intermédiaires entre ces deux extrêmes et les 
édéages ne semblent pas présenter de différences sensibles et constantes entre elles. 


Ici prendrait place le Pygora melanura Fairmaire (1903, Le Naturaliste ë 
36 (Holotype : Madagascar, non retrouvé). La description originale a été 
reprise par Pouillaude (1919a : 25) et nous la reproduisons ici. n 

“Long. 13 mm. — Forme de P. ornata Janson, oblongue, allongée, un 
peu rétrécie en arrière, noir un peu métallique, brillant, les élytres rouge 
sombre à la base, largement noirs à l’apex. 
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Bord antérieur du clypéus longuement sinué ; dessus avec une impression 
de chaque côté ; ponctuation fine, la tête presque lis 

Pronotum transversal, plus étroit que les élytr 
gents en avant. Dessus lisse ; côtés finement rebordés. 

Ecusson aigu, lis 

Elytres assez allongés, avec de vagues lignes de points ; région de l’écus- 
son lisse. Suture brillante en arrière. Calus apical convexe, lisse, de même que 
les épaules. 

Pygidium à striation transversale fine”. 

Dessous lisse. 

Tibias antérieurs avec deux dents aigu: 


; côtés courbés, conver- 


vers l'extérieur.” 


Le type de Fairmaire n’a pas été retrouvé. Deux exemplaires des col- 
lections du Muséum se rattachent parfaitement à cette description. Ils appar- 
tiennent à l’espèce décrite par Pouillaude sous le nom de Tetraodorrhina 
lucens Pouillaude (1919, Insecta, VII-71, pl. VI, fig. 5 et pl. VILLE, fig. 27). 
Comme celle-ci, ils possèdent une impression transversale vers le milieu du 
disque des élytres, marquée de courts sillons, longitudinaux plus ou moins 
profonds et pourvus de quelques points arqués : ce caractère est totalement 
étranger aux Pygora. Cependant, ces deux exemplaires diffèrent de T. lucens 
Pouillaude par la forme du rebord du pronotum ; régulièrement écarté du 
bord et non proche de celui-ci dans la région antérieure. Un léger doute sub- 
siste done quant à la synonymie proposée entre le lucens de Pouillaude et le 
melanura de Fairmaire. En toute hypothèse, le melanura de Fairmaire ne 
semble pas pouvoir être rangé dans les Pygora, mais serait un Tetra- 
odorrhina. 

Des deux exemplaires cités, l’un ne porte d’autre indication de pro- 
venance que “Madagascar” ; l’autre provient de Madagascar Est : pres- 
qu’île de Masoala, Ambobhitsitondroina, 1 000 m, XI1-1969 (J. Vadon & 
A. Peyrieras). 


Sous-genre Tetrarhabdotis Kraatz 


Tetrarhabdotis Kraatz, 1883 : 389 (espèce type du sous-genre : Tetrarhabdotis nigra 


Kraatz, 1883, un synonyme de Cetonia erythroderes Blanchard, 1842). 


Pseudopygora Kraatz, 1897 : 404 (espèce type du sous-genre : Cetonia erythroderes 


Blanchard, 1842). 


Kraatz a successivement établi deux coupes subgénériques dans le genre 
Pygora, toutes deux fondées sur la même espèce : Cetonia erythroderes 
Blanchard. Elles sont donc synonymes. Nous retenons la première désignation. 


TABLEAU DES ESPECES DE Tetrarhabdotis 


1. Base du pronotum à peine échancrée en courbe devant l’écus- 
son. Côtés du pronotum rétrécis en courbe régulière de la base 
à l'apex, finement rebordés. Pronotum à ponctuation médiocre 
et écartée. Interstries élytraux à ponctuation éparse et fine 
42. Pygora (Tetrarhabdotis) erythroderes Blanchard 


Source : MNHN, Paris 
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— Base du pronotum fortement échancrée devant l’écusson, en 
courbe. Côtés du pronotum Presque parallèles sur le tiers basal, 
puis nettement rétrécis vers l'avant, en courbe concave en 
dehors, finement rebordés. Ponctuation du Pronotum dense et 
forte. Interstries à ponctuation médiocre, peu serrée . rs 
É 43. Pygora (Tetrarhabdot ) vohemar n. sp. 


42. Pygora (Tetrarhabdotis) erythroderes (Blanchard) 
(pl. L, fig. 2) 


Cetonia erythroderes Blanchard, 1842 : 7. 

Pygora erÿthroderes Blanchard ; SCHAUM, 1844 : 416. 
Oxythyrea erythroderes Blanchard : BLANCHARD, 1850 : 11. 

Anochilia erythroderes Blanchard ; KÜNCKEL D'HERC 

Pseudopygora erythroderes Blanchard ; KRAATZ, 1807 

Pygora erythroderes Blanchard ; ALLUAUD, 1900 : 284. 

Pygora erythroderes Blanchard : POULLAUDE, 1919 : 74, pl. XI, fig, 26. 


LT fig. Let 2. 


Tetrarhabdotis nigra Kraatz, 1883 : 380. 
Pygora erythroderes var. nigra Kraatz : POUILLAUDE 1919 : 76. 


Tetrarhabdotis ruficollis Kraatz, 1883 : 389. 
Tetrarhabdotis ruficollis Kraatz ; SCHOCH, 1897 : 56, 
Tetrarhabdotis ruficollis Kraatz : ALLUAUD, 1900 : 24. 

Pygora erythroderes var. ruficollis Kraatz ; POUILLAUDE, 19196 : 74. 


Pygora erythroderes var. concolor Kraatz, 1897 : 403. 
Pygora erythroderes var. concolor Kraatz 3 POUILLAUDE, 1919b : 76. 


Types. — erythroderes. Holotype : Madagascar (Barthélémy) (MNHN). 


nigra. Type : Madagascar (sans autre précision) (de la collection Mnis- 
zech). 


ruficollis. Type : Madagascar (sans autre précision). 


concolor. Syntypes © : Madagascar (sans autre précision). 


Description. — Fig. 149 à 151. — Long. 7 à 10,5 mm ; larg. 4 à 5 mm. 
— Corps ovalaire, pas très large, un peu rétréci vers l’arrière. Coloration très 
variable : noir, le pronotum souvent au moins en partie rouge ; les élytres 
noirs, bleus, verts. Chagrination fine et isodiamétrale. 

Clypéus un peu plus long que large, à côtés faiblement rétrécis vers 
l'avant en courbe concave en dehors : angles antérieurs très arrondis ; échan- 
crure médiane antérieure en U très ouvert. Ponctuation moyenne, régulière, 
peu serrée, devenant plus fine en avant et beaucoup plus forte sur les côtés, 
surtout en arrière. Front avec un net sillon longitudinal médian. Vertex et 
front à grosse ponctuation pas très serrée. 

Pronotum transverse, plus grande largeur à la base ; côtés faiblement 
convexes en dehors sur la partie basale, puis très faiblement concaves en 
dehors, mais, en vue normale, formant une courbe se rétrécissant régulière- 
ment de la base vers l’avant : angles antérieurs très arrondis ; rebord fin et 
entier, plus marqué en arrière. Base un peu saillante au milieu en un lobe tron- 
qué devant l’écusson. Ponctuation double, moyenne et très fine, toutes les 
deux, en général, assez écartées, parfois simplement un peu serrées. 


Source : MNHN, Paris 
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Ecusson à côtés concaves et apex aigu. 

Elytres à quatre stries discales nettes, très finement ponctuées ; les deux 
externes très nettement doubles ; la première peu arquée. Interstries convexes, 
le 3 nettement plus large que les autres. Ponctuation moyenne et éparse, par- 
fois un peu plus serrée. 

Saillie mésosternale faiblement élargie à la base et nettement triangulaire 
vers l’apex. 

Hanches postérieures à bord externe rétréci en ligne droite ve 
non rebordé ; angles postérieurs arrondis mais marqués. 


(= = 


150| & 151 1) 


Fig. 149 à 151, Pygora erythroderes (Blanchard). — 149, hanche postérieure. 
— 150, tibia antérieur, mâle. — 151, saillie mésosternale. 

Fig. 152 et 153, Pygora vohemar n. sp. — 152, hanche postérieure. — 153, apex 
du tibia antérieur, mâle. 


l'arrière, 


Mâle. — Tibias antérieurs à dense brosse de poils au bord interne qui est 
un peu renflé au milieu ; angle apical interne fortement saillant ; deux fortes 
dents marginales externes rapprochées, suivies, plus près de la base, par un 
élargissement plus ou moins anguleux. 

Eperon terminal supérieur des tibias postérieurs simple. 

Abdomen concave au milieu. 

Edéage à paramères en lames plates reposant dorsalement sur le lobe 
rate ne l’enveloppant pas sur les côtés, à bords parallèles et apex tronqué 

froit. 


Source : MNHN, Paris 
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Pygidium fortement convexe, en demi-cercle, à ponctuation moyenne, très 
éparse ; deux saillies plus où moins nettes à la base, séparées par un court 
sillon médian. 


Femelle. — Tibias antérieurs à brosse de poils sur le bord interne ; angle 
apical interne peu saillant ; deux fortes dents marginales externes rapprochées, 
suivies, vers la base, d’une dent plus faible et plus écartée. 

Abdomen convexe. 

Pygidium comme celui du mâle. 


Distribution dans l’île. — MapaGascar NORD : Cap d’Ambre (Dr À. 
Sicard). — Montagne d’Ambre (ibidem). 


MADAGASCAR SAMBIRANO : Grande Terre (= Sambirano). — Haut Sambi- 
rano. — Est de Maromandia, Bejofo, 11-1923. 


MADAGASCAR Esr : Moramanga, IT (R. Decary), IV-1962 (R. Vieu). — 
Périnet, XI1-1961 (R. Vieu) ; environs de Périnet, Analamazoatra, 1934 (L. 
Lasère). — Sud de Midongy du Sud, Befotaka. — Nord de F ort-Dauphin, val- 
lée d’Ambolo, 1900 (Ch. Alluaud). — Fort-Dauphin, 1900 (ibidem). 


MADAGASCAR CENTRE : S.-P. de Manjakandriana, Andrangoloaka, 
1 000 m. — Tananarive. — Ambositra. — Bekily (4. Seyrig). 


MADAGASCAR OUEST : Région Analalava-Antsohihy, 1905 (J. Descarpen- 
tries). — Suberbieville [Maevatanana] (H. Perrier de la Bâthie). — Est de 
Sakaraha, réserve spéciale du Zombitsy, 640 m, 13-1-1974 (4. Peyrieras & P. 
Viette), 7/10-I1-1974 (ibidem). — Nord de Tuléar, S.-P. de Morombe, entre 
Betioky Nord et Befandriana Sud, 1907 (J. Descarpentries). 


MADAGASCAR SUD : Androy septentrional, Nord d’Antanimora, Ima- 
nombo, 1901 (Cpt. Vacher). 


L'espèce est très variable et une certaine confusion marque sa nomencla- 
ture et celle de ses variétés. 

En 1883, Kraatz décrit deux espèces distinctes de Tetrarhabdotis : nigra 
et ruficollis. Alluaud, en 1900, met ces deux espèces en synonymie de Pygora 
erythroderes (Blanchard) et est suivi par Pouillaude. Mais, en 1897, Schoch 
décrit un Pygora ruficollis et Kraatz, la même année, en établissant la syno- 
nymie de cette espèce avec erythroderes, ne rappelle pas l’homonymie avec son 
propre ruficollis. Par contre, il propose une nouvelle variété, concolor, pour 
ce que Schoch considérait comme le vrai erythroderes. Mais, en même temps, 
Kraatz affirme que concolor correspond au mâle d’erythroderes, ce qui limite 
la valeur taxonomique de ce nom. Tout se passait comme si, en 1897, Kraatz 
avait totalement oublié sa description des deux Tetrarhabdotis de 1883. 

La mise au point de Pouillaude, en 1919, semble résoudre ces diverses 
contradictions. 

On peut reconnaître dans P. erythroderes, d’après le matériel devant 
nous, cinq types de coloration, mais avec, bien entendu, de nombreux inter- 
médiaires : 

° pronotum et pygidium rouges et élytres noirs (forme ruficollis de Kraatz 
et de Schoch) ; 
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° pronotum rouge, élytres verts ou violets (erythroderes s. str.) ; 

° pronotum rougeâtre à bande longitudinale médiane noire ; pygidium 
brun ; élytres vert sombre, parfois rembrunis à l’apex ; 

e pronotum noir, élytres verts ou bleuâtres ; pygidium noir ou rougeâtre 
(var. nigra Kraatz) ; 

e pronotum, élytres et pygidium noirs (var. concolor Kraatz). 

Pour autant que l’on puisse en juger avec un matériel malgré tout limité 
et aux provenances parfois incertaines, il ne semble pas possible de relier ces 
formes de coloration au sexe de façon absolue. Cependant, comme Pouillaude 
le signalait déjà, les deux premières formes sont rares chez les mâles, la troi- 
sième est aussi commune dans les deux sexes. A la Montagne d’Ambre, les 
femelles sont généralement de type nigra et les mâles de type concolor. 

Une étude précise de cette espèce, en apparence assez commune, sur 
l’ensemble de son aire de distribution, présenterait un réel intérêt. 


43. Pygora (Tetrarhabdotis) vohemar n. sp. (pl. IL, fig. 13) 


Type. — Holotype © : Madagascar Nord, Vohemar (ex coll. Le Moult) 
(MNHN). 


Description. — Fig. 152 et 153. — Long. 9 mm. — Corps en ovale, un 
peu rétréci vers l’arrière. Vert, avant-corps plus sombre ; dessous brun. Cha- 
grination isodiamétrale. 

Clypéus aussi long que large, à côtés nettement rebordés, parallèles, en 
courbe à peine concave en dehors ; angles antérieurs complètement effa 
bord antérieur à peine échancré. Ponctuation très fine et éparse en avant, 
devenant plus forte et plus serrée en arrière. Front et vertex à ponctuation 
forte et peu serrée. 

Pronotum transverse, rebordé sur les côtés mais ni à la base ni au bord 
antérieur. Côtés assez fortement élargis en courbe concave en dehors, derrière 
les angles antérieurs qui sont saillants vers l’avant en dent aiguë, puis élargis, 
presque jusqu'aux angles postérieurs, largement arrondis, en courbe convexe 
en dehors. Ponctuation forte et assez serrée, mêlée à des points fins, épars. 

Ecusson à côtés en courbe concave en dehors et apex aigu. 

Elytres à quatre stries di: s très nettement ponctuées ; strie Î à peine 
arquée, atteignant l’apex de l’écusson, stries II à IV atteignant la base. Inter- 
stries légèrement convexes à la base, plus fortement vers l’apex ; de largeur 
sensiblement égale, le 2 avec de gros points dans la région basilaire ; ensemble 
à ponctuation double, la plus forte médiocre et assez serrée. 

Saillie mésosternale en triangle assez court et côtés fortement arqués à la 
base. Disque du métasternum un peu concave. 

Hanches postérieures très saillantes en dehors en lame plate à sommet 
arrondi, rebordé seulement sur la partie antérieure ; angle postérieur 
saillant ; surface lisse. Arête dorsale à forte impression triangulaire sur le 
quart basal. 


Mâle. — Tibias antérieurs avec deux fortes dents marginales externes un 
peu obtuses ; le bord externe des tibias légèrement saillant en courbe en 
dehors, entre la seconde dent et la base. 

Abdomen concave. 


Source : MNHN, Paris 
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Pygidium transverse, convexe, la callosité médiane divisée en deux par 
une dépression longitudinale médiane. Ponctuation moyenne et écartée. 


Femelle. — Tibias antérieurs à trois fortes dents marginales externes, 
l’apicale dirigée vers l’avant ; la basale plus écartée de la seconde et plus faible 
; 
qu’elle. 


Abdomen convexe. 

Pygidium très transverse, coupé en deux en travers par un relief presque 
cariniforme ; la partie basale convexe ; la partie apicale plane, presque 
concave. Ponctuation forte et assez serrée, surtout sur la partie apicale. 


Distribution dans l’île. — MapAGAscAR NoRD : Vohemar, seule localité 
connue. 


L'espèce, bien distincte de P. puncticollis par la forme du pronotum et 
par celle des hanches postérieures a, pourtant, la même structure particulière 
du pygidium du mâle et le même système de ponctuation. Elle se rattache de 
très près à P. erythroderes. 

P. vohemar est décrit sur trois exemplaires provenant de Vohemar, qui 
figuraient dans la collection Le Moult dont on sait que les indications de pro- 
venance étaient sujettes à caution. Mais jy rattache une petite série de sept 
individus du Musée Royal de Leyde (coll. Valck Lucassen et Bourgoin), éti- 
quetés “Diégo-Suarez” et nommés (nom non publié) Pygora canina par Bour- 
goin. Ces exemplaires diffèrent cependant de ceux de Vohemar par une ponc- 
tuation élytrale et thoracique un peu plus faible et par la présence d’un léger 
sillon longitudinal médian sur le front ; ils semblent cependant bien conspéci- 
fiques. 


Sous-genre Geminigora nov. 


Espèce type du sous-genre : Cetonia cultrata Gory & Percheron, 1835. 


44. Pygora (Geminigora) cultrata (Gory & Percheron) 
(1. L fig. 1) 


Cetonia cultrata Gory & Percheron, 1835 : 128. 
Pygora cultrata Gory & Percheron ; BURM 
Anochilia cultrata Gory & Percheron ; Kür D'HERCUIAIS, 1887 : pl. 4, fig. 12. 
Pygora cultrata Gory & Percheron ; ALLUAUD, 1900 : 284. 

Pygora cultrata Gory & Percheron ; POUILLAUDE, 1919b : 77, pl. X, fig. 46. 


, 1842 : 564. 


pe. — Holotype : Madagascar (sans autre précision) (Goudot) 
(MNEN). 


Description. — Fig. 154 à 157. — Long. 8,5 à 10,5 mm ; larg. 4,5 à 6,5 
mm, — Corps ovale, parallèle, vert avec parfois des reflets cuivreux. Prono- 
tum à chagrination isodiamétrale à peine distincte ; élytres à même chagrina- 
tion, bien marquée. 

Clypéus à peine plus long que large ; côtés légèrement élargis en dehors 
vers l’avant en courbe concave ; angles antérieurs tronqués droit ; échancrure 
apicale à peine distincte ; le milieu du clypéus, du front et du vertex un peu 
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relevé. Ponctuation du clypéus médiocre, peu régulière, plus écartée et un peu 
plus forte sur la partie médiane, mêlée de poinis fins. Front et vertex à gros 
points écartés dans la région médiane, devenant très gros sur les côtés et plus 
ou moins confluents en dedans des yeux. 

Pronotum nettement transverse ; à rebord latéral entier et bien marqué : 
côtés élargis en courbe concave en dehors sur les deux cinquièmes antérieurs 
entre les angles antérieurs saillants en dent aiguë vers l’avant et les angles laté- 
raux ; puis très faiblement rétrécis en courbe très faiblement concave en 
jusqu'aux angles postérieurs qui sont arrondis. Rebord absent sur la 
base qui est en courbe faible devant l’écusson et faiblement tronquée à ce 
niveau : rebord limité, au bord antérieur, à la région des angles antérieurs. 
Ponctuation médiocre, écartée sur le disque, devenant plus forte sur les côtés 
et dans la région antérieure où elle est plus serrée, les gros points mêlés de 
points fins et épars. 


157 156 155 


Fig. 154 à 157, Pygora cultrata (Gory & Percheron). — 154, hanche posté- 
rieure. — 155, saillie mésosternale. — 156, apex du tibia antérieur, mâle. — 157, 
paramère gauche, vue dorsale. 


Ecusson à côtés presque droits, rebord très fort ; angle apical arrondi ; 
surface pratiquement imponctuée. 

Elytres à stries nettes, fortes, sombres sur le fond. Strie I assez faiblement 
arquée, la II droite, ces deux stries plus rapprochées dans la région médiane ; 
stries IIL et IV parallèles, courtement écartées à la base, puis très rapprochées 
l’une de l’autre, la LIT atteignant le calus apical ; strie V droite, n’atteignant 
pas le calus apical, doublée, en dehors, d’une strie VI plus courte et qui lui est 
presque contiguë. Interstries convexes, à points médiocres, très vaguement ali- 
gnés et écartés. Saillie mésosternale en triangle fort, à grosse ponctuation écar- 
tée. Métasternum à sillon longitudinal médian légèrement approfondi en fos- 
settes par endroits ; disque à assez grosse ponctuation peu serrée. 
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Hanches postérieures à bord externe en courbe faible ; le rebord latéral 
relevé, sans sillon latéral marqué sauf dans l’angle postérieur où il est écarté 
du bord ; cet angle est arrondi et légèrement saillant vers l'arrière ; une tache 
blanche ; ponctuation sétigère, forte et peu serrée. 


Mâle. — Tibias antérieurs à deux fortes dents marginales externes, aiguës 
et rapprochées, suivies, vers la base, d’une petite dent plus écartée. 

Tibias III à très forte brosse de longs poils blancs dans la partie apico- 
interne ; tarses postérieurs avec une brosse semblable sur la base de la face 
sternale des premies articles. Fémurs III arqués. 

Eperon terminal supérieur des tibias postérieurs tronqué et aplati un peu 
en cuiller à l’apex. 

Abdomen avec, de chaque côté, deux taches blanches. 

Pygidium très bombé, court, à bord postérieur en large courbe, avec une 
carène longitudinale médiane de la base au sommet du calus discal ; à stries 
concentriques serrées, une grosse tache triangulaire blanche de chaque côté. 


Femelle. — Semblable au mâle, mais abdomen convexe et non concave au 
milieu en long. Pattes postérieures à fémurs simples ; tibias et tarses sans 
brosses de poils blancs. 


Ruter a décrit une sous-espèce meridionalis (Revue fr. Ent. 31, 1964 : 
286) de Fort-Dauphin, sur une longue série d'individus qui diffèrent de la 
sous-espèce nominative par la coloration : noir ou brun foncé à écusson sou- 
vent vert (holotype au MNHN). 

Les exemplaires sur lesquels est basée la description proviennent de Fort- 
Dauphin, sans autre précision. Pour tous les autres caractères, y compris les 
genitalia, le taxon meridionalis ne diffère en rien du taxon nominatif. 


Distribution dans l’île. — MADaGAscAR NoRD : Montagne d’Ambre. 


MADAGASCAR EST : S.-P. de Maroantsetra, Ouest de Rantabe, Beanana, 
11-1945 (J. Vadon). — Est de Maroantsetra, Ambodivoangy, XII-1944 (J. 
Vadon). — Baie d’Antongil, 1898 (4. Mocquerys). — Didy et lac Alaotra. — 
Rogez, 11-1941 (L. Lasère). — S.-P, de Manakara, région de Vohilava, San- 
dramora, forêt d’Anatratra. — Fort-Dauphin (P. c. meridionalis). 


MADAGASCAR CENTRE : Tananarive, 1912 (C. Lamberton). — Fianarantsoa. 
MADAGASCAR SUD : Plateau de l’Androy, région d’Ambovombe. 


Sous-genre Jansongora nov. 


Espèce type du sous-genre : Pygora hirsuta Waterhouse, 1879. 


TABLEAU DES ESPECES DE Jansongora 


1: Pronotum avec une ligne longitudinale médiane relevée, imponc- 

tuée +... 46. Pygora (Jansongora) beryllina (O.E. Janson) 
—  Pronotum sans ligne longitudinale médiane relevée et imponc- 

tuée ; à sculpture discale uniforme ee 
45. Pygora (Jansongora) 


rsuta Waterhouse 
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45. Pygora (Jansongora) hirsuta Waterhouse (pl. IT, fig. 14) 


Pygora hirsuta Waterhouse, 1879 : 78. 
Pyrrhopoda hirsuta Waterhouse ; KRAATZ, 1880 : 312. 

Pyrrhopoda hirsuta Waterhouse ; O. E. JANSON, 1881 : 605. 

Pygora hirsuta Waterhouse ; ALLUAUD, 1900 : 284. 

Pygora hirsuta Waterhouse ; POUILLAUDE, 1919b : 79, pl. XI, fig. 28. 


Type. — Holotype : Madagascar Centre, Tananarive (Kingdon) (BMNH). 


Description. — Fig. 158 et 159. — Long. 7 à 8 mm ; larg. 4 mm. — 
Corps étroit, faiblement rétréci vers l’arrière. Vert, tête noirâtre ; deux bandes 
bleutées longitudinales sur le pronotum ; élytres à suture bleuâtre et disque 
foncé. Chagrination isodiamétrale très effacée. Face dorsale à longue et dense 
pubescence jaunâtre couchée. 


159) 


Fig. 158 et 159, Pygora hirsuta Waterhouse. — 158, hanche postérieure. — 159, 
apex du tibia antérieur, mâle. 
Fig. 160, Pygora beryllina O. E. Janson, hanche postérieure. 


Clypéus transverse ; côtés parallèles et rebordés ; angles antérieurs com- 
plètement arrondis et échancrure antérieure médiane très faible. Ponctuation 
dense, régulière, plus forte vers l’arrière. Front et vertex à ponctuation assez 
forte, assez serrée, un peu effacée sur une zone longitudinale médiane. 

Pronotum transverse, rebordé sur les côtés et au bord antérieur ; bas 
faiblement sinuée devant l’écusson ; côtés élargis en courbe concave en dehors 
des angles antérieurs, droits, aux angles latéraux situés aux deux cinquièmes 
antérieurs ; puis assez faiblement rétrécis en ligne droite jusqu'aux angles pos- 
térieurs qui sont arrondis. Ponctuation uniforme, assez serrée. 

Ecusson à côtés faiblement concaves en dehors et apex faiblement obtus. 

Elytres à cinq stries discales en sillons enfoncés et ponctués ; strie I 
droite ; stries I et IL plus rapprochées entre elles que IT et IT ; ILL et IV jume- 
lées, très proches l’une de l’autre ; les stries II et V atteignant la base. Inter- 
stries convexes, les 3 et 5 plus larges que les autres ; à ponctuation assez fine 
et éparse. 

Saillie mésosternale un peu gibbeuse ; en triangle à sommet obtus. Disque 
du métasternum un peu concave. 

Hanches postérieures arrondies en dehors, sans rebord. 


Mâle. — Tibias antérieurs grêles dans la région distale, à deux fortes 
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dents marginales externes rapprochées, suivies, à quelque distance, vers la 
base, d’une dent très émoussée. 
Eperon terminal supérieur des tibias postérieurs long, grêle et simple. 
Abdomen concave au milieu. 
Pygidium convexe, parabolique, à forte et dense ponctuation sétigère. 


Femelle. — Elle m’est inconnue. 


Distribution dans l’île. — MADAGASCAR SAMBIRANO : Est de Maromandia, 
forêt de Bejofo, 11-1923. 


MADAGASCAR CENTRE : Tananarive (Kingdon). 


L'espèce, apparemment très rare, n’existe sans doute plus réellement à 
Tananarive, ni dans la région, car elle n’a jusqu'ici pas été retrouvée à Mora- 
manga, ni à La Mandraka, d’où ont été faites de très importantes récoltes de 
Cétonides. La localité exacte de la capture de Kingdon reste donc énigmatique. 


46. Pygora (Jansongora) beryllina (0. E. Janson) 
(pl. IL, fig. 22) 


Pyrrhopoda beryllina O. E. Janson, 1881 : 605. 
Pygora berylina Janson ; ALLUAUD, 1900 : 283. 
Pygora beryllina Janson : POUILLAUDE, 1919b : 80. 


Type. — Holotype © : Madagascar (sans autre précision) (RNH). 


Description. — Fig. 160. — Long. 9 mm ; larg. 4 mm. — Corps étroit, 
vert doré ; tête et deux taches noirâtres sur le disque du pronotum. Dessus à 
très longue pubescence cendrée, oblique, assez dense. Chagrination très effa- 
cée. 

Clypéus très transverse, faiblement élargi après la base et les côtés 
arqués, à rebord peu marqué, mais souligné par un sillon longitudinal interne ; 
angles antérieurs très largement arrondis et échancrure antérieure médiane 
bien marquée. Ponctuation assez fine et peu serrée en avant, devenant plus 
forte et plus serrée vers l'arrière. Front et vertex à points allongés, très gros 
et serrés ; un calus longitudinal médian lisse sur le front. 

Pronotum transverse ; côtés élargis en ligne droite vers l'arrière, des 
angles antérieurs, obtus, sur les deux cinquièmes antérieurs : puis légèrement 
rétrécis en ligne droite jusqu'aux angles postérieurs qui sont arrondis ; côtés 
rebordés dans leur région antérieure, le rebord prolongé sur tout le bord anté- 
rieur. Base légèrement échancrée devant l’écusson. Disque avec une bande lon- 
gitudinale médiane relevée et lisse au milieu, le reste de la surface à très dense 
et très forte ponctuation. 

Ecusson à côtés faiblement concaves en dehors ; apex obtus ; surface 
imponctuée. 

Elytres à cinq stries discales en sillons ponctués ; strie I ne dépassant pas 
l’apex de l’écusson vers la base ; stries IL à V atteignant la base ; strie I fai- 
blement arquée ; stries IIL et IV fortement rapprochées, presque jumelées. 
Interstries 3 et 5 beaucoup plus larges que les autres. Interstries convexes, à 
ponctuation fine et peu serrée. 
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Saillie mésosternale à côtés élargis en ligne droite en dehors sur la moitié 
basilaire, puis rétrécis en angle un peu saillant vers le bas. 

Hanches postérieures à bord externe arqué et largement rebordé. Arête 
dorsale à courte et assez faible impression triangulaire basale. Côtés des 
hanches postérieures élargis en courbe convexe en dehors sur les deux cin- 
quièmes antérieurs, puis nettement rétrécis en courbe légèrement convexe en 
dehors sur le reste de la longueur ; angle postérieur effacé. Surface avec 
quelques très gros points épars. 


Mâle. — Tibias antérieurs grêles dans la région distale, à deux fortes 

dents marginales externes précédées, à bonne distance, d’une faible dent. 
Eperon terminal supérieur des tibias postérieurs long et simple. 
Abdomen concave en long en son milieu. 


Pygidium assez court, arqué au bord postérieur ; convexe, à dense ponc- 
tuation assez grossière sur les côtés, plus fine dans la région longitudinale 
médiane. 

Femelle. — Elle m'est inconnue. 

Distribution dans l’île. — MapAG. R Esr : S.-P. de Maroantsetra, 


Ouest de la presqu'île de Masoala, Ambohitsitondroina, X-1949 (Michel, ex 
coll. J. Vadon). 


L'espèce, décrite sur un individu mâle, sans indication de provenance 


précise, n’est connue que par trois exemplaires mâles de l’Ambohitsitondroina. 


Valck Lucassen € it cette espèce dans les Pyrrhopoda mais, malgré la 
forme de l’écusson qui pourrait justifier le placement des deux Jansongora 
dans ce genre, la structure de l’abdomen ne permet pas d’en faire des Ano- 
chiliens. 

Il est remarquable que les deux Jansongora soient à la fois aussi rares et 
connus seulement par des mâles, à très forte pubescence. Leur biologie, pour 
l’heure totalement inconnue, expliquera peut-être cette rareté. 
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INDEX ALPHABETIQUE 


Les noms des nouveaux taxa décrits dans ce volume sont pr 
(*). Les synonymes sont en italique. 


albomaculata, 66. nigra, 83. 

* andranovory, 16. nigrina, 72. 
ta nigrofasciculata, 13. 
beryllina, 91. ornata, 52. 
bourgoini, 61. 

* Bourgoinigora, GP10 51e perrieri, 74. 


29. polyspila, 71. 


brunneitar: 


brzozowekte 10! pouillaudei, 42. 

d prasinella, 34. 
canina, 87. Pseudopygora, 82. 
clementi, 20. pulchripes, 38. 
concolor, 83. ‘ punctata 
conjuneta, 52, 54. punctatissima, 45. 
cowani, 20. 
cribricollis, 49, 31. 
cruralis, 78. * pygidialoides, 33. 
cultrata, 87 Pygora, 8, 10. 
cupra Pyrrhopoda, 9. 


De quatuordecimguttata, 69. 
decorata, 48. 

arpentriesi, 23. 
diegan 


*raharizoninai, 77. 
ruficollis, 72, 
ruficollis, 83. 
rufoplagiata, 80. 


* sakarahae, 50. 
sanguineomarginata, 27. 


* Geminigora, 6, 10, 87. seillierei, 31. 
gerardi, 63. simillima, 58. 
griveaudi, 68. Stizopygora, 18. 
hirsuta, 90. tenella, 72, 
nr Tetraodorrhina, 82. 
ignita, 14. Tetrarhabdotis, 82. 

mire CMD tristis, 60. 
Jansongora, 6, 10, AR pet 
kuencheli, 34. * tulearensis, 76. 


lenocinia, 11. * vadoni, 25. 
lucens, 82. viridior, 27. 
luctifera, 71. iridis, 37 


marginicollis, 43. * vohemar, 86. 
melanura, 81. 
meridionalis, 89. * zombitsy, 36. 
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PLANCHE I 


1, Pygora cultrata (G. & P.). 

2, Pygora erythroderes (Blanchard). 

3, Pygora sakarahae n. sp. 

4, Pygora sanguineomarginata Bourgoin. 
5, Pygora puncticollis Waterhouse. 

6, Pygora cribricollis Fairmaire. 

7, Pygora diegana Fairmaire. 


(Clichés M. Boulard) 
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10 


PLANCHE IT 


8, Pygora vadoni n. sp. 

9, Pygora pouillaudei Valck 
Lucassen. 

10, Pygora cowani Waterhouse. 

11, Pygora sanguineomarginata 
var. viridior Pouillaude. 


12, Pygora descarpentriesi Ruter. 
13, Pygora vohemar n. sp. 


{Clichés M. Boulard) 
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PLANCHE TIT 


. 14, Pygora hirsuta Waterhouse, ©. 
. 15, Pygora quatuordecimguttata 


Kraatz. 


ig. 16, Pygora tulearensis n. sp. 
. 17, Pygora bella Waterhouse. 
. 18, Pygora griveaudi Ruter. 

. 19, Pygora perrieri Fairmaire. 
. 20, Pygora punctatissima 


(G. & P.) 


. 21, Pygora luctifera Fairmaire. 
. 22, Pygora berÿllina 


(O.E. Janson), O. 
(Clichés M. Boulard) 
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FASCICULES PUBLIÉS TTC. 
L.— Odonates Anisoptères, par le Dr F.C. Fraser, 1956... 150 F 
I1.— Lépidoptères Danaidae, Nymphalidae, Acraeidae, par R. Pau 
1956 (n'est plus vendu qu'avec la collection disponible) . 150 F 
III. — Lépidoptères Hesperiidae, par P. Viette, 1956 100 F 


s Cerambycidae Lamiinae, par S. Breuning, l à . 150F 


ulian, 1957 … 100 F 
par P. Bonadon 100 F 
lidae, par A. Vil 100 F 
s Sphingidae, par P. Griveaud 150 F 
Opilions, par le Dr R.-F. Lawr 100 F 
ons des eaux douces, par J. Arnoult, 1959 . 150F 
s. Coléoptères Scarabacidae, Scarabaeina et Onthophagini, 
par R. Paulian : Helictopleurina, par E. Lebis, 1960 . 150 F 
XII. — Myriapodes. Chilopodes, par le Dr R.-F. Lawrence, 1960 . 150F 
hie de Madagascar et des îles voisines, par R. Paulian, 
1961 (Prix Foulon de l'Académie des Sciences) 300 F 
s Eupterotidae et Attacidae, par P. Griveaud, 1961 150 F 
par le Dr Lumaret, 196 Mn 100 F 
apodes Portunidae, par A. Crosnier, 1962 … . 150F 
Amatidae, par P.Griveaud, 1964 (Pr 
Constant de la Société entomologique de France) …. 150 F 
XVIII. — Crustacés. Décapodes Grapsid 
1965 . 150 F 
100 F 
150 F 
150 F 
200 F 
XXII e Anophelinae, par A. 
Passet de la Société entomologique de France 300 F 
XXII tes. Psocoptères, par A. Badonnel, 1967 . 200 F 
XXIV.— Insectes. Lépidoptères Thyrididae, par P.E.S. Whalley, 1967 150 F 
XXV.— Insectes. Hétéroptères Lygacidae Blissinae, par J. A. Slater, 1967 … 100 F 
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FASCICULES PUBLIÉS (suite) 


XXVI.— Insectes. Orthoptères. Acridoidea (Pyrgomorphid: 
V. M. Dirsh et M. Descamps, 1968. 
XXVIL.— Insectes. Lépidoptères Papilionidae, par R. Paulian et P 
! Hémiptères Reduviidae (1" partie), par A. Villi 
: Lépidoptères Notodontidae, par $. G. Kiriakoff, 1969 
’ ères, par A. Brindle, 1969 
: Lépidoptères Noctuidae Plusiinae, par C. Dufay 
XXXIL.— Arachnides. Araignées Archacidae, par R. Legendre, 1970 
XXXIIT.— Reptiles. Sauriens Chamacleonidae, le genre Chamaeleo, par E.-R. Bry- 
goo, 1971 
XXXIV.— Insectes. Lépidoptè siocampidae, par Y. de Lajonqui 
XXXV.— Oiseaux, par Ph. Millon, J.-J. Petter et G. Randrianasolo, 
plus vendu qu'avec la collection disponible) . 
Le ale de planches, seul, encore disponible 
36.— Mammifères. Carnivores, par R. Albignae, 1973 
37,— Insectes. Coléoptères Carabidae Scaritinae, par P. Bas 
38.— Arachnides. Araignées Araneidae  Gasteracanthinae, 
1974 … 
39.— Insectes. Lépidoptères Agaris 
40.— Insectes. Coléoptères Ceraml 
M. Quentin Villiers, 1975 
sectes. Coléoptères Carabi 


s 


tidae, par S.G. 


. te, 1974 
dae Parandrinae et Prioninae, pe 


r R 


s. Lémuriens (Primates Prosimi 
Albignac et Y. Rumpler, 1977 (Prix Foulon de 


inae), par A. Crosnier, 1978 
Sauriens Chamaeleonide 
enre Chamaeleo, par 
Ophiures, par G. 
(stock détruit par l'éditeur) . 


Brookesia et complément 
R. Brygoo, 1978 
Cherbonnier et A. Guille, 


, 1979 
Cerato- 


s Belohinidae 
canthidae, par R. Paulian et ; aret, 1979 

51.— Insectes. Coléoptères Staphylinides Oxytelidae Osoriinae, par H. ( 
fait, 1979 (stock détruit | par l'éditeur) 2 
2,— Insectes. Coléoptères  C: idae Disteniinae, par 


Lépidoptères Limacodidae, par P. Viette, 1980 
Coléoptères Colydiidae et Cerylonida 
(stock détruit par l' teur) à 
55.— Insectes. Coléoptères Cureulionidae Cycloterini, par 
1981 (Prix M. et Th. Pie de la Société entomologique de Fran 
s. Coléoptères Trogidae et Hybosoridae, par R. Paulian, 1981 
es. Coléoptères Ce Lune Euchroeina : 1. Systématique. 
Paulian et A. Des IL. Biologie et formes larva 

P. Lumaret et A. Pe as, 1982 
58.— Crustacés. Copépodes des eaux inté 
59 (1).— Crustacés. Amphipodes Gam 
1982 (stock détruit par l'éditeur) 


res, par B. H. Dus 
iens (l* partie), par M. 


Ledoyer 
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FASCICULES PUBLIÉS (suite) 

59 (2).— — Id. (2° partie), 1986 . 350 F 
60.— Insectes. Lépi Epiplemidae, par J. Boudinot, 1982 100 F 
Sesiidae, par P. Viette, 1982 . PAroUPR 

Coléoptères Curculionidae Stigmatrachelini, par R. Richard, 
2507 

par J. Bourgogne, 
1984 100 F 


64.— Insectes. es Carabidac Platyninae, par P. Basilewsky, 1085 500 F 
65.— Insectes. Coléoptères Dynastidae, par R.-P. Dechambre, 1986 (Prix Pas- 


set de la Société entomologique de France) 350 F 
66.— Insectes. 

par M. Ferragu, 1986 … 200 F 
67.— Insectes. Coléoptères Staphy 

CI. Lecoq, 1986 300 F 
68.— Insectes. Diptères Culicidae Culi . Grjebine, 1986 450 F 
69.— Insectes. Coléoptères Aulonocnemidae, par Y. Cambetort, 1987 . 250 F 
70.— Echinodermes. Holothurides par G. Cherbonnier, 1988 300 F 


71.— Insectes. Coléoptères Staphylinidae Euaesthetinae, par J. ‘ 
1988 (Prix M. et Th. Pic de la Société entomologique de France) … 350 F 
72.— Insectes. Lépidoptères Crambidae Scopariünae, par P. Leraut, 1989 . 150 F 

73 (1).— Insectes. Coléoptères Melolonthidae (1° partie). par M. Lacroix, 1989 


(Prix M. et Th. Pie de la Société entomologique de France) . 300 F 

73 (2).—— Id. (2° parti 400 F 

350 F 

450 F 

400 F 

— Insectes. Coléoptères Nosodendridae, par 100 F 

.— Insectes. Coléoptères Ptinidae, par X. Bellés 250 F 

78.— Insectes. Hétéroptères Tingidae, par P. Du: 200 F 

Coléoptè ï 

CL. Lecoq. 1993 200 F 
80.— Gastéropodes terr 

1993 300 F 

81.— Insectes. Lépidoptèi ae, par C. Gibeaux, 1994 250 F 


82. Insectes. Coléoptères Cetoniidae, Genre Pygora, par R. Paulian, 1094 200 F 
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